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de faire arriuerles beaux Arts au com- 
ble de leur perfection ^ delà figneufi 
recherche que vous auez . > faite des plus 
exceüens hommes duSiecle,en laTheorie 
Cÿ la Pratique de chacun d’eux. Si 
fauoù publié quelques Exemplaires 
des Maniérés uniuer files nouuelles 

de M. Defargues. Pour pratiquer 
auec une juflejje & une facilité nom- 
pareille deux ou trois <*Arts des plus 
efiimeZj t que je rieujfe pas dift à 
mefne temps que cefl a uous que le \ 
public efi redeuable du frmci quil re- 
tirera de ces belles inuentions r On au- 
roit Jujet de me blafner d’un manque- 
ment inexcu fable. Puis que fans l’ac- 
cueil fauorable que uofire bonté leur a 
uoulîi faire 3 Elles alloient demeurer 
re ferrées dans la brieuete que l*<*Au- 
theurleur auoït donné dans fes e ferit s. 
Car il s cfloit contente dj coucher brief- 
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uement fis penfies , pour en donner la 
communication au petit nombre feu- 
lement de ceux qui fçauent remonter 
a la fur ce où il les a puifees 3 y voir 
les rai fins infaillibles des effets de tou- 
tes les parties de ces Arts . ‘Defirant 
stleufteflè pof ible de neftre pas mefme 
apperceu des autres 3 a caufi du péril 
qu'il y a d'expofer d leur veuë des pro - 
dutions d’effrit comme celle s-cy , qui 
femblent choquer des opinions de s Cou- 
tumes des Erreurs enuieiüies & 
Aucunement authorifies: A4 ais quand 
il vous a pieu de tefmoigner que fis 
projets ne vous efioient pas dejagr câ- 
bles 5 11 s* eft en quelque forte departy 
de cette deltberation , ma donné Us 
enfeïgnemens neceffaires pour compo- 
ser eflendre ces exemples. J’ofie, 
tiMoN^EiGNErR . enrichir de 

f * 

vofire rfyn llluffre , le Front fiice de 



quelqu'un, en aduoüantque ta meilleu- 
re partie de ce qu’ils contiennent efideue 
d celuj qui en efl ïlnuenteur, que 
je ne fais que mettre par efirit l’ inter- 
prétation de fes préceptes , ainfi quil 
me les a donnez» luy me [me d enten- 
dre . Et parce qu’ils portent des ve- 
rriez, indubitables & très faciles d 
mettre d execution , qui eft ce que 
vous recherchez > principalement, j aj 
penfe que je vous les demis dédier, 
que ce forint les plus ajfeurez & les 
plus f déliés tejmoignages de l’inclina - 
tion que j’ajd’efre éternellement , 

Monseigneur, 

. < ’ ! • 

Jfojlrt trcs -humble & ires- 
v . obe'iffant feruiteur. 

A. Bosse. 
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^AVANT-PROPOS. 


SÉmN ce qui eft des Arts pour les ouurages de main, fi vous 
rJ '^lA ' es vou l ez entendre à fonds, il y a trois choies à diftin- 
fézmrbt guer l’vne de l’autre. 

La première , Ce que nous auez, à faire. 

'La deuxième , Les mojens de le fusre. 

Et la troifiéme , De lef aire effechuement. 

Si vousne diftinguez ces chofeslà , vous vous mefprendrez 
afleurément en quelque endroiét. 

Ce que vous aucz a faire, eft ou de choix ou d'obligation. 

Les moyens de le faire, viennent , ou bien à force de rechercher 
en taftonnant, ou bien à force de rationner fur connotffance. 

Et le faire effc&iuement , confiftecn l’operation aâ 
main. 


jj 

i l’operation aduclle de la 


Quand ce que vous aucz, a fasre eft d obligation , iene voy pas 
qu’il y ait à délibérer. 

Et quand il eft de choix , ie ne voy pas que pour y reiiiTir in- 
failliblement, il y ait encore des réglés eftablies quifbient inuio- 
lables , àcaufc que ce qui agréeàl'vn n’agrée pas à l’autre, & 
q u en matière de plaire au fèns , les goufts font merucilleufêment 
tufFercnts, &l’accouftumance a vnemode ou à vn vfâgeeftvne 
grande piece. 

le ffjai bien'qü entre les differents goufts , il y en peut auoir 
nn qui fèmble eftre authorifé par le temps, & commun à vn plus 
grand nombre deperfonnes ; Et qu’auec quelque efpece de raifon 
onpourroit dire que celujlà doit palier pour le bon , & que cha- 
cun fe doit eftudier a l’acquérir à force d’imiter les ouurages de 
ceux qu’on eftime qui l’ont poflèdé : Mais il y a bien à penfèr 
là deffiis auant que de conclurre , & ic n’ay pas entrepris de vous 
entretenir de ce poindlà. 

Touchant les mojens défaire , qui ne font pas vne des moins 
importantes parties de l’Art, ceux qui viennent de la recherche 
tntafonnant (ont ncccflàirement fuietsàeftre fautifs , &nefçau- 
«oienteftrcjuftes ou précis que par hazard 3 & ceux qui viennent 
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«ta raifbnnement fur etmnoijjancc doiuent eftre infaillibles , oa fit 
tous voulczjuftes & précis. 

Il y a beaucoup dechofesdont le raifbnnement n'a pas encore 
fçeu dcfcouurir des mojens qui fulTent frecis pour les faire in- 
failliblement au premier coup : Et en ce cas là il vous eft bien for- 
ce de vous feruir des moyens que vous pouuez auoir , mais tou- 
jours feruez vous de ceux qui font les plus aprochans de la pre- 
cifion que faire fepeut. 

Il y a d’autres cnofes aufli dont le raifbnnement a defcouuert 
des mojens qui font freas pour les faire infailliblement au pre- 
mier coup : Et en ce cas là vous n’eftes pas forcé de vous con- 
tenter ( fi vous ne voulez ) de ceux qui ne lont pas iuftes & précis. 

Lors que pour faire quelque chofe il y a des deux fortes di- 
nerles de mojens conneus , alçauoir de ceux qui font précisât de 
ceux qui ne le font pas, vous pouuez bien faire vn tel eftat qu’il 
vous plaira de ceux qui ne font pas précis , mais de quelque pré- 
texte dont vous les vouliez exeufèren dilànt ou qu'ils fuffilcnt, 
on qu’ils fontles plus familiers aux ouuriers, iamais ils nefçau- 
roient eftre comparables à ceux qui font preas non plus en fa- 
cilité qu’en iufteffe , & en briefuete. 

Car en vous feruant des précis alors qu’il y en a , vous n’auez 
au moins qu’à prendre garde à les mettre exaélement à execu- 
tion pour eftre aireuré que vous n’auré** apres linon à reparer ou 
ragréer voftre ouurage. 

Au lieu qu’en vous feruant des autres , vous cftes afleuré que 
d’autant plus que vous les pratiquerez exaéfement, d’autantplus 
voftre ouurage enfin fè trouucra loin d’eftre bien fait , & que 
ledeffàut en fera plus fênfibleen grand qu’en petit, defaçonque 
vous n’aurez pas feulement à 1 e reparer ou ragréer , mais vous y 
aurez encore allêurcment à défaire & refaire , en quelque endroit. 

Entre plufieurs moyens infaillibles de faire vnc melme cho- 
ie, il y en a de plus ayfèzles vns que les autres à aprendre & à 
mettre à execution , & ces plus ayfezla font ordinairement les 
plusexpeditifspourla befoigne. 

Quant àeequi cft de faire effechuement , afin d’en pouuoir bien 
venir à bout , il y faut vn aéfuel & long exercice de la main , 
&aucc tout cela vous trouuerez qu’il cft malaifé que le meilleur 
ouurierpuiflb paruenir à faire vn ouurage fi accompli de toutes 
fes parties qu’il n’yaitdu toutricn a redire , àcaufcquel’cxccu- 
tion demeure bien au deHous de l’intelligence & ne la fçauroit 
fuiurequedeloin. 
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Si vous trouuez effrange ce queiedy , confîderez le principe 
de Géométrie qui porte qu’on ne fipuroit tirer vue ligne droite 
ni faire vn rond parfait , qui font les deux plus fimplcs ouurages 
de l’art , & vous conclurez auec moy queles moyens de faire enè- 
âiuement vue chofo, ne fçauroient e/tre trop précis, &quel'ou- 
uricr qui fait le rr®ns mal auec les précis, eu le meilleur. 

Ace quei’aypeu voir de M. Deurgues , il ne le mefledutout 
point d’operer de la main , &ie neluy ay point ouy donner de 
réglés fur le goufl , pour le choix des formes qu’on nomme belles 
ou non belles , ni fur les proportions de leurs mefures , non plus 
que fur ce qu’on nomme intention. 

le luy ay bien ouy dire que la fatisfà&ion de l'œil en ce qui 
eft de ces forfnes , a fa rai fon dans la nature, & qu’en cela non 
plus qu’aux autres chofes de cette efpece , l’exemple n’eft pas vne 
bonne loy : qu’il aymeroit mieux pouuoir acquérir cette partie 
auec connoillance decaufe, que par imitation deftituée de rai- 
fonnement , comme il fomble que la couftume en foit eftablie en 
beaucoup de lieux , & confirmée dans lefons de plufieurs per- 
fonnes. 

La chofe fur laquelle te l'ay principalement ouy parler, font 
les moyens abrégez , & infaillibles de mettre quelques ouurages 
à execution aptes qu’on eft refolu de ce qu’on veut faire , foit 
beau foit Lui : Ou fi vous voulez c’cft fur les réglés demonftra- 
tiues de la pratique effeeftiue de quelques Arts, fans toucher à ce 
qui eft de i'muention qu’il taille augeniede l'ouurier. A propos 
dequoy vous remarquerez qu’autre chofe eft Inuenter ces réglés, 
autre chofe a prendre ces réglés quand elles font inuentees , & autre 
chofe encore de fçnuoir mettre ces réglés à execution. 

Et qu’aie perfonne aura inuenté ces réglés , & lcsfiptura bien 
faire executer auxouuriers, qui ne les fçauroit mettre de fes mains 
à execution : Vne autre perfonne aura apris ces réglés de mémoi- 
re, lcspoflederaiufquesàles pouuoir enfeigner & faire exécuter, 
& ne les fçauroit auoir inuentees ni les mettre à execution : Et 
qu 'une autre perfonne encore lesfçaura bien mettre à execution 
qui ne lesfçauroit non plus auoir inuentees. 

Afin de pouuoir inuenter les réglés de la pratique d’vnArt , il 
faut neceilairement en fçauoir les raifons , mais il n’eft pas ne- 
celfaired’en cftreouurier de la main ; & pour les rendre aifées, 
il faut fijauoir les fuieétions de (An , de l'ouurage , & de la »»*»• 



Pour pouuoir aprendre ces réglés quand elles font inuentces,' 
îl nefaut ni les fçauoir inuenter , m en eftre ouurier delà main. 

Pour mettre la teneur de ces réglés à execution, il en faut eftre 
ouurier aCtuel de la main, Scn’cftpas necellàire d’cftre capable 
delesinuenter. 

Sçauoir la rai Ton des règles de la pratique d’vn Art , & les 
pouuoir inuenter au beloin , cft à mon aduis ce qu’on appelle 
poflederla theone decétArt. 

Mais ie ne fçaurois bonnement dire, fi c’eftd’auoiraprisces 
lreglestoutesinuentées,ou bien de les fçauoir mettre à execution, 
lqu’on entend parler par ce mot fi ordinaire de franque. 

le voy bien qu’il y a là trois choies encore a diltinguer l’vne 
de l’autre , & dont la première eft la theone laquelle tnuente 
donne des réglés de la pratique : la deuxiefine font ces mefines 
réglés de U yr,<n^«r,lefqudles on peut dire Itsfîlles deUTbeone : & 
atroifiefmeeft l'execution actuelle de l’ouurage félon ces réglés, 
aquelleeft inférieure & fumante aux deux autres. 

le n’entends pas de juger icy lequel des trois eft à preferer, oq 
d’auoir inuenté les réglés de la pratique d’vn Art , Sc les Içauoir 
faire exccutcr ; ou deles auoir apris de mémoire St les pouuoir 
enfcigner • ou de lesfçauoir mettre actuellement à execution. 

le penle que chacune de ces choies à fa propre valeur, St que; 
ccferoitvncclpcced’injuftice devouloir que celuy quiainuen- 
té les règles de la pratique d’vn Art , en lut encore ablolument 
ouurier de la main , & que celuy qui a peu les aprendre eftans 
inuentces fuft encore capable de les inuenter Sc les fçeuft 
mettre à execution, & que celui qui les effectue actuellement les 
fçeuft encore inuenter. 

Attendu qu’vneperlonne travaille bien allez à inuenter ces ré- 
glés Sc à les faire executer aux occafions , fans qu’il s’aille en- 
core adonner aies mettre luy mefme à execution , St que l’ou- 
uricr à bien allez à faire à aprendre à les effectuer actuellement, 
lins qu’il s’ailleencoreadonneraux moyens de lesinuenrer. 
t II eft vray qu’vnc perfonne pourroit bien auoir la théorie d’vn 
Art , en inuenter des meilleures réglés de p ratique , en eftre excel - 
lent ouurier de la main, & les bien mettre luy melinc à execu- 
tion : mais cela ne fe voit que rarement. 

Et s’il en faut dire ma penfée , i’eftime qu’il fuffit bien que l’ou- 
urier qui trauaillcdclamainait apris les réglés de la pratique de 
lôn Art quand il y en a de preciles toutes inuentces , afin d’_y 
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trauailler par leur moyen auec connoiffinceic conduite, & pat 
confequem en aflêurance & non pas de feule routine en tafton- 
nant au hazard 8c à 1 ’auenture , fans qu'il aille encore employer 1 « 
temps aux moyens de lespouuoirinuenter. 

M. Defàrgues a inuente des réglés Vniutrfclles de la pratique 
delà Perffeihue à la façon du Gcometral : Delà pratique des Ca- 
drans au Soleil , fans qu'il faille fçauoir aucune choie d'Aftro- 
nomie: Et du traitt pour la coupe des pierres en l’Architediure, 
8c ledit fîeur n’eft aucunement ouuriet de la main en aucun de 
ccs Arts. 

I’ay apris ce qu’il m’a voulu dire de ces réglés , & ie ne fuis 
du tout point ouurier en l’Art de Maflbnncrie ,& le fuis fort mé- 
diocre en celuy delà Pourtraiture. 

Ce que i’ay compris de chacune de ces réglés, ie le donne à 
qui en voudra prendrele diuertilfemcnt. 

Si vous en fçauez défia d’autres , vous n’auez pas befoin d’a- 
prendre celle-cy , n’eftpit que vous euffiez enuie d’examiner 
li elle font precilês , 8c plus abrégées ou expeditiues que celles 
ique vous auez en main. 

Et en ce cas vous fçauez qu’il faut eftre fans freiugé , qui eft 
vne chofe difficile apres qu’on s'eft long-temps feruy d’vne au- 
tre manière telle qu’elle foit; 8c fomble qu’afin qu’vn ouurier 
puillé faire vne légitimé comparaifon de deux maniérés entre 
eUes, il fâudrpit qu’il les euft apris toutes deux en mefine temps. 

Pour ce qui eft de celles-cy, ie les ay receuês pour ellre freajès y 
& ie vous les donne pour telles , fans vous en mettre les demon- 
ftrations de la Geometrie contemplatiue , pour lefqucllcs vous 
pouués ( fi bon vous femble ) vous adrefier à celuy qui les a 
jnuentées. 

De ceux quci’ay veuqui lesfçauent mettre à execution & qui 
en fçauent aulTi d’autres , ils difont tous vnanimement qu’ils n’en 
trouuent point de fi commodes ;8cfi mon telmoignagcy eftoit 
rcccuablc , i’en puis dire autant auec fincerité. 

Si vous n’en fçauez pas encore d’autres 8c que vous en vou- 
liez aprendre, vous en aurez d’autant à choifîr, 8c toujours elles 
feront vne fomonce aux fçauans Geometres de chercher encore 
s’il y en a de meilleures pour les ouuriers y 
I’auois commencé de les faire in folio delà mefure des originaux 
de MonfieurDelârgues , mais il y a raifon qui m’oblige à vous les 
donner premièrement ai petit pour eftre portatiues , 8c en des 
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traitez à part. Il eftvray que i’aifâit les planches & les pages de* 
difcours, d’vne meftne grandeur en vn de ces traitez qu’en l’autre; 
Et puis que cét auant-propos & l’aduertiflément qui fuit, efto: enc 
communs aux trois matières enfemble; en feparant les matières 
J‘ay mis à chacune en particulier ces mefines auant-propos & ad» 
uertiflèment. 

Comme ces maniérés là de pratiq ue font nouuelles & vuiuer- 
Icllcs , fi vous auez enuie de les apprendre , Souuenez vous 
d'obferuer les noms que i’y donne à chaque choie à mefure que 
vous les trouuerez. le', es ay mis à peu près chacun en deux en- 
droits , à fçauoir dans le difepurs (ans figures, fi vous y auez 
de la difpofition j & dans le difeours accompagné de figures fi 
voftre difpofition vous y porte. Obferuez y encore ce dontie 
vous aduerdray que vous le remarquiez, 8c penfez que ie ne 
iediray pas (ans fujet. 

S’ilivy a eu queles fçauans Geometres qui les ayent entendues 
dans les eferits de Monfieur Delàrgues , elles n’y eftoient mifes 
que pourenauoirlefentimentdeces Melfieurs là. 

Mais de la forte dont il s’eft à prefent expliqué pour l’vfaga 
ordinaire des ouuriers,il les a rendues à mon aduis aufh familières 
qu’il eft poffible , au moins n’ay-ie pas eu depeine à conceuoir ce 
que i’en eferi. 

La mefine choie vous en arriuera fi vous mefmes ne vous faites 
venir vne difpofition d’efprit à ne m'entendre pas. 

Afin queles mots de nouuelle -uniucrfcllc , ouïes façons de par- 
ler généralement que vous pourriez n’auoir pas encore accou- 
tumées, ne vous tiennent point enceruelle , afleurez vous que 
tout y eft à la fin réduit à vne entière fimplicité. 

Mais d’ailleurs encore que cela foit véritable , & que les ma - 
tieres y foient' rendues auffi familières qu’il eft poffible pour 
les toucher à fonds , vous deuez bien croire qu’elles ne s’iront pas 
loger d’elles mefines dans voftre entendement à la (impie veut" 
que vous pourrez auoir eu des fueilletsdu liure, fi en les voyant 
vous n'y auez aporté de l’attcntiQn & de l’ingénuité. 
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eADVERTlS SEMENT. 

"XJ Ous allez voir que ce qu'il y a dans mes liures de pratique, 

* fur les penfées de Moniteur Delàrgues qui pourioit lemblei? 
n’eftrepas bien ordinaire , foit des façons ae propofer S’expli- 
quer , & donner le nom aux choies , fou de changement de ftile, 
d’ordre , demethode , foit d’augmentations, de retranchements, 
de redittes , d’omiflions & femblables fortes , y eft à dcflein Si 
pour caufe. 

De quelques mots que M r Defargues a change ^ 
ou inuentez^aux occa fions. 

I L faut que ie vous déclaré icy pourquoy c’eft que Monlîeur 
Delàrgues , par exemple aulieudedire le plan d’vnc ville ,d’v- 
nemailon , d’vne porte 5 ditl’allietted’vne ville , d’vne mailbn , 
d’ vne porte , & là deflus vous aurez moyen de iuger s’il a eu raifon 
ou non, de changer quelques noms de l’vlage commun , & d’en 
inuenter en la necelfité. 

Vous fçauez qu’en la Geometrie theoriqueon n’vfedumotde 
flan qu’a nommer feulement vne eftendue plate de grandeur in- 
definie , Sc en quelque fens qu'elle fe trouue lituce , ians entendre 
parce mot de plan iamais aucune forte de figure que ce puillc 
eftre ; & dellors qu’il y a quelque figure à nommer , ou plate , ou 
autre , on vfe d'vn autre mot que celuy de plan , comme par 
exemple du mot de triangle , de cjuarre , de faratlelogramme Si 
femblables , mais on n’ vfe iamais de celui de flan. 

Vous fçauez aufü que dans les pratiques de la perfpeétiue 52 
de l’ Architecture , 8c femblables Arts , ri eft aduenu qu’on vfe 
du mefme mot de flan à nommer particulièrement certaines 
figures plattcs ; mais feulement fous de certaines conditions : . 
l'une, que ces figures loyenteftenduesàniueau ; l'autre quelles 
reprefentent la forme de quelque elpece de corps en ce fens là. 

Par exemple, alors qu’en la pratique d’Archite&ure &fem- 
blablcs Arts , on vient à dire ces mots , le flan d’vne ville , 
d'vnemaifon , d’vne porte, on entend à la vérité nommer vne 
eftendue piatee ; mais aulfi l’on cntçnd frtmierement que cette 
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eftenduï là foit abfolument à niueau , ce qu’on n’entend point 
quand on dit «e mot de plan en la Geometrie théorique. Se- 
condement on entend que la mefimc eftendüe loit derqrminéç 
par la forme de quelque fleure , ce qu’on n’entend point noif 
plus quand on dit le mot de plan en la Geontetrie théorique'. 
Ttercement on entend que cette figure là reprefente la forme 
d’vne ville , d’vnemaifon, oud’vneporteencefcns lâ,cequ’on 
n’entend point non plus par ce mot de plan, en la Geometrie 
théorique. 

Or en chacune de ces maniérés vniuerfelles de pratique de 
Monfieur Dcfargues , il y a par fois à nommer dcceseftendiieS 
plates & indefinies qu’en la Geometrie théorique ôn nomme 
fUn: il y aparfoisà nommer aufli de ces figures plates détermi- 
nées, & a niueau, qu’on nomme encore plan en la pratique d' Ar- 
chitecture & defemblablcs Arts. 


Et s’il n’y allait pris garde, & qu’en vu endroit il euflmis ce 
mot de plan au fens de la Geometrie théorique , & qu’en vn autre 
endroit il eut encore vfé du mcfmemotde plan au [cm delà pra- 
tique d’ Architecture : U feroit aduenu que dans vn melfnc dif- 
coursilauroitditen vn endroit le plan d’vne telle ville , maifon, 
porte , ou voûtC} en vn autre endroit il auroit dit le plan d’vne telle 
face de mur, d’vntel cofté, flanc ou liCt d’vnc telle pierre, d’vrt 
tel tableau , ou d’vn tel triangle, quarré , ou autre figure ; & con- 
fêquemment il luy auroit fallu dire en d’autres endroids , le plan 
An plan d’vne telle ville , maifon , bu porte. 

Or cette façon d’vferainfi d’vn mefine mot à nommer tantofi 
vnechofe& tantofi vn autre , vous auroit caufé de l’cmbaras & 
donné de la peine à le demefler. 

Pour cuiter cét inconuenient il a voulu n’y employer le mot 
de plan qu’à nommer vne foule de ces deux cnofos , & donner à 
l’autrevn autre nom que celui Aeplan, 

Et à cette occafion il a retenu pour le mot de plan foulement 
la fignification qu’il a dans la Geometrie théorique , & a rejette 
la fignification qu’il a dans la pratique d'ArchitcCtüre : & pour 
nommer vne de ces figures qu'en la pratique de fomblables 
Arts,on nomme communément flan, il a changé ce mot en celui 
d'afiiette ; & c’eft pour cela qu’au lieu de dire le flan par exemple 
d’vnc ville , d'vne maifon , d’vnc porte , il dit t afiiette d’vne 
ville , d’vne maifon , d’vne porte. Les Italiens difent la plante 
comme fi en François vous diuez la lande ou bien ledeflousou 
la plante du pied, * ~ Comme 
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tomme cela vous pouucz juger que ledit /leur ne s’eft pas donné 
la peine de changer aucun des autres noms de l'vfagc commun de 
quelque Art, nyd’eninuenterdenouueaux, lins quelque raifon 
& neceflité , laquelle en fin vous pourra deuenir maïufcfte , & 
i’eftimcauili que vousl’approuuerez. 

Deux façons défaire en e feriuant la pratique d’vne 
conjlruHion ou d'vn traiîl de Geometrie, 

I L y a diuerfes façôs de mettre pat eferit (pour les ouuriers princi- 
palement) la pratique d’vne conftru&ion ou d’vn t raidi deGeo- 
inetrie , aulli bien qu 'il y a diuerfes maniérés de les enfeignerde 
viue voix. 

L’vne eft de ne fairepourvn feul exemple , qu’vne feule figure 
& vn feul difeours , quelque chargée de ligues qu’en doiuc# 
eftrela figure, Sequelque long quele difeours en doiue deuenir; 
& mettre d’abord cette figure a l’entrée de fon difeours d’expli- 
cation, & la toujours réitérera chaque fueillet iniques à ce que le 
difeours d’explication en foitachcué. 

L’autre façon eft de ne prefenter pas d’abord aux yeux vne fi- 
èurefi chargée delignes, nyal’entendcmentvn fi long difeours 
d’explication à defmeiler ; mais d’en briiêr la figure & ion 
difeours en plufieurs parcelles qui s’entrefuiuent d’ordre me- 
thodic , & les propofer l’vne apres l’autre , afin d’accouftumer 
peu à peu les yeux & l’entendement à poiieder chacun (on obicéfc. 
Et pour céteffe<ft,cômcncer vn exemple par vne première figure, 
en laquelle il y ait fort peu de lignes despremieres operations, par 
lefquclleson commence à pratiquer cet exemple, & y ioindrevn 
petit difeours particulier d’explication : Puis enanger de figure, 
& en faire vne deuxième & y mettre ce qui eftoit dans la première, 
&de plus y adioufter vn peu dauantage de lignespourd’autres 
operations qu’il faut Élire en fuitte dans cét exemple, & leur faire 
leur difeours particulier d’explication : Puis encore changer defi- 

! ;ure,en faire vne troifiefme , & demefmc y mettre ce qui eftoit en 
a deuxieûne , & de plus y adioufter encore vn peu dauantage 
de lignes pour d’autres operations quifuiuent à fure de la prati- 
que de l’exemple , auec leur difeours particulier d’explication. 
Et continuer ainfi de changer de figure Se en faire de nouuelles en 
y adjouftant à chacune toujours quelques operations nouuelle* 
k leur difeours particulier d’explication , îufques à ce qu’en 
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lin ccs opérations Tiennent à fet rouuer toute» afîemblces en vtie 
feule figure î t>u fi vous le voulez, faire à peu près autant de figure» 
&deleçonsdifferentes,qu’ilfe rencontre ou départies oud’opera- 
tions differentes au corps del’cxcmple en les luiuant toutes par or- 
dre l’vnc apres l’autre. 

De ces deux façons de faire, la première plaift aux vns à caufe qua 
«lie eft plus abrégée &qu'ilsnelatrouuentpasmalaifceàluiurej 
la deuxiefmc plailt aux autres à caufe quelle les mtine comme 
par la main & pas à pas d’vnbout à autre de l’exemple, & qu'elle 
leur fertcôme d’autant de broüillons qu’il y a de figures diuerfes, 
& de mémoire locale pour chacune des parties de ,1a matière Sc 
des operations de l’exemple , outre qu’enfin elle arriuc encore à 
l’autre façon de faire. 

Pour eflaycrà làtisfâire aux vns & aux autres, ie pratiqueaucu- 
nement icy les deux façons en chaque endroit. 

En la pratique de la perfpcétiuc, au commencement i’ay fait à 
peu près autant de figures diuerfes quil y a de parties diferentes 
qui compofent le corps de cette matière, c'eft a dire qu'à l'occa- 
ficn de chacune de ces parties , i’ay voulu faire vnc figure parti- 
culiere,& comme celaie vay fuiuant cespartics l’vnc aprcsl’autre, 
& ie lesalfemblepeu à peu,iufquesà ce que finalement elles vien- 
nent à fetrouucr toutes enfcmbleenvne feule figure. 

Enla pratiquedes Cadrans, outre queic l’ay mis quatre diuerfes 
fois, le ne laine pas d’y changer allez fouucnt de figure & d’en 
fairedenouuclles,afin qu’elles ne deuicnnent pas trop chargées 
de lignes, & i’en réitéré quelques vncsauxoccafions. 

En la pratique du trait pour la coupe des pierres, (à caufe entr’au- 
tresdes ouuners) icchangcau commencementdefigureprcfque 
autant de fois qu’il y a d’operations diuerfes à faire en chaque ma- 
tière de nouurl exemple, & icmcts toujours quelque nouuelle 
operation à chacune de ces figures auec fon dilcours particulier 
d’explication , & a la fin ie mets toutes ces diuerfes operations 
cnfemblc en la dernière figure, & quelquefois aufli quand il y a 
lieu ierepette leurs difeours d’explication tout entier en la der- 
nière pagcdela derniere figure quand là grandeur lepermet. 

Et partant fi vous aymez mieux la première de ces deux façôs de 
faire, alors que pour vn exemple il y a plufieurs figures qui l’ont ré- 
capitulées enla derniere, vous pouucz aller tout’d’vn coup à cette 
derniere figurc;& fi vous aymez mieux la deuxieme façon de faire, 
vous pouuez commencer d’abort ala prtmierçdes figures dcl’ex- 
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'«triple : Mais fi vous me roulez croire vous commencerez toül- 
jours par la première figure, & les fuiurez toutes l’vue apres l’au- 
tre en chaque exemple, puisque ie n'ay pas eu toujours moyen 
de récapitulée tout ledilcours entier de l'exemple dans la pag« 
de la derniere figure à caufe de là petitelle. 

Diuerfes façons de s’expliquer en Geometrie. 

I L y adiuerfes façons de f’expliquer de la conftruétion autre- 
ment de la pratique d’vn traiéf de Geometrie , fur vne figure 
toute faite. 

Et de ces diuerfes façons, l’vne fêmble eftre plus familière ou plus 
intelligible, & l’autre paroift plus abrégée ou lêmble plus courte. 

L’vn par exemple du,i’ay fatt,ou bien ie fày ,ou bien ie feroy 
telle choie ainfi ou ainfi:l’autre dit, vousferez,ou bien faites cela 
de telle & de telle maniéré : vn autre dira foit fait , ou bien on fait, 
ou bien il faut fitire vne telle chofe en telle & telle forte; qui font 
des façons d’enfeigner la plus part comme on dit en forme de 
commandement, & toutes alfez communes. 

Il y a de plus vne autre façon de parler encore plus courte, en 
laquelle au lieu de preferire ce qu’on entend qu’il faut faire ,on 
déclaré ce qui eft fait , & laquelle façon de parler eft principale- 
ment vfitée des Geometres. 

Lefquels par exemple en parlant delà figurcqu’ils vous mon- 
ftrent,au lieu de vous direainfi, menez par vn tel poinét vne ligne 
droitequiauec vnetelleautre droite, fallê vn angle égal à vn tel} 
ils vous diront feulement cecy,vn telangleeftefgalàvntel : ou 
bien par exemple, au lieu de vous dire ainfi, menez par vn tel 
poinft vne telle ligne droite qui foit parallèle ou bien perpendi- 
culaire à vnetelle autre ligne droitte , & prenez vnetellegran- 
deur , & la portez fur la ligne que vous aurez ainfi menée , a fça- 
uoir d’vn tel poinét vers vn tel; ils vous diront feulement cecy, 
vnetelle droite eft parallèle ou bien perpendiculaireà vnetelle 
& efgalleà vnetelledroite,& fous ces mots ils veulent dire que 
vous laciez la mefine chofe qu’ils vousdifent qui eft là faite. 

Orie vous aduerty que Moniteur Delàrgues a parlé prcfque 
ordinairement dans les eferits de cette derniere façon abrégée, 
& pour mon regard afin de pouuoir toujours mettre le difeours 
d’vncplanche tout entier en vne page fèulc;Comme ces pages font 
petites, & que la matière eft aflèz longue par endroits , aux vues 
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îeparleenl’vne,aux autres ie parle en l’autre de ces maniérés' 
Aux pages où ie n’ay pas dauantage à dire qu’elles n’en pcutient 
contenir, ie parle de la façon eftendue à caufc que ie latrouue 
la plus femiliere à toutes fortes de perfonnes, a ui eft de vous dire 
mot à mot & bien au long , que vous feriez telle & telle choie, 

Aux pages aufquelles i’ay plus à dire qu’elles n’en fçauroyent 
contenir fi ie parfois toujours de cette forte, fiy tranche le plus 
court qu'il m’eft poffible, & quelquefois ie ne fay qu’y dire qu’vr 
ne telle ou telle cnofe, eft cela ou cela. 

C’eft pourquoy fors que vous trouuerez vne de ces façons abro- 
gées de parler, ou dans mes liures ou dans les eferits de Moniteur 
Dciargucs , (ouuencz vous de l’entendretoutdemefinequevous 
entendriez vne des autres façons de parler qui font eftenduès à la 
fennliere fi elleeftoiten la place. 

Et fi vous n’eftiés pas encore acouftumé d’aller voirdudif- 
ccurs aux figures & des figures au difeours , & que vous me 
vouluiliez entendre, ie vous confeille de ne vous pas contenter 
des figures que ie vous ay données toutes faites : mais que vous 
en faifiez vous meûnes plufieurs fois autant à la main ,& que vous 
en tranferiuiez les difeours, & qu’en les tranferiuant vousles con- 
uertifiiez d’vne maniéré de parler en vne autre , à fçauoir ceux de 
lamaniere déparier briefuementenla manière de parler familici- 
rement, & qu’en mefme temps vous faifiez tout ce que le dif- 
eours vous ordonnera de faire , & par ce moyen vous pourrez 
vous rendre toutes ces pratiques auifi propres que fivous mefine 
lesauiez inuentéesd’vn bout à autre. 

Et fi vous ne vouliez pas auoir cette peine, en vous adredantà 
ceux quienfeignentla Géométrie, ils fçauront d’abord ce que ie 
veux dire, & ils vouslepourrôt cnlcigner,# vousenfaifeleçon ne 
plus ne moins que de laGeomctriepratique,&dei‘ Arithmétique. 

Différence d'entre P erfpecliue^ Coupe de pierres , 
& Cadrans. 

I L n’yaceluyqui ne voye bien que les pièces de Peripeétiue & 
deCoupe des pierres ne rendent pas journellement à toutes for- 
tes de pcrsônesla mefmeeipece deièruice que fontles Cadrans au 
Soleil : Et il n’y a guieres que ceux qui ont déjà quelque forte da- 
fiant-gouft de la Pourt raid me & de 1 ' Archi teéfure,& qui ont con - 
fequement quelque eipece de commen^ment de la Géométrie 
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«a moins pratique a qui l’enuie naiffe d’aprendre les pratiques 
de laperfpc'CÏiue ou de la coupe des pierres ,& encore moins de 
prendre quelque diucrtiilément à les mettre eux m cimes à 
execution. 

Yoîla pourquoy i’ay donné les pratiques delà perfpeéKue & de la 
coupe des pierres à commencer de la feulement pu vous pouuez 
auoir achcué d’apprendre la Geomctrie pratique en foppoGmt 
que vous la fçauez. 

Mais i’ay penléque l’enuie de fediuertir à la pratique des Ca- 
drans au Soleil pouuoit bien venir à des perfonncs qui n’ont du 
tout point de commencement de Geometrie pratique & quiny 
manquent pas de bonne difpofition. 

Et pour le peu qu’il leur en faut fçauoir afin de pouuoir bien 
venir a bout de cette pratique des Cadrans, i’ay faitfcrupulede 
leur donner la peine d’y aller efhidier, 

le fçay d’ailleurs aulh que ceux qui font verfez en la Geometrie 
pu theoriqueou pratique s'impatienter & Ce trouuct importunez 
des longs difeours dont il eft neceflàire d’vfer en enfeignant vne 
femblablepratiqueàceux qui n’ont aucune teinture de Géomé- 
trie, & que il fout encore moins deparolles à ceux qui pollcdent 
la Geometrie théorique qu’il n’en faut à ceuxlàquinefçauenc 
que la Geometrie pratique, & que la faconde parler en la Géo- 
métrie pratique eft en quelque chofe differente de la façon de 
parler des ouuriers,& que la façon de parler des vns & des autres 
eft encore differente de la façon de parler de toutes fortes de per - 
fonnes & de toutes fortes de chofes indifféremment. 

Ces confiderations enfemble m’ont fait cflàyer a donner fat 
tisfàéfionaux vns&aux autres, en ce qui eft d’eferire la pratique 
des Cadrans, &pourcelaiel’aymisiurquesàquatrediuerfes fois 
en fuitte l’ vne de l’autre. 

Premièrement iel’ay mis en peu de lignes, que Moniteur De- 
largues m’alfeure deuoir.fuffire à ceux qui polfedent la théorie, 

l’enay déjaveu des expériences. 

Secondement iel’aymis vnpeupîusaulongen vneautre ma- 
nière qui doi t fuffire à ceux qui fçauent de la Geometrie pratique. 

EntroifiefmelieUjiel’aymisencore vn peu plus au long Se 
àpeu près àla façon deparler des ouuriers de quelques Arts. 

Et finalement ielay mis bienaulongàlafaçoncommunede 
parler,de toutes fortes de persônes en general & fur toutes fortes 
fie chofcs indifféremment 5 où ie dy par le menu d’ynboutà autre 



chaque particularité, qu'il faut faire auec la réglé & le compas 
en fuittel’vne de l’autre , afin que mefme fans auoir apris de Geo» 
metrie,pourueu que vous y ayez de la difpofition , vous y puiflies 
entendre ce que ie veux dire,& que vous y apreniez à foire des Ca- 
drans par tout où le Soleil donne en quelque temps que ce puiffc 
ellre. 

C’efl a vous là deflùs à chercher & choifir celle de ces quatre 
laçons d’efcrirc laquelle ell conuenable à voftrc difpofition de 
capacité. 

En differentes frofejjions on nomme différemment 
vne mefme ehofe. 

L Es Geometres Scies ouuriers de plufieurs Arts ne parlent pa» 
fouuent vn mefme langage, encore qu’ils foyent en vnmcf- 
cnepays & d'vne mefme nation. 

En France la plufpart des ouuriers s’expliquent de plufieurs 
chofes , concernant la pratique des traits de Geometrie auec de* 
paroles autres que celle dont iesGeometres s’expliquent des mef- 
mes chofes , & cela pourroit bien eftre la caufe que les vns n’en- 
tendent communément ny 1 es difeours ny les eferits des autres. 

Or d’autant que i' vfe indifféremment des termes des vns & des 
autres, ie veux eflàyer à foire qu’il n’y ayt rien au langage qui vous 
puiilê arrefter , & pour celai ay foit ce commencement cy de re- 
cueil de ceux des articles dont il me fouuient, de leursdiuerfesfo- 
çons de dire vne mefme chofe , afin que vous y ayez recours alors 
que vous trouuerez quelquemotdeaanslafuitteduliure dont il 
ne vous fimuiendroit pas de ce que i’ay intention qu’ilfignifieà 
foute d’enauoiraccouftumél’vlage. 

Ce que les Geomctres nommait l’angle droit, ces ouuriers le 
nommcntl’Equierre ; 8c pour direà droits angles,ils difentàl’c- 
quierre ou bien quarrement. 

Au lieu que les Geometres difent mener deux droites qui s’en- 
trecoupent à droits angles, ces ouuriers difent foire le trait quatre. 

Ce que les Geometres nomment l’inclination dedeuxplans 
entre eux, ces ouuriers le nomment le beueaude ces deux plans. 
N o t b z ce mot beucau , ie m’en fers au trait de la coupe des 
pierres à caufe des ouuriers. 

Quand deux lignes droites font enfembledeuxânglesinégaux 
entrt eux, au lieu que les G comores nomment ces angles là ukIU 
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nation de deux lignes entre-elles , ce$ onüriers notnftvnt cela 
iiaii.-, & au lieu que les Geometres diftingnent ces deux angles 
entre-eux en les nommant l’vn obtus & l'autre aigu ,ces ouuriers 
les diftinguentl'vn del’autre en les nonunantlVnle gras Scl’au- 
tie le maigre. 

Ce dont les Geometres difent d'vn tel poinfl mener vneligne 
droite perpendiculaire à vne telle ligne droite ou bien à vn tel 
plan, cesouuriers difent mener vne ligne à l'équierreou bien 
quarrement, d’apres Vne telle ligne, ou bien d’apres vn tel plant 
Notez ce mot auprès &c fouucnez vousqueien’en vfepoint,& 
qucfii’vfe des mots d’equierre,& quarrement, ie dis enfuitteà 
vne telle ou bien auec vne telle ligne, à vn tel ou bien auec vn tel 
plan,& non pas d'apres vne telle ligne, ou d’apres vntel plan. 

Au lieu que les Geometres difent faire vnpoindl en vneligne, 
ces ouuriers difent faire vnrepaireen vne ligne:NoTEZ que ieme 
fcrsdecemot repaire en quelques endroits à caufc des ouuriers. 

Quand en vn corps trois faces plates abouti/Tent ensemble à 
vn mdfncpoinûjles Geometres nomment ces faces là des angles 
plans, & difent qu’ils comprenent vn angle folidcj & ces ouuriers 
nomment ces laces là quelquefois des paneaux, &pourfolide 
ils difent malTif : i’vferay du mot de paneaux dansl’occalîon. 

De ce dont les Geometres difent d’eferire vn arc ou portion 
de circonférence de ccTcle, ces ouuriers difent faire vn trait d» 
compas. 

Ce dont les Geometres difent en ligne circulaire , ces ouuriers 
difent en pleine rondeur ou bien à plein cintre. 

Les lignes que les Geometres nomment Coniques, d’Eiipfe, 
Parabole, ou Hiperbole ; ces ouuriers les nomment anfe de panier 
& lürbaiilccs; & quand ces lignes ne font pas regulieres,ilsles 
nomment lignes tafteés ou corrompues. 

La ligne droite que les Geometres nommentfouftendanrcd'vit 
arc, ces ouuriersla nomment la corde ou le tiran de l’arc. 

Pour dire d' vne pierre qu’elle eft encore brute, ces ouuriers di- 
fent qu’elle eft velue, & pour dire qu’ vne pierre encore brutre 
aproche de la forme qu'on luy veut donner en la taillant, ces 
ouuriers difent qu’elle eft tourneavers la befongne. 

Cedont les Geometres difent l’horilbn, cesouuriersdifentle 
niueau. 

Cedont les Geometres difent horifontal, ces ouuriers difemà 
niueau , de niueau , niucilé. 
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Ce dont les Geometres difent vertical , ces onuriers dilcnï 
aplomb. 

Ce dont les Geomettresdi lent incliné al'horifon, ces ouuriers 
difent,envn cas rampant, en l’autre ils difent en talus, en l’au- 
tre ils difent en fur plomb , ailleurs ils difent en glacis. 

Ce dont les Geometres difent circonfcrire vn cercle a vn trian- 
gle, ces ouuriers difent faire les trois poinéts perdus. 

Au lieu que les Geometres difcnthgnes parallèles cntr’clles,ccs 
Ouuriers difent des lignes iaugées. 

Ce que les Geometres nomment des leétions d'vn demy cylin- 
dre , d*vne demy lphere,ou d’vn demy fpheroide ou conoide, pat 
vn plan; ces ouuncrs le nomment des cherches , & les diftin- 
guent en ralongéesfurbaiflces & furhauffées : Notez ce mot de 
cherche & vous en lôuuenez , car ie m’en fers à caufe des ouuriers. 

Et la feétion d’vn cylindre par vn plan perpendiculaircàrdfieu,- 
Ces ouuriers le nomment le cintre droit , ie le nommeray l’arc 
droit en la pratique du trait pour la coupe des pierres . 

Vn cylindre creux, les ouuriers le nomment vn berceau. 

Quand lapofition d’vn corps eft déterminée, ce que les Ge®- 
metres nomment la feclion de ce corpspar vn plan horifontal,cei 
ouuriers le nôment le plan de ce corps ; & ce que les Geometres 
nomment la fedlion du mefrne corps par vn plan vertical , ce9 
ouuriers le nomment le profil de ce corps, &lcs faces verticales 
de ce corps, ces ouuriers les nomment l’dlcuariôn de ces corps. 

Ce dont les Geometres difent concaue & conuexe, ces ou- 
flriers difent creux , renflé, bombé , cambré.- 

Cét outil de deux réglés clouées enfemble par vn de leurs bouts 
qui ouure& ferme comme vn compas, auec lequel on prend 
les angles fur le relief , les vns le nomment fauilb cqirierre, 
les autres le nomment fautcrclle, & d’autres le nomment be- 
ueau, notamment en la pratique du trait, & i’vferay fouuent 
auffidecenom là pour m’accommoder à l'vfage autant que ie 
puis. 

La rencontre de deux plans verticaux entr’eux,ces ouuriess 
la nomment encoigneüre, & la ligne où fes deux plans le rencon- 
trent , ils la nomment viue-areffe en matière d’Architeéfure. 

Il y a plufieurs autres femblables façons de parler des ouuriers 
diferentes des façons de parler des Geometres qu’il feroit bon de 
recueillir toutes cnlèmbfc pour les donnera entendre à chacun: 
Priais te ne les Içaurois pas toutes mettre ity ny de la p rcmierc fois. 


Digitized by Google 



7 . / 

• Touchant le particulier de ce traiti. 

C Omme lesfurfacesoù Ion peut faire des cadrans, peuaent 
eftre plates 8c courbes, vnies & raboteufes , & fcituces di- 
uerfêment; la plus part des liures de cette maticre , contiennent 
feparement : les maniérés de faire les Cadrans plats en toutes 
fortes de polîtion : Horifontalle , Verticale, Mcridionnale, Sep- 
tentrionnale , Orientale, Occidentale, déclinante, inclinante, 
inclinante & déclinante, & en fuite aux autres efpeces de furfoces. 
Ils peuuent aufli contenir, pour ceux qui ne la fçauent pas, 
les maniérés de trouuer encore l'efleuation du Pôle , la ligne 
Mertdtenne , les declinaifons,inclinaifons & autres particularitez. 

Mais l 'intention de Moniteur Defargues , eftant de ne rien pu- 
blier, s’il eft pcSÜible , qui foit déjà dans quclqu’autre liure ; Et 
de vous donner feulement la réglé vniuerfellede foire, &non 
pas à copier vn nombre d'exemples diuers. le ne vous en don- 
ne qu’vn feul exemple , en ccVolume-cy , par cette manière 
vniuerfêlle , dont le difeours fe peut apliquer generalement à 
toutes fortes de furfoces , 8c en quelque fituation qu’elle puiflê 
çftre,fons que vous ayez connoillànce, ny quelle elle eft,ny du 
pôle, ny de l’efleuation du Soleil, ny deladeclirtaifon, ny de l’in- 
clinaifon , ny de la ligne Méridienne , ny d'aucune autre chofê 
d’Aftronomie , & fans aiguille aymantée , ny aucune forte de 
chofê qui foit vn commencementpour cela, comme vous verrez 
encore mieux au difeours de la pratique. 

Et en pratiquant cette réglé yniuerfêlle , vous trouuez tout 
d’vn temps, & l’efleuation du pôle, 8c la pofïtion du Méridien: 
Vous pofczl’dfieu de voftreçadran.Etenfuitte,vouscnvenczà 
trouuer les heures égalés, qu'on nomme à laFrançoife, autre- 
ment Aftronomiques. , 

Le furplus eftant plus curieux que neceflàire. le penfois ny 
mettre que ces deux chofes la ; mais i’ay efte perfuade pour le 
contentement de quelques vns, d’y mettre encorela maniéré 
de tracer en la mefme furfoce , les lignes des lignes, des heures 
Italiques, Babilonniques, & antiques, l’efleuation du Soleil , 8c 
û fituation à l'egard de l'horifon , que i’ay eue! auffi de Monfieur 
Ùeforgues, lequel ma dit, qu’il nepenfepasauoiren cela ren- 
contré,que la mefme façon de le pratiquer, laquelle peutdéja 
eftre dans les autres liures , non plus qu’en ce qui fe peut encore 
foire foire aux ombres des au très corps lumineux du Ciel. 
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Ét d’autant que l’exemple fur lequel ie vous explique icy la 
manière vniucrlelle de poferl’efficu nu cadran , Sc d’entfaccrle» 
heures égalés à la Françoife , eftluppolé pour eltre des plus diffi- 
ciles qui fe piaffent prefenteràfaireen vnefurfacc inégale &ra- 
botcuic, où il n'y a pas moyen de tirer vue ligne droite, ny de 
tracer les lignes d’aucune forte d’heures , qu’en machinant pour 
peu que ce foit, 

le ne vous donneleS pratiques de tracer les lignes des Signes, 
des heures Italiques , nydurefte, qu'en machinant. 

Quand vous lçaurez bien Élire en machinant toutes ces ope- 
rations là, dans vn cadran qûi ait ainfi la furfaceinefgale Sc in- 
commode , il ne vous couftera rien apres de Élire la mclmc cho- 
feaux cadrans à furface plate. 

Que fi vous aucz enuie de vous rendre la pratique cffeéHue des 
cadrans familière, vous n’auez qu’à vous exercer vn peudetems, 
à faire cfFeétiuement en relief, comme ic dy ailleurs, plusieurs 
diuers modelles de cadrans , fur plufieurs diuerfcs efpeces de 
corps & defurfacesirregulieres , que vous formerez, de plaftrc, 
de terre, ou de bois , en fuiuant pour chacun toujours le dif- 
cours de l’exemple de ce liure , fans vous amufer à trauailler or- 
dinairement à plat fur le papier; Audi bien pour l’exccurioneffc- 
âiue du naturel, il en faut toujours neccflaircment venir au re- 
lief , puis qu’il n’y a point de cadran fans cela. 

Et quand vous poflederez bien la pratique de cette maniéré vni- 
Uerfelle furies lurfaccs inégalés , il n’y a point de manière parti- 
culière que vous ne veniez à comprendre apres, auflî-tou que 
vous en verrez feulement la figure , auec le moindre mot du dif- 
coursdefon explication , Sc vous trotiuerez que les cadrans plats, 
ne fontgueres difficiles à Élire, pour peu que vous ayez la main 
ouuriere Sc exercée au trauail. 

A caufe que pour trouuer la pofîtion de l’effieo du Cadran par 
les maniérés queie vous donne -, il faut aller quelque fois cher- 
cher vn point fi au loin, qu’il eft impoffible d’y atteindre ; i’ay fur 
lafixiclmeplanchemis le moyen d’y remedier, en forte qu’il ne 
fijauroit y auoir aucune efpcce de Cadran moins aiféeàfalre que 
l’autre, 
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DE LA PRATIQUE 

DES CADRANS AN SOLÈTl. 


O N faiét monftrer par l’ombre du Soleil dans les Cadrans^ 
plufieurs diuerfes chofes à diuerfes fins ; onluyfâit mon- 
ftrer l’heure, & c'eftcncela feulement, quelle peuc feruir tous 
les iours à chacun ; onluyfâit monftrer encore d’autres chofes, 
comme les Signes, & autres particularités; enquoy feulement el- 
le peut feruir quelquesfois au diuertillément de peu deperfôn- 
nes. 

On ne contoit pas anciennement les heures par tout , comme 
on les conte en ce temps-cy ; & meûne on ne les conte pas à 
prefent en Italie comme en France. 

La manière dont on conte auiourd’huy les heures en France,' 
reuient à celle là dont on les conte en 1’ Aftronomie;Et voicy tout 
au long, vne maniéré vniucrfelle de fabriquer & conftruire les 
cadrans d’heures égalés au Soleil , félon qu’à prefent on conte 
les heures en France; En fuitte de laquelle maruere , on peut au 
befoin, venir à bout de faire monftrer par les ombres du Soleil, 
& meûne de là Lune, tout ce qu’on leur feauroit faire monftrec 
concernant d’autres circonftances pour fatisfâire à la curiofité, 
puis que le tout dépend d’vnmefme fondement primitif. 

Il y a deux chofes, lefquelles enfemble , compofent les fortes 
de cadrans d’heures égalés à la Françoife , t-vne eft, vne pièce, 
qui auance enl’air en faillie hors de la furface du Cadran, l’om- 
bre de laquelle pièce, venant à tomber en cette furface , monftrc 
l’heure qu’il eft : L’autre, font des lignes tracées en la furfâce du 
cadran , chacune defquelles reprefente vne des heures à la 
Françoife. 

On fait des cadrans à la Françoife, aufquels il n’y a particulière- 
ment que l’ombre d’vne feulepamo» , comme feroit vn bouton 
de lapiece en faillie, qui aille monftrant l’heure qu’il eft; mais 
en cette maniéré vniuerfclle , il y a toujours l’ombre entierede 
toute vne longueur en ligne droitede cette piece en faillie, qui 
«onftre continuellement quelle heure ii eft ; de laquelle pièce 
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bu longueur on pourra fi on veut prendre vn bouton , & faire 
monftrerlesheuresàce bouton là fcul , enfcmble toutes les au- 
tres particularité!, qu’on peut adjoufter à vnfemblable cadran. 

Quelques vns nomment d’vn mefme nom ces deux fortes 
de pièces là, dont l’ombre monftre l;heure ,au(Ii bien celle là 
dont l’ombre monftre continuellement l’heure de fon long , que 
celle-là dont il n’y a que l’ombre d’vn bouton qui la monftre. 

Mais afin de faire difbnguet les deux fortes de pièces l’ vne d’a- 
uec l’autre; celle-là dont l’ombre monftre l’heure de fonlong, 
& qui eft la fource originelle de toutes les autres, ie la nomme 
Fjiicu du cadran. 

CétEflieu du cadran peut aufli bien eftre faidl d’vne verge 
droite, ronde, & vnie, de fer ou de cuiure, que d’vne pièce 
plate, & coupée d’vn cofté en ligne droite. 

Ily a fouuent d’autres verges aux cadrans lefquelles y feruent 
à fouftenir l’effieu en faillie , & ces fortes de verges là, ielas nom- 
me fupports de l’efïieu. 

Lesligncs qui font tracées en la for-face du cadran , & qui re- 
prefontent chacune vne des heures à la Françoife , ie les nommes 
lignes des heures à la Françoife. 

Danslenombrcinnombrable de formes qu’il peut y auoirde 
cadrans a la Françoifè , il auient que la fur-fàcedu cadran eft, 
ou bien toute plate , ou bien elle n’eft pas toute plate. 

Alors quela fur -face du cadran eft toute plate, chaque ligne 
d’heure y eft vne ligne toute droite. 

Et lors que la fur-face du cadran n’eft pas toute plate, il peut 
arriuer que chaque ligne d’heure , n'eft pas vne ligne toute 
droite. 

Pour conftruire vnde ces cadrans d’heures égalés à la Fran- 
çoife par cette maniéré vniuerfèlle , il y a deux chofès à faire, fvnt 
apres l’autre. 

La tremtere , eft de pa/cr l’effieu comme il doit eftre en faillie 
hors de la fur -face du cadran. 

La deuxième , eft de tracer les lignes des heures, comme elles 
doiuent eftre en la mefme for-face. 

Etpar cette maniéré vniuerfèlle , vous ferez ces deux chofèslà 
pues fçauoir en quel iour, ny en quel temps de l’année , ny en quel 
pays vous eftes -, fans fçauoir de quelle forme eft la fur-face du 
cadran , nj fi elle eft vnie ou raboteufe , nj vers qu’elle part el- 
le regarde , (uns fçauoir aucune chpfedc la fabricque , & de 
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la dilpof: ; on des partie» du monde, ou de l’ Aftronomie , yfoir 
auoir aucune aiguille aymcntée , nj aucun inftrumcnt , ou fi- 
gure , qui férue de commencement à la conftruélion du ca 
dran. Mais au moyen des finit rayons du Soleil, par imt leçon 
generale , vous pofireÂffch ieu, & mtrere^les lignes de ces heu- 
res en vn de ces cadrans, de quelle forme qu’en puiftè eftre la 
fur-face, & vers quelle/wr du monde qu’elle regarde, auectou- 
tclapromptitude&laiufteflequ’il eft poffible a l’ Art ; &fivous 
elles egalement bien exat a chaque operation, vous ferez par 
cette maniere-cy,plufieurs cadrans gn des fur-faces diuerfes, & 
tournées vers differentes parties du monde; lefquels s’accorde- 
ront vifiblement tousentr’eux,& fi vous ne le faites pas, afleurez 
vous que le deffeut en eft de voftre part , & non pas de la part de 
la règle , puis que d’autres y reüffillcnt bien. 

Il y a des pièces qui entrent en la conftruélion du cadran , & 
defquelles il eft compolé, comme la verge eflieu,& les autres 
verges qui luy feruent de fuport. 

Il y a encore d'autres pièces defquelles vous vous aiderez à con- 
ftruire le cadran , comme des réglés , des compas, vn efquierre, 
vn plomb auec les deux affûts, Tvn pour plomber, l’autrepour 
niucler. 

11 y a quelques autres chofis dont vous vous ayderez encore, 
comme, des proches, & des baguettes, de fer, ou de cuiure, ou de 
bois, les vîtes pointues des deux bouts, les autres pointues feule- 
ment par vn bout, vnc table, ou de bois, ou d’ardoife, ou d’autre 
matière platte & ferme, pour v tirer au befoin des lignes droites à 
la réglé , à defaut que la furface du cadran loit toute platte & 
vnic ; des filets déliez, fouples, & forts, du maftic, ou du ciment, 
pu du plaftre , ou femblable matière propre à feeler vne choie à 
vne autre ; lefquclles pièces & matières font toutes connues des 
Maçons , Charpentiers , Menuiliers , & fcmblables fortes d’ou- 
uriers, defquels vous vous en pouuez informer } enfemble de la 
maniéré de s’en aider, li vous ne le fçauiez pas. 

Quand vous voulez conftruire vous melme vn de ces cadrans 
par cette manière vnioerfelle, il faut que vous ayez ces chofes-là 
que ie vien de dire toutes preftes. 

Et quand vous ne voudriez qu’aprendre feulement à bien foire 
vn de ces cadrans , il eft bon que vous ayez des modelles effè* 
ûifs de toutes ces pieces ; & lors que vous en ferez fur les difeours, 
à mefure que vous en entendrez vn article , il eft bon qu’auec le J 
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«odelles de ces pièces, vous fartiez vous mefme (ur le champ, 
vn modelle efferfif de la chofc que cét article là vous dira que 
vous fartiez, & cela d’vn bout à autre, iufques à ce que finalement 
vous ayez acheué de tout point , vn modelle effeéhf de cette forte 
de cadran ; & vous ne fçauricz faire ainfi guère de femblables 
mortelles de cadrans , en des furfaces tourneés , vers differentes 
parties du monde, que vous ne vous rendiés incontinent fami- 
lière , la pratique de faire les cadrans au naturel , en quelque 
bizearre forme & fituation de furface que ce puifle eftrc. 

Et vous trouuerez enfin jju’il eft plus long à le dire ou eferire 
par le menu,qu'il n’efl à le fore effe&iuement ; Et ce qui peut en 
rendre l'execution vn peu longue, eft le foin qu'il faut auoird’e- 
ftre autant ou plus exaél en chacune des operations de cette pra- 
tique de cadrans, qu’en la pratique des autres arts, fi Ion veut 
faire vne piece iufte. 

Et parce qu'alors qu’on trauaille aux cadrans, il arriue fou- 
uent vne chofc,qui peut empefeher d’eftre bien exaft aux opera- 
tions, i’ay voulu vous en aduerdr, afin que vous y preniez garde. 
C’eft que quand la furface du cadran eft tendre, corne eft lepla- 
ftre, fit femblablc forte d’enduit; vous verrez qu’ilfaut toucher 
plufieurs fois vn mefme point du cadran, auec la pointe du 
compas, qui eft ordinairement de metail,dont il auient que fi on 
n’y prendjçarde,on agrandit & creufe peu à peu cét endroit,& au 
lieu d’vn feul point, on y fait vne ouuerture en la furface ou corps 
du cadran:Etdela façon,aulicu de trauaillet d’vn bout à autre 
fur vne mefme mefûre,on vient à changer de mefure autant de 
fois qu'on rcaplique le compas à ce meune point,àcaufequela 
poin te du compas entre ou s’écarte, à chaq ue fois de plus en plus 
dans l’ouuetture ou dans le trou, quelle fe fait elle mefme: & le 
plus que la furface du cadran eft ferme , plus on peut eftre exaél 
en l’operation ; qui eft ce dequoy vous deuezeftrefoigneuxfur 
toute cho(e,fi vous defirez auoir du contentement de voftre ou- 
urage : Et quand la furface du cadran eft dure, il faut tant foit 
peu creufer le point dans le corps du cadran , ou bien faire à l’en- 
tour du point vne enceinte bordure ou arreft de quelque matiè- 
re qui s'attache & tienne au corps du cadran, & qui empefehe 
qu’en apliquant la pointe du compas à ce point, elle ne vienne à 
couler furlafurface du cadran, & fi vous auezvn peu d’habitu- 
de à manier le compas , vous n’auez que faire de toutes ce S 
précautions, * 
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TABLE DE CE QV1 EST 

contenu dans les planches de ce Volume . 

i. T E commencement delà Pratique pour venir apofciTef- 
-L/fieu du Cadran, pour tontes fortes de perfonnes : Enfèm- 

ble vne figure fur laquelle cft faite vncfolution Géométri- 
que, pour les Théoriciens en cette matière. 

а. Vne maniéré de pofèr en fuite Tt-iEcu du Cadran, en machi- 

nant auec trois verges, ayants vne viue arefte, & vne elpece 
de pirouette. Aux Théoriciens & pour chacun. • 

Vne autnwnanierc de pofer l’eflieu du Cadran, aüffi en 
machintmt auec les trois mefines verges & trois baguettes; 
Auflî pour chacun. 

4. Vne autre figure fur laquelle eft faite vne autre folution 

Géométrique de cette matière. /'««/•les Théoriciens 1 

j. Vne manière aux Théoriciens de compofer le problcûne, 

autrement de trouuer la pofition de l’effieudu Cadran, en 
fuite de la folution Géométrique faite fur la figure d’embas 
de la première planche. 

б. Vne première maniéré encore aux Théoriciens, & au befbin 

encore pour chacun, de compofèrle probleûne, autrement 
de trouuer la pofition de l’efficu du Cadran, en fuite de la fo- 
lution Géométrique faite fur la figure de la quatriefinc 
planche. 

7. Vne autre deuxiefme manière , encore aux Théoriciens, de 
compofer le problefme,autrement de trouuer la pofition de 
l’effieudu Cadran, enfuitc encore de la folution faite fur la 
figure de la quatricfme planche. 

5. 9. 10. 11. 11. La maniéré de compofer leproblefme, autrement 

de trouuer la pofition de l’eflieu du Cadran , en fuite encore 
delafolution Géométrique faite fur la figure d’embas delà 
première planche. 

Cette maniéré ou pratique eft enfëignée feparément en trois 
ïeprifes , premièrement iceux qui ont de la Géométrie au moins 
pratique,puis aux ouvriers de plufieurs fortes d’Arts : Etfinale- 
ment a toutes fortes Aeperfennes qui ont l’aptitude & n’ont point 
de commencement de Geometrie, 
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fifres la manière de placer t e fit eu .fuit la maniéré de trouuer 
la place des heures égalés à la Trançotfe , d'en 

tracer les lignes : Pour chacun. 

tj. T A reprefentation de lapolïtion d’vne réglé qu'il faut fut 
J— » pendre en l'air entre les furfaces, & l'efTicu du Cadran. 

14. if. i(. 17. 18. 19. La maniéré de trouuer la place dcldites heu» 
res, & d’en tracer les lignes. 

10. Vne autre manière encore de trouuer en la furface dil 
Cadrantes points de chaque heure égale à la Françoife,au 
moyen de l’elfieu pofé, & d'vne clpece de Rotonde. 

11. La nianiere de tracer en la furface du Cadran, les lignes des 
heures égales à la Françoife apres qu’il y a vn point mar- 
qué de ciiacune ; ou bien au moyen de deux filets tenants 
d’vn bout à l’effieu, de nuiâ: ou dans l'obfctfite, au moyen 
d’vn flambeau prefentc alentour de l’elfieu. 

S ui uent les maniérés de tracera u Cadran quelques autres for tes 
d'heures gf de cursofitez» 

iz. T A reprefentation de quelquesvnesdespiecesquipeu- 
J_a uent lèruir à tracer au Cadran ,leslignes des lignes, des 
heures à l’Italienne, à la Babilonienne,àlaIudaïque,ouà 
l’Antique, de la hauteur du Soleil fur l'horifon.&dcl'O- 
rientement du mefinc Soleil au mefme horifon. 

13. La maniéré de tracer au Cadrantes lignes qü'on nomme 
des lignes : dont l’on peut au befoin deduirela nianiere d'y 
tracer lesiignes de l’arc de chaque iour. 

A4. La maniéré de tracer au Cadrantes lignes des heures à l’Ita- 
lienne, & à la Babüonicnne. 

’ A/. La maniéré de tracer au Cadrantes lignes des heures qu’ôn 
nomme à la Iudaïque ou Antique, lcfquclles font vrayes 
feulement chacune en trois points, aux deux plus grands 
aparants &àl’equateur. 

i6. La maniéré de marquer au Cadranja hauteur du Soleil fur 0 

l’horiforu 

ï-j. La maniéré de marquer au Cadran, l’orientement du Soleil 
enl’horilbn. 

fin de la Table des planches de ce Volumi. 
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RECONNAISSANCE DE 

M ' DBSAZGVES. 

I E foubs-figné confeflè auoir veu ce que Monfieur BolTe a mis 
dans ce Volume cy de la Pratique des Cadrans au Soleil; 
reconnoisquetouty eft conforme à ce qu'il a voulu prendre la 
patience d'en ouïr & conceuoir de mes penfees ; S£ efpere que 
par cela feul, onconnoiftraquel'Autheur anonyme du deuxief- 
me cahier du libelle que le fieur Melchior Tauernier a fait Impri- 
mer d' Aduis Charitables fur mes oeuures, & qui eft vn prétendu 
examen de ma Maniéré Vniuerfelle de pofer 1 ellieu, & tracer les 
heures égales à la Françoife d’ vn Cadran , n’eft pas non plus que 
les Autheurs des autres deux cahiers du mefme libelle, vn de ces 
excellents hommes aux fcienccs que i’ay fupplié de vouloir 
honorer mes projets de leur bonne correction. 

Et qu’il eftdcceuxquinefçauent faire que d'autres fortes de 
glofes, aufquelsi’yay déclaré que iebaifoisles mains. 

Entre les particuliers a qui l’ay diftribué de mefdits projets, 
il y en a vn qui m'a fôuuent dit , que luy ou quelqu'vn de fes 
amis , auoit fait fur celuy des cadrans , pluueurs obfcruations, le£ 

Q uelles eftoient à ce que ic voy , la melmc chofe dont ce preten- 
u examen eft compilé. 

Quand au commencement , cét homme là me faifoit ces 
contes , ie penfois que ce fuft vne gaillardife; & quand il meut 
alluré qu’il parloir tout à bon , alors ie cogneus qu’il a bien 
plus d’eclat & d’opinion que de fonds , pour voir la généralité 
des raifons d’vne maniéré vniuerfelle de pratique d’Art. 

Ces obferuations viennent a fe teduire à trois fortes. 

L‘ ■vne qui eft feule confïderable , va directement contre l’eflên- 
tielde mes proportions ; il dit quelles ne font pas vniuerfelles, 
& qu’elles ne comprennent pas les plans parallels au Méridien Sc 
à l’equateur, ny les temps des equinoxes. 

L'autre eft encore hors de fanon; il dit que dans le detail de 
mes projets, il y a beaucoup à redire en l’ordre & aux façons 
d’exprimer , déterminer , preferire , & femblable chofes. 

La trotfiefme eft fufpefte: il veut auoir inuenté cy-deuantles 
mefmes chofes fur les meGnes données, & plus auantageufement; 
alléguant que la Gnomonujue eft fon plus grand fort, par la longue 
eftude, 8c le nombre des expériences qu’il en a fait. 

S ut la fremiere force , ieluyaydit qu'il ne m’entend pas , fl 
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affaire le contraire , &ie le laifTe dans fon opinion. 

S ur la ituxtcmc , ieluy ay dit qu'm fimple broiiillon & encore 
feulement d’vn projeâ , qu’en vne autre matière on nommeroit 
vn efquis ou esbau che,n’eft pas vn ouurage à examiner en detail, 
commealors qu’il paroiftra pour acheuc ; que les fçauantsn’en 
conlidererontqueîe fonds de lapenfée : il n’a point fait eftat de 
ces raifons , & ie le laiile encore clans fon humeur. 

Smhtro/Jiéme, iem’eAois abftenu de dire, que fi, deuant 
qu’auoir eftudié mon projet , il auoit publié ce qu’il veut au- 
jourd’huy faire palier pour dire de fon inuention,il n’y auroit pas 
lieu de dire quu l’y ait pris, le deguife,& fe le veut attribuer. 

Si ccgaiand homme, ou quoy quefoitl'autheur de ce prétendu 
examen, auoit feulement dit, que mes efcnts ne font pas intelligi- 
bles; qu’aumoinsluynelesfçauroit entendre; oubien qu’il ne 
Içauroit comprendre mafaçondecôceuoir ces matières vniuer- 
fëllement ; ou bien qu'apres l’auoir comprife & confiderée , il ne 
la fçauroit admettre, & qu’elle n’eft pas receuable : il auroit en 
pela procédé raifbnnablement & en homme de fincerité. 

Mais il dit que ie ne parle pas à la maniéré ordinaire, Sc veut 
qu’àmefme temps, on croye qu’il n’a paslaiflé de penetrer faci- 
lement dans mes pénlées ; & pour le perfuader , il ne dit pas feu- 
lement qu’il m’entend aufli bien que fiieparlois d’vne autre for- 
te , mais comme s’il eftoit lelôuuerain ferutateur de mespenfées, 
& que ie deufiè infailliblement fouferire à lesmterpretations, 
il fefeit tout blanc de m’expliquer ai termes & parla méthode 
ordinaire. 

En quoy fans doute , il acreud’alleràladérpbée pafier pour 
Mai lire & fçauant Praticien : Et tout au contraire , il a monftré 

J u'ilcft encore Petit aprentif, en la Théorie & façon generale 
’inuenter des maniérés vniuerlêlles de pratiques d' Arts. 

S’il euftvoululè nommer , i’aurois peuluyen particularilêr 
les raifons ; & ne l’ayant pas fait, il me fufiira de dire en gros fur 
la fremiere forte de fes obferuations ( laillint là ce qui eft de la 
deuxiefme , & m’en raportantpour la troifielinc à ceux qui fça- 
uent la portée du perfonnage ; ) que puis qu’il voyoit que iene 
parloispas à la maniéré ordinaire , il deuoit aufii penfer , & s’il 
eufteftê fçauant, ilauroit veu , que iene conçois pas toujours 
ces matières comme luy à la maniéré prdinairc qui luy peut 
»uoir cfté enlèignéc ; car les fçauants l'ont veu parlefëulmotde 
but, lequel i’ay Tuffifainmcnt expliqué dans monprojeÛ des Co- 
rpqucs,duquçlila eu fans doute yn exemplaire :Etle fens cômuq 
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lay anroit difté, qu’en m’allant expliquer ainfi qu’il a fait félon & 
penfée à l'ordinaire , il ne m’expliqueroit pas fumant 1* mienne; 
& qu’il s’alloit conféquemment efcrimer contre fbn ombre. 

le veux dire qu’au lieu d’examiner & expliquer mon pro- 
jet , fuiuant ma penfée & façon de conceuoir ces matières dans 
i’vniuerfel , comme c’eft l’vnique façon légitimé de faire de* 
fçauants, le la ration le vouloir : B l’a examinée félon h façon 
de conceuoir dans le particulier, & l’a expliquée iuiuant fa pen- 
fée & maniéré de conceuoir; qui eftvne façon de procéder que 
ie laiile a nommer à vn autre. 

Voila comme afind’auoir dequoy fe chatoiiiller pour fefaire 
rire, & monftrer qu’il neiçaitpas mal difeourir & railler Gins 
fondement; il fe fait foy-mefme desmonftres de fâ propre idée, 
puis il s’égaye en les combattant. 

Car au lieu que ie propoié vne maniéré vniuerfelle, il vient 
par fes explications en termes à l’ordinaire , & par fes additions , à 
en £ûre vne maniéré particulière: puis il s’efforce de monftrer 
qu’elle n’eft pas vniuerfelle. 

Ce feifànt il combat feulement fbn explication & non pas ma 
penfée, à laquelle il n’eft point encore arriué. 

C’eft pourquoy nonobstant le bruit qu’il fçauroit faire; mes 
propofitions ne lailTent pas d’eftre vniuerfclles à ma façon de con- 
ccuoir, (ie m’en rapporte aux fçauans) Si de comprendre les 
plans parallelsau Méridien , & à l’equateur, &auflî les temps de* 
cqmnoxes , encore qu’il n’en voye pas lesdemonitrations. 

le ne veux pas dire, qu’apres que pariemot deW il atiraco- 
gneu la forte ae penfée que icntends exprimer , il ne puiflé peut 
eftre aperceuoir comment c’eft que les plans parallelsau Méri- 
dien y font compris. 

Mais j’olêrois bien afléurer qu’il n’arriucra point de foy met 
meàconnoiftre comment c’en que lesplans parallels à l’equa- 
teur y font au® compris ; & qu’il dira perpétuellement que cela 
ne peut eftre. 

Ce qui me le fait croire , eft qu’il n’a pas feulement feeu com- 
prendre pour le mettre comme u le faut dans ledit prétendu exa- 
men, ce que ie luy ay bien vouludirede bouche , touchant vn 
cquierteàpofcrl’effieu durant les cquinoxes , &dontpour cau- 
feien’ay pas voulu parler dans mon projeâ ; & au® qu’il n’a pas 
feeuvoir, quelafàçondetrouuerlapofmon de l’effieu comme 
il propofo aucc feulement des filets fouples , attachez l’vn à l’au- 
tçe, attendus en Croix , ne fçauroit eftre bonne poijri’e^ecution 



t! 

«ffeftiue;Et<qcor e, qu’il n’a pas veu que des verges à viue arefle,’ 
& des réglés font vne mefine chofe ; que des filets de metail & de 
foyeou de chanure ne font toujours que des filets. 

le ne doute pas que là façon de Êdre ne puifle bien furprendre 
quelqu’vndeceuxqui n’entendent rienàce dont il parle ; mai» 
non pas les autres : & pour moy ieluy accorde volontiers ce qu’il 
veut qu’on croyedeluy, c’cft à fçauoir qu'il à fait beaucoup de 
recherches dans les Arts, en rayonnant fans raifonnement ; qu’il 
ne débité point mal fes denrées } ne raille point de mauuaife grâ- 
ce ; & ie ne contefteray iamais là deflus auec luy. A Paru et 
dernier Septembre 16+3. Dïsargvis. 


EXTRAICT DV PRIVILEGE. 

P . Ar grâce Çfi priuilege du Roy, donné à S. Germaine» Laye le 3'. 

Uouembre sCga.figné , LOV I S. Et plus bac, SVBLET. AU 
requifilionde Girard Defargues de U ville de Lyon , a ut a infirme 
Abraham Boffe de la Ville de Tours, Grosseur en taille douce , de fes ma- 
niérés vniuerfelles pour pratiquer diuers Arts , comme U pcrffettiue à 
U maniéré mefme dont on trauaille en Geometral , le Trait pour U 
coupe des pierres en I Architefture , les Quadrans au Soleil, ffi autres : 
le [que lie s icehsy Defargues auott cy-deuant commencé de publier en 
diuers exemptes Çfi projcfts:fl cfi permis audit Abraham Boffe de gra- 
uer, faire grauer imprimer, vendre faire vendre (fi débiter par tel- 

les perfonnes qu'il verra bon eflre, en tous les lieux du Royaume , tou- 
tes lej dites maniérés dudit Defargues , ainf qu'il les a coprifes , tracées 
Çf expliquées, enfimble tous les autres ouurages degraueure,(fideffetns 
de fin i»uention,(fi qu'il aura recouuret, de quelqû autre, qui n'auront 
encore efié publics^ (fi ce durant! efface de vingt années accomplies du 
lourde [ acheuement de la première imprefiion : Et deffences font faites 
à toutes perfonnes de grauer, faire grauer, imprimer,vendre,debiter , 
ny diflribuer durant ledit temps en aucuns lieux du Royaume, aucune 
chofi grattée ou imprimée, qui fit extraite, copiée, co»trefàite,imitéc en 
tout ou en partie, d’aucun defdits ouurages dudit Boffe, fans fa permif- 
fon,ou de ceux qui auront droit de luy fi peine contre les contreuenans, 
de trots mil hures d'amende , confi /cation de tous les exemplaires. La 
tout comme il e/l plus amplement déclaré dans le fûtes Lettres: Véri- 
fiées (fi regiflrées , ouy Monfieur le Procureur general en la Cour de 
Parlement , le dourjefme iour de May mil (ix cens quarante-trois. 
Signé, G VI ET. 
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X. ¥ LA NC Ht 

\A toutes fortes âe fer f ornes. 

U lien à la première des deux chofès que •vesss deae^Jaire four 
confirusre -un de ces Cadrans, qui eft la maniéré 
de trousser la pefstion de l'ejsieu. 

Q Vand vous voulez trouuer la pofition de l’effieu , d’vn de 
ces cadrans par cette maniéré vniuerfelle -, remarque^ pre- 
mièrement de quelle part la lumière du Soleil arriue à l’endroit 
auquel vous voulez faire ce cadran ; Sc de quelle pan elles’cn re- 
tire. 

En apres /celez, fur le lieu, comme la figure d' enhaut vous rep re- 
fonte, auec du riment, plaftre, maftic, ou autre chofe, vne broche 
AB, par fon gros bout A, luy mettant l’autre bout pointu B, le 
plus que vous pourrez, auant en faillie en l’air, hors delà furfàce 
de cét endroit ; en façon que durant que le Soleil y luira, l’ombre 
de cette pointe de broche B, tombe toujours en cette furfàce : Et 
du refte, il n’importe point comme quoy cette broche foitou 
formée , ou pofée, ou tournée : & ne faut du tout auoir égard, 
qua fa feule pointe, laquelle doiteftrede forte,quevousypuif- 
nezajufteraubefoin,lebout d’vne des iambes d’vn compas. Se 
l’appuyer contr’elle. 

Puis ai vntempsdcbeau Soleil; quand lalumiere en eft bien 
claire, & que l’ombre en eft bien nette ; durant qu’elle donne en 
cette furfàce fîg. d’embas , marquexj, comme la figure vous rc- 
prefente ; en vn mefme iour, à trois diuerfes fois les pl us deloing 
a loing que vous pourrez , trois diuers points C, D, F, chacun a 
l’extremné de l’ombre de cttte broche A, B, qui refpond à la 
pointe B. 

Vous Noterez qu’il y a vn cas auquel vous ne fçauriez mar- 
quer des points d’ombre. 

C’eft fors que cette furfàce eft platte ; & qu’elle fe trouue fei- 
tuée en vne telle façon, que fon plan eftendu refpond &va paf- 
fer au centre du Soleil. 

Car en ce cas là, pour courte quelabrocheB,puifle eftre (on 
ombre ne fçauroit aller tomber en cette furfàce que cenefoitan 
bout d’vn extrême longueur. 

C’eft pourquoy, lors que les iours font égaux aux nuits, ou à 
peuptés, on ne fçauroit ainfi marquer trois points d’ombre en 
vne furfàce platte, qui fe trouue feituée en la façon qu’on nommu 
paralellc àl’equateur, 

D «J 


a ï, Plamchi.’ 

A toutes fortes dcperfonneS. 

Quand vousauczainfi marqué trois points d’ombre, vous n’a- 
Uez plus befoin de la lumière du Soleil; & vous pouuez acheuet 
le furplus du cadran en tour autre temps, à toute heure, aufli bien 
de nuiét que de iour ; comme ie diray trois fois de fuitte, pour vna 
manière mefme, en trois diuerfes façons de s’en expliquer ; apres 
quei’auraybricfuement fatisfâit auxTheoriciens,quifeplaifenc 
à voir les raifons des préceptes ou réglés delà pratique des Arts, 
*uant que d’en voir les préceptes melmes, & ce par uois ou qua- 
tre planches & difcours figures 8c abrégez de Monfieur Defar- 
gues, qu’il m’afleure leur dcuoir fuffire pour cntendiece qu’il; 
veut dire, tant fur la Théorie que fur la pratique, 


\ 
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t~Aux Théoriciens ] 

Il vous frjfint d'vue telle filution. 

A Yant conçcuquele Soleil en fa reuolarion entière d’vnioti* 
naturel, décrit vn cercle paralelle à l'equateur , & le rcfte de 
cette hypothelè pour les cadrans. 

Les trois rayons du Soleil ou lignes droites B C, B D, BF, font 
? leur point ou but commun B, des angles égaux entr’eux, auec 
vnc autre quatrième droite, laquelle eft l’eflieu du cadran. 

Or la pofition de ces trois droites B C, B D , B F, entr ‘elles eft 
donnée, donc aufli la pofition eft donnée de cette quatrieûne 
droite ejheu du cadran. 

Vous aurez cy apres en la quatriefmepi<»réeencprevne autre 
lolution de cette efpece , auant que d’auoir les maniérés d’en 
compofer des problefmes;& entre deux, vous allez voir deux ma- 
niérés differentes depolèr l’elfieu du cadran , en machinant lins 
aucune forte de traits ou pratique de Ucometrie. 

I’ay dit aux Théoriciens, à caufe que fi vous mettiez du 
tout point verfé dans aucune forte de pratique ou de Géomé- 
trie ou d’ Art, vous pourriez auoir de la peine a m’entendre àl’a- 
bord for les deuxieûne & troifielme planches qui fuiuent , à cau- 
fe de la fa^on abrégée dont ie m’en explique à ceux qui ont de la 
Geometrie ; mais te vous affeure qu’apres que vous aurez enten- 
du ce qui eft eferit en fon rang pour toutes fortes de perfonnes, fi 
vous reuenez à ces deuxiefme & troifielme planches , vous co-s 
gnoiftrez cç qu’elle veulent dire, aies voir feulement. 
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4 t. tlANCHt. 

Aux Théoriciens & autres qui ont de la 
Geometrie. 

L A I. figure eft vne platine, de quelque matière mince, plate, 
vnie, & ferme, comme de lethon ou fèmblable eftoffe, ronde 
& percée iuftcment au centre, d'vn trou plus ou moins grand 
fui uant l’occafion. 

La ll.figurceh vne verge droite, ronde, vnie,& ferme, comme 
de fer 6c fèmblable matière, de la grofl'eur du trou de la platine. 

La III .figure eft corne qui diroit vnepiroüete,, conftruite de la 
platine & de la yergepaflee dans le trou de ladite platine, en fa- 
çon qu’elle luy eftperpendiculaireainfi que l’equierre qui tour- 
ne â l’entour vous reprefente , & tient de forte quelle ne puillè 
hocher ou branler. 

En la figure AB , eft la broche qui vous a donné les points 
d’ombre C, D, F. Les verges ou baguettes B C, B D, B F, font 
fermes comme du bois ou autre matière , ont chacune vne viue 
areftc en ligne droite de leur long, allant de la pointe de la bro- 
che B, iufque à chacun de* points d’ombre C, D, F, & qui font 
tournées ou adjancées, en façon qu'en y appliquant la pirouette, 
le bord de là platine puifle aller toucher les trois viues areftes en 
mefme temps -, 6c les baguettes ou verges font affermies en cette 
feituation : De forte qu’eliesnepeuucnt branflerny varier. 

La règle qui trauerlc les trois viues areftes B C, B D, B F, tou- 
che à toutes les trois, ou bien feulement à deux à la fois, par ou 
elle monftre lî ces viues areftes font toutes trois en vn mefme 
plan ou non, & de quelle part eft leur creux alors qu’il yen a. 

La main y applique la pirouette & l’yprefente iufqu’àccque 
l’eflieu B 01, vienne à toucher au bout de la broche B, & qu’à 
mefrne temps le bord de la platine, C D H , touche aux trois, 
▼iuesareftes des verges. 

Et quand la pirouette eft ajuftéeauec ces conditions là ; fa ver- 
ge eft l’elfleu du cadran placé comme il doit eftre,& ne refte plus 
qu’à l’affermir en cettepofition. 

La IIII. figure reprefente que fi vous allez vous feruir de filets 
déliez & fouplesen cette pratique : En tirant les deux comme/ e, 
& th, pour les faire tenir en lignes droites; ils feroientplierles 
deux comme é r, A /T Et vous n’en fçauricz rien faire de iufte, qui 
eft la caufë que Monfieur Delârgues n’a pas voulu propoferde 
s'en feruir en la place des rayons du Soleil, mais feulement des 
viues areftes fermes. 

riU* 
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J. pLANCftll 

Aux Théoriciens & autres qui ont de U 
Geometrie, 

Ette figure, monftrc à l’oeil que toutes les pièces de la ma- 
V_> chine, font d’vne matière ferme & qui ne plie point. 

AB, eft la broche dont la pointe B vous a donné les pointé 
d’ombre C D F. 

Les trois baguettes ou verges B C, B D, B F, ont chacune vne 
viue arefte en ligne droite de leur long ; allant depuis la poirlte de 
la broche B,iuiqueaux trois points d'ombre CD f. 

Aux viucs areftes des deux plus longues baguettes Ou verge* 
B C, B F, font faites des portions B E & B H, égales chacune a la 
troifiefme plus courte baguette B D. 

Les trois baguettes I H, ID, I É, font chacune plus longue 
que B D & tou tes trois faites égalés en tr elles , puis elles font aju- 
uées par Vn bout chacune à vn des points E D H, des viues are- 
ftes des autres baguettes B C, B O, B F & leurs autres bouts I 
font affemblés en vn mcfme point I. 

LavetgeB I eft droite, ronde, vnie & ferme, comme dit fer ou 
femblable chofo ; elle a vne ligne droite B I, tirée de fonlong, & 
l’vn des points B, de cette droite de ladite verge .touche à la poin- 
te de la broche. Et d’vn autre point I delà memie droite, elle tou- 
the au bout I des trois verges ou baguettes. 

Cela eftant.la verge B I,fe trouue eftre l’elficu pôle du cadran, 
& nerefte qu’à l'affermir en cette pofition. 

La figure monftre aux verges qui vont delà pointede la bro- 
che B, aux points d’ombre C D F, comment on peut affermir 
tes verges par vn boutauec la broche, & au (Il entr’cllesà vn mef- 
tne point, en les y liant proprement enfomble. 

Et comment de l’autre hout on peut les affermir en vn point 
de la furfece du cadran, en les y feelant ou arreftant aucc maftic, 
plaftre, ciment, ou chofe femblable. 

Cette façon de £aire,eft plusalfeurée que celle aueedes filets, 
mais elle n’eft pas encore la plus ailée ou moins embarailcc à 
mon adius, 
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f . P L A N C H «, 

Aux Théoriciens. 

Compagnon duproblefmeenfùitc delà folution faite fur la figure 
d'embas de la première planche. 

L A i. figure eft le lieu du cadran auec la broche & les points 
d'ombre C D F. 

Faites en vn plan, il. figure fur vne mefmc droite D B, & d'vn 
niefme point B, trois angles D B N, D B R, D B H, égaux aux 
trois angles i. figure d’entre les rayons du Soleil D B C, D B F, 
C B F, chacun au lien. 

Du centre B, n. figure & d’vn quel conque interuale BD, décri- 
uez.v n arc qui rencontre aux points D, N , R, H, les droites BD, 
BN, BR, BH. 

Faites figure ni. vn triangle D G V, de trois interuales égaux 
aux trois interuales D H, D R,D N, (chacun au fien,) lefquels ont 
la condition necellàirc à cela. 

Trouuctle centre O, du cercle E V G D, circonfcrit à ce triangle 
VGD. 

Menezdeux diamètres D O E, P O B, de ce cercle , perpendi- 
culaires entr’eux. 

s4lo»ge\e n, l’vn P O B,fuffifammentde part & d’autre. 

D’vne des extremirez D, de l’autre E O D, menez, iufque à 
l'alongé POB, vne droite D B, égale à la droite D B, delà 
u.fgure, car elle y doit atteindre, aflauoir au temps des équi- 
noxes au point O, & ailleurs en autre temps. 
^/0Mfï\fuffifomment lu. figure, cette droite BD. 

Faites y,les (ègments BD, B F, B C, égaux aux rayons du So- 
leil delà i./^wreBD.BF, B C. 

Prcne^ tu. figure en la droite POB, conue nablement vn 
point I, autre que B. 

Faites figure mi. trois baguettes CI, DI, FI, chacune 
pointue par les deux bouts & égales aux trois interuales C I, 
D I, F I. de la ni .figure 
Ttre%\\\e. ligne droite aulong delà verge elîieu. 

Màrtfue\ en cette ligne del’elTieu conuenablement,^f»remi. 
vn fegment B I, égal al’interuale BI, de la m .figure. 

Mctterjigure mi. vn bout de la baguette C I, au point d'ombre 
C , vn bout de la baguette D I, au point d’ombre D, vnbout do 
labaguette F I, aupointd’ombrc F. 

Faites bien tenir ces bouts de baguettes aux points d’ombrç 
C D F , qu’ils nepuiflent varier, 



jiux Théoriciens. 

i 

j4ffemhlci\t% autres bouts I de ces baguettes, en. vn mefrne 
point I. 

Metttzjvn des points B, de la verge eflleu à la pointe de la bro- 
che B,& l’autre point I,auecles trois bouts aflemblez,dcs baguet- 
tes CI, DI, FI. 

Et fi vous auez efté bien exadl aux operations, le point I,dela 
broche ira s'ajufiermcc les trois bouts des baguettes a ficmblcés 
en l’air au point I. linon vous n’aurez pas efji bien exact. 
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6 . Planchi. " 9 

j4ux Theoricntu . 

g ne -vins importe que Us figures ne fe rapporte point au compas , -vous 
aurez, egard à ce que le dtfcours ordonne de faire. 

T 'Aites figure x. de trois droites CQRD, DIP F, & CF 
J -1 vn triangle égal & (emblable au triangle figure ni. de* 
trois points d'ombre CD F. Sur la droite CQRD,^f*« 
i. faites vn triangle CBD , égal &' femblable an triangle 
figure i { x. des rayons CBD. & fur la droite F P I D , figure 
I. faites vn triangle F B D , égal & (emblable au triangle 
figure tir. des rayons F B D. plongez, fi belbin eft , figure 
i. de la part de D, les droites CQRD & F P I D. Par les 
points B & B, menezxne droite B R A Y H, perpendiculaire à la 
droite CQRD, & vne droite B I A K L , perpendiculaire à la 
droite F P ID.Trouue^Je but ou point A, commun à ces deux 
droites BRAYH,BIAKL, & par ce but A, menez, vnc droite 
A E, perpendiculaire à la droite B R A Y H, fc vne droite A G, 
perpendiculaire à la droite B I A K L. Du point R,>»«»et,iufques 
a la droite AE, vne droite RÉ, égalé à R B- Dupoint ï,mene^ 
iufqucs à la droite A G, vne droite I G, égalé à I B. 

Par le point E, menez , infque à la droite B R A Y H , vne droite 
£ H, perpendiculaire à la droite R E. Parle point G, menez iuT- 
qu a la droite B I A K L, vne droite G L, perpendiculaire à la droi- 
te I G. Par les points B & B, mencT^v ne droite B Q, laquelle 
mi-partifle l’angle C B D, & vne droite B P,quimi-parti(rel’an- 

{ ;le D B F.Par les points Q & H, menez* ne droite Q O H,&par 
es points P k L, menefync droite p O L.Trouuez.le but ou point 
Q, commun aux deux droites QOH&POL, &du point A, 
pour centre & interuale A O, defenuez, vn art qui rencontre les 
droites A L en K, & A H en Y. 

Maintenant , faites en quelque autre lieu plat comme en la 
i x. figure en vne mefine droite B D F C , trois fegments 
B C , BD, B F, égaux aux rayons figure i n. B C, B D, B F, 
chacun au lien. Du point B, de cette i x. figure pour centre 8 ç 
del’interualeEY,ou G Kde la t.fig. defcrtuez,yn arc O. 

Du point C, figure 11. pour centre & de l’interuale CO, 
de la i. figure deferiuez. vn autre arc O. Du point D , de la 
il. fi g. pour centre k interuale D O, de la i.fig. defcriueZfzn 
autres O. Et dupoint F,au(fi de la i i.fig.powï centre & inter- 
uale FO, de la i. figure defcrsue\ vn autre «rO.&li vous 
auez bien pratiqué, tous ces arcs fc rencontrent en vn mefinp 
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xfc I» Plahchl 

\Aux Théoriciens . 

point O. finon vous n’auez pas eflé bien exaél. 

Parles points B & O, meneïvne droite B Ô, prenez, en cette 
oroite vnpotnt a difcrction I, pâtes trois baguettes égalés auxin- 
tcrualcs C I, D I, TI, de la n. fig. & pointues chacune dfcs 
deux bouts , fastes en la longueur de l’effieu fig. in. l'mteruale 
B I, égal à l’mteruale B I, delà n.fg. 

Finalement aflsauez, ces baguettes & Ce peu fig. m. coin- 
me i ay dit à la fin de la cinquiefme planche, & l’eflieu du Cadran 
elrpole. 

Il y a des foituations de forfâces de cadrans, où pratiquant cette 
j' a | n ^j re v ^' ou 1 autre des points L H, ou Obvient fi loin 

de la droite C F, qu il faudroit vne trop grande cAenduc de place 
pouryarriuer. 

Mais en quelque forte que la forfàced’vn cadran puiflèeftre 
icituee, & en tous les temps de l’année, ie veux dire en quelque 
rencontre bizearre d ezemple que ce puifleeftrc,vous pouucz 
faire ces maniérés cy de trait auec lamefine facilité qu’en l’e- 
xemple qui feroitleplus commode. 

£n quelque exemple fi bizearre foit-il , toufiouts fig. ni. au 
moyen des points d’ombre CDF, vous pouvez faire fig. r. 
vn angle D B C, égal à l’angle fig. in. des rayons en l’air D B C, 
&au(li faire fig. i. l'angle DBF, égal à l’angle en l’air fig. ni. 
des rayons D B F, &auffi faste fig. mi. vn angle C B F, égal à 
1 angle en Yaitfig. ni. des rayons C B F. 

Et moyennant ces trois angles égaux à ceux d’en l’air d’entre 
les rayoqs du Soleil, vous pouuez à diferetion danslesli- 
gnes qui reprefentent ces rayons, d’autres points CDF, & autre- 
ment dijpofe^c ntr’eux que ceux que l’ombre de lapointedela 
brocheadonnés enlaforface du cadran. Et for ces trois points 
choifisà diforetion, vous pouucz fotre vn autre triangle C D F, & 
en foite pratiquer cette maniéré de trait iufques au triangle^, 
a C B O ; puis en ce triangle & en la droite B C, faire 
B C, B D, B F, égalés aux rayons d’en l’air B C, B D, B F, delà 
m. figure contenues depuis la pointe de la broche B, iuf- 
qu aux points-d’ombre C D F, en la forface du cadran chacun 
ficn ; & aptes auoir pris ainfi qu’il eft dit le point I, en la droi- 
te B O, vous ferutr des poihrs CDF, derniers faits au triangle 
O C B, pour ajufter les baguettes C I, D I, F I, auec l’eflieu B I, 
puis acheuer ainfi que auparauant. 
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Pour fubftituer d’autres points en place de ceux delà furface 
du cadran, il fuffit d’en fubftituer feulement les deux extrêmes 
£ 1,6cfiintbC,8c B F, égalés entr’elles,& inégales à la mitoyen- 
ne B D, vn peu plus grandes qu'elle, pluftoft qu’aurrement & 
plusou moins félon que les angles DBC.DBF, font plus ou 
moins inégaux entr eux 5 & au lieu de foire figure i. le trian- 
gle C D F, des interuales d'entre les points d’ombre C D F 
de la furfoce du cadran vous le fire^ des mentales d’entre les 
points lùbftituez à ces points d’ombre. 


V" honnefie ieune homme nommé Monfcur Tardif dit de la Haye, A 
donné defbj-mcjme -une grande atteinte au dire de M. Defarguès à 
cette maniéré. 


Si par fonte d'auotr de U Geemetrie, vent ne pouuie? d'abord 
entendre cette protia ne , apres avoir entendu celle qui eft expliquée 
plus au htig) reuene'fàctUe-cj piotts la pourret^entendre. 
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F Attes en vn meûne plan comme en la 1. figure , 6 e «roi* 
droites C/^D , Crr F , D»«F , vn triangle CD F, égal 
(c femblablc au triangle des trois points d’ombre, un. figure 
CD F ; fûtes fur les mefmes trois droites , C^D, Cr/ F, 
D / e F , trois autres triangles CBD, C i F , DbF, égaux & 
femblables aux triangles en l’air des rayons du Soleil, nu. 
figure CBD, C B F , DBF, chacun au fien. Par les points 
B & b, 1. figure , menez, vn e droite B 5;, qui mi-partifle 
l’ihgle C B D , & \ ne droite b Pe, qui-miparnfle l’angle D b F- 
Menez .1 diferetion hors le point C, vne droite a 7 l^ fy , perpendi- 
culaire à la droite C/<^D , & hors le point F, vne droite hPirx, 
perpendiculaire à la droite Fei D. Faites au triangle F C f ,1 efieg- 
C/, égal à C<,du triangle CBD, Stic fegment F s , égal 
à F é, du triangle F b D. Du pointe, centre, & interuale tl, défi 
muez, vn arc l m. Du point centre , & interuale k * , deferiuez, 
vn arc a m , qui rencontre l’arc Im , en m , & menez, la iront 
^jn. Du point r, centre, & interuale r s , defcnueT^j n arc s». Du 
point 1, centre, & interuale i h ,Jefiriue\vnarc hn , qui rencon- 
tre l’arc su, en » ; menez.h droite i n ; faites en la droite ^m, le feg- 
ment kjt , égal à {j. Par le point u , menez, jufqu’i la droite 
uqkfj, vne droite u j , perpendiculaire à la droite l^m ; faites en 
la droite in , Vn fegment iZ, égal à / P; parle point t*, menez. 
jufqu’à la droite* P /rx,vne 5 ra;/'e.îJè ) perpédiculaire à iadtoite i n; 
trouueZle butj, commua aux deux droites uqkJJ & uj-, & 
auffi 1 et ut u , commun aiix droites hPirx, & zjt ; menez, les 
droites goj, 8 tcox trouuez. le buto, commun à ces droites g oj , 
co x. 

Faites ailleurs , figure II. vn triangle gqy , des trois droi- 
tes comme, gq,gj, Scjf», de lai. figure j fûtes en la 1 1. figure 
& aux droites gj , & / 7 , le ferment go , égal à go , de la i. 
figure ; & le fegment g b , égal a / B , auffi de la 1 . figure j menez, 
fi vous voulez la droite b 0 u. figure. 

Faites encorcs ailleurs figure ni. vn triangle ebo, des 
trois droites bo, du triangle gbo, de la n. figure , & d« 
CB, & C», de la 1. figtre & fur b c, figure in. faites 
les fegmens b e ,b d , bf, égaux aux lignes BC, BD, b F, 
de la i. figure chacun à ia fienne ; & fi vous auez bien 
pratiqué j les interuales fo, do t et, du triangle ebo, uii 

figure 
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prenez., figure ni. en la droite b o , conuenablement à dit 
crcdon, le feints, autre que b ; laites trois baguettes pointues des 
deux bouts, & égales aux trois interuales ci, di , fi , de la 
tn. figure j marquez aûlong de' la verge elïieu, Cmteruale B I 
égal à l'interuale bi, de la ni. figure ; amfirut fez comme i’ay 
dit Sc la ntt. figure vous le monftre ; & l’effieu du cadran le 
trouuera mis en (à fofition. 

On peut en cette maniéré comme aux autres, fubftitucr d’au- 
tres points CD F., à ceux d’ombre delà lûrface du cadran & 
par ce moyen trauailler par tout aucc vnc égale facilité, * 



14 


», PlÀHCHt 

A ceux qui ont de la Geometrie. 

L A figure ifcnkaut, eft le lieu du'cadran à face inégalé auec I* 
broche A B, & les trois points d'ombre C D F, tous marquez 
ainfi qu’il eft dit. 

j4j ez, quelque chofe plate & ferme comme ardoife , table, 
carton ou femblable. 

Tirez,j, figure tCembasjmc ligne droite B D F C -, fûtes en cet- 
te droite là, trois fegmens B C , B F , BD, égaux aux troisinter- 
uales B C , B F , B D , du lieu du cadrait , chacun au lien , en 
apres , du pointB, delà figure d'embat poureentre, & des inter- 
uales B C , B F , B D ; defmue\ des arcs de cercle DH, F E, 
CG. 

Par ainfi vous Voyez fi les interuales B C , B D , B F , de la 
figure d'enhaut ou du cadran, font égaux ou bien inégaux en» 
treux; Sc quand ces interuales font inégaux entr 'eux , comme 
il auient en cét exemple , vous voyez lequel eft le plus petit, 
& lequel eft le plus grand , comme en cét exemple -cy, l’in* 
teruale BD, fetrouue leplus court des trois. 

Maintenant du point C, delafigure d'embas, pour centre, & 
de l’interuale d’entre les deux points d’ombre C & F , de la 
figure d'enhaut, defirtuez, vn arc E , qui aille rencontrer en vn 
point E, l'arc del’interuale B F, afçauoirl’arc FE, carildoitlc 
rencontrer ; puis menez , la droite E B , qui aille rencontrer en vn 
point H , l'arc du plus court intenialc BD , fçauoir eft l’arc 
DH. 

Du point encore C,dela figure /«nérf/ pour centre, & interuala 
d’entre les deux points d’ombre C & D, de la figure d'enhaut t 
defcrïuezvn arc N , qui aille rencontrer en vn point N , l’arc du 
plus court interuale B D , fçauoir eft l’arc DH , car il le doit 
rencontrer. 

Du point F , en la figure d'embas , pour centre , & de l'inter - 
uale d’entrelesdeux points d’ombre FD, delà figur zdlenhaut, 
de/muezvnarc qui rencontre en vn point R, l'arc du plus court 
interuale BD, fçauoir eft l’arc DH, car il doit le rencontrer, 
ParainfilestroisinterualesoulignesdroitesDH,D R, &D N, 
de l’arc DH qui eft ccluyduplus court interuale B D , ont les 
conditions qu’il faut , pour en Faire vn triangle. 
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F aites ailleurs, comme en la figure d'embas, vn triangle D G V, 
de trois lignes droites ; égalés au trois interualcs D H, D R, 
D N, de la figure d’enhaut chacune au fien. 

figure d'embas, \t centre 0,d'vn cercle dont le bord 
pa ffe aux points V D G, comme la figure d'embas monftie. 
Menezjt ne droite D(OE, diamettrc de ce cercle. 

Parle point O, figoietTcmbas , menez, vne droite P O Q , per •» 
pendiculaire à ce diamètre D O E. 

Du point D, figure d embue , pour centre, & interuale B D, de 
la figure d'enhaut, décernez, vn arc qui rencontre comme en B, la 
droite Q O P, car il doit la rencontrer en vn ou deux points, à 
Içauoir, au temps des équinoxes en vn (êul point, qui eft le point 
O, & durant le refte de l’année, en deux points feparés d’vne & 
d’autre part du point O. 

Et pour cftre pieds Jattes en autant, de l’autre part,&d’Epour 
centre. 

Mene^, figure d'embas la droite BD , laquelle au temps des 
équinoxes eft vnie à la droite O D , &durantlerefte de l’année 
elle en eft leparée ; & alonget^ cette droite B D , au delà du 
point D. 

Fastes en la droite B D, de la figure d’embas, deux fegments B Ç 
& B F, égaux aux deux legments B C & B F,de la figure d'enbaut, 
chacun au fien. 

Prenez, cri la droite Q O P, figure dembas, d’vne part ou d’au- 
tre du point B, àdiferetion, vn point I, autre que le point B, Sc 
qui foit le plus efloigné du point B, que Foccaüon le pourra per- 
mettre. 


10. Planchi. 


€ 

A ceux qui ont de la Geomeirie. 

P Vis comme la figure vous mon(ïtcemtM,covpés trois hxgutt- 
tes CI,FI,D I, pointues chacune desdcur bouts,& cgaîesaux 
trois interuales C I, F I, DI, de la figure d'enhaut, chacune au 
lien, & fur la verge embat, dont vous voulez faire l'eflïeu du ca- 
dran ntArquez, y yn ferment B ï , égal l'intcruale B I, de U 
figure tenhaut. 
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E N âpres comme vous voyez en la figure d'embat, mtttez.*\\x 
trois points d’ombre C D F , fur le lieu du cadran , par vn de 
leurs bouts C D F, les trois bagutttes C I,D I,F I, chacun au lien; 
& le point B , de la verge eflieu à la pointe de la broche A B , puis 
ajfimble^en vnfenl point eiil’airl, les trois autres bouts I, de ces 
trois baguettes CI, DI , FI , auec \c point I, de la verge eltieu B I. 

Car ces trois bouts de baguettes, & le point I ; de la verge eflieu , 
le doiucnt alTemblet tous quatre en vn lèul pointen l’air I,5c lors 
la verge eflieu, B I fe rrouue pofée comme elle doit élire au ca- 
dran ; de façon que vous n'auez plus qua l'affermir apres en cette 
pofiuon, oubienenpolèr vn autre ailleurs qui luy foit parallèle. 

S’ilnes’agifloit que de cequifuffit pour demonflrer géomé- 
triquement la vérité de lapropo(ition ; il fuffiroitd’auoir, ou bien 
feulement les trois baguettes làns l’interuale B I,derdficu, 04 
bien l'interuale B I,de 1 eflieu auec deux baguettes fans la troifié- 
me, mais pour l’execution efte&iue on ne peut s’afliirer d’auoir 
bien fait làns vne quatrième longueur quiferuc deprcuue,quicll 
ce que MonfieurDtlàrguesa voulu donnes:. 


It 


f. Planché 
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en autre langage . 


Aux Ouvriers de flufieurs fines £ Arts. 

Q Vand vous auez marque les trois points d'ombre CD F à 
l’endroit auquel vous voulez faire vn de ces cadrans^/«^à 
la réglé en quelque lieu plat, comme la figure d'embas vous mon- 
ftre, vne ligne B D F C, & finies en cette ligne là , vn refaire à 
diferetion B. 

Puis allez, au lieu du cadran figure d‘enhaut,frene7^f au com- 
pas t ouuerture depuis la pointe B. de la broche AB, îufques au 
point d’ombre C, & auec cette ouuerture , reuenez. à ta ligne 
B D F C, figure d'embas, mettra y vne des pointes du compas au 
repaire B, & auec lôn autre pointe alle\ marquer en cette ligne 
B P,yn autre refaire C, & /rrfff^tout d’vntempsautourdu point 
B, & auec la mefme ouuerture entrait de compas C G. 

Retoumez.encoi au lieu du cadran, figure d'enhaut,frenet^f au 
compas [ouuerture depuis la pointe B, delabroche AB,iufques 
au point d’ombre F, & auec cette ouuerture retenez, à la figure 
d'embas, mettez. J vne des pointes du compas encore au repaire 
B, &auec fort autre pointe allez, marquer en cette ligne B C, vn 
zuue refaire F, & trace\ tout d’vn temps encore autour du point 
B, & auec la mefme ouuerture vn trais de compas F E. 

Retournez, encore au lieu du cadran figure d'enhaut,frene7y au 
compas [ interualc depuis la pointe B, de la broche A B, iulques 
au point d’ombre D, & auec cette ouuerture reuenez. à la figure 
d'embas Sc mettes^ vne des pointes du compas encor au repaire 
B, & auec fon autre pointe marque^ en la ligne B C , vn autre 
refaire D, & tracez, tout d’vn temps encore autour du point B, SC 
auec la mefme ouuerture vn trait ne compas D H. 

Regarderais en la figure d'embas, lequel des trois traitsde 
compas C G, F E, & D H,fètrouue le plus proche du repaire B, 
& lefquels en font les plus efloignez; comme en cét exemple 
■vous voyez que le rrait de compas DH, eft plus proche du 
repaire B, qu’aucun des autres deux F E,& C G; que s’ils eftoient 
eu deux, ou tous trois cnfèmble il n 'importerait point. 

vous fçmez lequel de ces traits de compas, delà figure 
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Aux Ouvriers de plufitur s fortes à' Arts. 

ttcmhxs, C G, F E, & DH, eft le plus proche du repaire B, 8c 
icfquels en font plus efloignez;Comme îcy le trait D H,eneftl« 
plus proche, «des deux C G, F B,enfontlesplusefloignez. 

jilltK&ù lieu du cadran Eg.d'enbaut,mx points d'ombre C & F, 
qui fer’aportent aux deux traits de compas d’embai C G & F E, 
qui font les plus cfloignez du repaire B, & ouureê^le compas de 
ce point d’ombre C, au pointd’ombre F, & vous fiuvencz bien 
i^es deux lettres ou cottes fur lefquelles vous l’auezouuert,& auec 
cette ouuerture revenez,* la figure/e»«£<«,&comme voftre com- 
pas eft ouuert fur les points d ombre C & F, mette\yne des poin- 
tes du compas au repaire C, & alleTÀe l’autre pointe marquer 
Vn repaire E, fur le trait de compas F E, car elle y doitatteindre. 

En apres tirez, à la réglé par les deux repaires E & B,vn cligne 
È B, laquelle aille faire vn refaire H, fur le trait de compas D FF, 
qui eft le plus proche du repaire B. 

Retournez, encore au lieu du cadran figure dlenhaut, ouvrez le 
compas du point d’ombre C, au point S ombre D, & aiiec cette 
ouuerture revenez, à la figure d'embas , mettent ne pointe du 
compas au repaire C, & allez, de l’autre pointe marquer vn 
refaire N, fur le trait de compas D H, qui eft le plus proche du 
repaire B, car elle y doit atteindre. 

Retoumez,er\coic au lieu du cadran figure d'enhaut, ouure^Je 
compasdu point d’ombre F, au point d’ombre D,& auec cette 
ouuerture, revenez* la figure tfembat^nette^yne pointe du com- 
pas au repaire F, & ««//exauce l’autre pointe marquer vn refaire 
R, fur le trait de compas DH, qui eft le plus proche du repaire 
B, car elle y doit atteindre. 

Apres ccla,vous n’auczplus affàfte fur le lieu du cadran iufques 
à ce que Vous y pofiez l’eflieu comme il doit eftre,& vous auez en 
Ja figure d’embas fur le trait de compas D Hqui eft lepluspro- 
che du repaire B, quatre diuers refaire! DNRH, pour en faire 
trois points ferdus, comme vous allez voir, cependant fouuenez^ 
vous quand vous ouurez le compas fur les points d’ombre, au 
lieu du cadran , de bien remarquer celles fur lefquelles vous, 
l’auez ouuert , afin d’aller mettre en bas cette ouuerture là fur les 
deux traits de compas qui fe raportent aux deux points d’ombre 
fui Icfquels il a eft é ouuert ; 8c mettre vne de ces pointes fur vn de 
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•es traits de compas, & l'autre fut l’autre: &aued’auan tige les 
pointsNR,peuuentbien venir hors d’entre les points D & H, 
& queielesy ay fait ainfi venir entre deux, à caule de la petiteffa 
delà planche; &de quelle façon qu’ils viennent difpofcz,ccn’eft 
toufiour* qu'vnc meûne ehofè, 


Aux 
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O VureQc compas figure /ewfvrtf/-, du repaire D. au repaire îi,' 
&auec cette ouuerture rff/eiért quelque lieu encore plat, fi- 
gure «»£<«;& aucc les deux pointes du compas marquez, y défi* 
f oints D & V, de forte quePinterualle D V tfembas, (bit égal àl’in- 
teruale DHoTenhaut. 

Retourne z, à la figure dlenhau/, yf ouurez, le compas du repaire 
D,aurepaire R ,&auec cette ouuerture reuencz^i la figure d’em- 
tas, mettez vne pointe du compas an point V, & trace^Tzuec l’au- 
irepointedelapartdupoint D , yntratS de compas G ,de forte 
que l’intervale VG d'embas, (bit égal à l’interuale DR tfenhaut. 

Retournés encore à la figure d'enhaut , ouure z, vie compas du re- 
paire D,au repaire N, & auec cette ouuerture rcucné\ à la figure 
d’embasjmettez.vne pointe du compas au point D,& /rwre^auec 
fon autrepointedela partdupôint V,vn trailfdc compas G , de 
forte que f’interuale DGf cmbas ,{\ bit égal à l’interuale D N d'en» 
kiut,&t rencontre comme en G, l’autre traùft de compas que vous 
au ex tracé autour du point V,"car il doit le rencontrer. 

Parainfi vous auez fait en la figure d'embas , trois points V,G,D, 
qui feront perdus. 

Maintenant trouuezyn centre O, fur lequel avant mis vne des 
pointes du compas &fôn antre pointe en D, cette autre pointe 
en tournant le compas aille pafler d’vne fuitteà ces trois points 
perdus V,G,D; puis tirez à la règle par les points comme O St D, 
vne ligne D O £,& remettant vne pointe du compas au point O; 
& tournant l'antre pointe vers E , failles en la ligne D O E,la 
cojlê O E, égal au cofté O D. ^ 

Et par le point 0,tirez,bn m*/<?qùarré àla ligne DO E,com- 
meQOP. 

Puis ouure^Je compas en la figure d'enhaut,Au repaire B, an 
repaire D,& auec cette ouuerture allez,* la figure dt embas, mettes^ 
vne pointe du compas au point D,6ctraee's auec l’autre pointe de 
la part du point E, vn trais de compas B , qui rencontre comme 
au point B , le traift quarré Q O P , & marquez, auec cetteautre 
pointe du compas vn repaire B, en ce traicl quarré QOP, car il 
1 e doit rencontrer ,fi vous auez efté bien exaéd aux operations . 
Quand le iour eft égal à la nuift , il le rencontre en vit 
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feul point quiefl O, &en autre temps il le rencontre en detuf 
points, l’vn d'vne part & l’autre de l’autre du point 0,& comme 
au point B, 

Puis changez , le compas déplacé, & auec cette mefme ouuertu- 
re encore du repaire B, au repaire D,de la figure d'enhaut-, mette*, 
vne des pointes du compas au point E, & traces ^ auec fon autre 
pointe delà part du point D,vn autre tratll de compas B, qui aille 
rencontrer le traidl quarré Q_OP , auec le traidl de compas que 
vous aucs tracé alentour du point D,& tous deux cnfemble en 
vn meûne point B, carilledoit faire fi vousauezefté précis, & 
cela fert à marquer plus exaâement ce repaire B , au t raidi 
quarré QOP , tantproche foit-il du point O. 

Puisapres,foit quelepoint B,de la ngutcd'embas,Cc trouuc re- 
duitaueclepointO, foit qu’il s’en trouuc feparc,r/r« à la réglé 
par les points B & D ,1a ligne BD, & alonge\ cette ligne BD, 
comme vous voyés au delà du point D. 

Cela fait, ouure^le compas fur la figure tîenhaut,&\i repaire B, 
au repaireC,& forte x cette ouuerture en la figure d'embas, fur la li- 
gne B D,& de B en C, 

Ouure* le compas encor fur la figure du repaire B au 

repaire F,& fortes cette ouuerture en la figure d'embas, fur la ligne 
BD,&deBen F. 

Et finalement, fiùâes en la figure d'embas , fur le traidl quarré 
O P,vn refaire à dilcretion I, d’vne pan ou d’autre du repaire B,& 
qui foit le plus éloigné du repaire B que l’occafion le pourra per- 
mettre jEt comme cela vousauez en cette figure d'embas, depuis 
le repaire I, iufqucs à chacun des quatre repaires B D F C, toutes 
les mefures qui vous font neccflaires pour achcuer de pofcC 
l’effieu de vollre Cadran,en la manière qui eft cy apres. 
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C Oufés trois baguettes en fâinte, chacune des deux bouts, com- 
me vous voyez en basane. CI, de la longueur qu’il y a depuis 
le repaire C,jufques au repaire I ,de la figure autre FI de 

la longueur qu’il y a depuis le point ou repaire F, jufquesau mef- 
me repaire I, de la figure d'enhaut-, l’autre D I,de lalongueur qu’il 
y a depuis le repaire D.jufques au mefme repaire I, de la figure 
d’enhaut-, puis murés le compas fur la figure d'enhaut, du repaire B, 
au repaire I fortes cette ouuerture en bus,ûu le lpng de la verge 
elfieu ,& fastes en cette verge eflîeu.comtne vous voyés, deuxre. 
faim B, 6c Recette ouuertureBI, de la figure d'enhaut, 
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Aux Onuritrs de plufîeurs fortes d' Arts , 

P Vis «*Z/f^ au lieu du Cadran , que pour euiter la confijfiost 
des lignes, i’ay de nouueaureprefcnté, par la figure A'embut, 
te. mettez, vn bout delà baguette CI,aupointd’ombreC; vn bout 
F , delà baguette F I , au point d'ombre F j & vn bout D , de la. 
baguette DI, au point d’ombre D; Scie refaire B , delà verge 
efiieUjjwf/refïe àla pointe B delà broche A B. 

Puis apres àJJimbUT^en vn mefmc point en l’air I,les trois autres 
bouts I, des trois baguettes C I, D I, F I, car ils s’y doiuentaflèm- 
bler ; &deplus,<«»»f»e\le repture I , de la verge efïieu au mefmc 
point en l’air I,auec les trois autres bouts de baguette I , car ce* 
quatre chofes fe doiuent aflcmbler ainli toutes en vn mefme 
point en l’ait I, fi tant eft que vous ayez efte bien ciaû en chacu- 
ne des operations. 

Et quand ces trois bouts de baguettes, & le repaire I, de la verge 
eflieUjlont aflemblés comme cela , tous quatre enfemble en vn 
feul & mefme point en l’air I; la verge efiieu fe crouue alors pofée 
corne elle doit eftre au Cadran ,& vous n’auez plus qu'a la Iccllcr 
en cette place, ou bien enfeelervn autre près ou loing d'elle ,qui 
foitjaugée auec elle, ou autrement qui luyfoit parallèle. 

Si les quatre points I,vou!oient s’aller allèmbler dans le corps 
du Cadran, vous n’auez qu’a prendre en fa figure, le repaire I,pl us 
prez,oubien de l’autre cpftc du point B , & parachever le refte 
ainfiqucj’aydit. 
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IE V. 4T DIK.E VKE >AVT\E FOl$ 
encore U mefmc ebofe fins du l$n 

A toutes fortes de per formes qui n'ont aucune con~ 
noijfance de la Geometrie , ny des Arts, & qui, 
ont la natffance & la difpofitionà les ayrendre. 

A Vant que d’entreprendre ce Cadran, vous n'auicz du tout 
rien en main,ny de cogneu,qui vous ypûft ayder: fie pour le 
commencer vous auez employé la broche A B , commcàl’ad- 
uenture. 

Or Confiderés qu’en pofantainfi la broche AB, vous vous 
elles donné de vous mefme en 1 à pointe , va point tout fcul im- 
mobile fie fixe en l’air B. 

Puis au moyen de cette pointe ‘fixe de broche en l'air B , fie des 
rayons du Soleil.vous aucs trouué trois autres points immobiles 
fit fixes d’ombreC D F, en la furfacc du lieu où vous voulez faire 
ce Cadran. 

Ainfi vous voyés comme au moyen de cette pointe de bro- 
che B , St des rayons du Soleil vous auez ellably fur le lieu od 
vous voulés faire vn Cadran, quatre points fixes fit feparésl’vn de 
l’autre , à lcauoir,vn en l’air qui cilla pointe B,de la broche AB, Sc 
trois en lalurfâccdu Cadtan,qui font les trois points d'ombre G 
DF. 

Par où vous abcs auffi trouué fixinterualles,c’ellàdireles lon- 
gueurs de fix lignes droites , immobiles,llxes, dillméles , St fepa- 
rées l’vne del’autre. 

Car fi vousconlïderez bien,vousverrésque vous auez trouué 
par ce moyen , les intervalles ou longueurs, qu'il y a depuis la 
pointe B,de la broche AB, jufques à chacun des trois points d'ôbr# 
C D F,à fçauoi r, 1 ’iotervale de la pointe de broche B, au point 
d’ombre C',l’intervale de la mefme pointe de broche B, au point ; 
d’ombre D,8c l’intervale de la meûne pointe encor de broche B, 
au point d’ombre F . 

Etfi pour voftreplusgrandeinftruétion, vous voulez voir ce» ; 
trois lignes à l’oeil, prefentez leur a chacune, ou bien vne re-. 
{le j ou bien vn filet tendu en ligne droite de la pointe de la bto- 
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A toute s fortes de perfonnes. 

eheB,jufques à chacun des trois points d’ombre CD F, comme 
les points qu’il y a vous reprefentent,& comme cela,v<>uspourrés 
voiries trois lignesBC, B D, BF,lcfquelle$ autrement font inui- 
fibles en l'air. 

Et outre ces trois interuales ou longueurs-là, vous aués trouué 
d’abondant, les trois interuales ou longueurs, qu’il y a depuis l’vn 
iufques à l’autre des trois points d’ombre CDFj afçauoir l'in- 
tcrualc du point d’ombre C, au point d’ombre F , l'interuale du 
point d’ombre C , au point d’ombre D , & l’interuale du point 
d’ombre F, au point d ombre D,que les points quil y a vous re- 
prefentent encore. 

Ainfi voyla fix interuales ou longueurs BC,BD, B F, C F, CD, 
DF, que vous auez déjà trouué muariables & fixes au lieu au. 
quel vous voulés faire ce Cadran ; quifont vn fi grand achemine- 
ment à voftre ouurage,qu’ilne vous refte plus,finon qu’àl’aydc 
& par le moyen de ces fix interuales ou longueurs que vous auez 
déjà trouué, vous en trouuiez encor trois ou quatre autres , afin 
d’a uoir tout cequi vous eft neccflàirepour pofer l’effieu de voftre 
Cadran comme il fout qu’il foit. 

Vous deuczfçauoir qu’ilyadiuerfes maniérés d’employer ces 
fix interuales que vous auez déjà trouué B C,BD,B F,C F, C D, 
D F,pourtrouuer encor les trois ou quatre autres, qui vouspeu- 
uent manquer , pour auoir moyen de pofcr l’cffiep de voftre Ca- 
dran comme il faut qu’il foit. 

Et quedeces diuerfes manières, l’vne eft agréable à vne per- 
fonne pour vneraifon, l’autre pour vn autre raifoneft agreableà 
vne autre ; & de ces diuerfes manières, Monfieur Defàrgues m’en 
amonftréjufquesàtrois ou quatre, afçauoir cellequ’il amis en 
fa fueille de projeél,& des autres pour lelquelles il faut aucunes- 
fois,fçauoir faire quelque forte de changement , & lefquelles i’ay 
mis en abrégé, l’vne en la 6. l’autre en la 7. planche. 

Quantà cellecy,ellecfttelle, qu’il n’y a point d’occafions , ou 
vous ne la puifliez ptatiq uer effediuement,auec vne égalé facili - 
«épar tout, fans qu'il y faille jamais rien ajoufter ou changer, 
comme vous allez voir. 

Ttr*\, à la règle figure d'emitu ,en quel que lieu plat vne ti/ne 
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4rdite BDï C .puis retournez, au lieu du Cadran figure d'enhaut , 
*««rr^le compas, & /ract/e^vne de Tes pointes àla pointe B, delà 
broche AB , &fon autre pointe au point d’ombre C,& par co- 
moyen', vous aurez pris au compas, l’interuale ou .bien la lon- 

f ueur,qu’ily a depuis la pointe delà broche B, jufques au point 
'ombre C,dontil vous louuicndra s’il vous plaift , afin qu'alors 
que pour eftre plus courtje diray que vous preniez de mefine 
au compas vn tel intervale , vous falliez auecle compas en cét 
intervale là, tout dctncfme queie viensdevous dire de l’interua- 
le B C,de la figure d'enhaut. 

Maintenant , auec cet interuale B C de la figure d'enhaut qui 
cftlelieudu Cadran, la figure tCembas, & menez a dif- 

cretion vne des po»*r«ducompas?urlaligncdroite que vousy 
auez tirée, comme par exemple au point B , puis en tournant le 
compas fur cette pointe & fur ce point B,f/v*r«sauec fon autre 
pointe, vn traift courbe d’arc C G, lequel arc fera par ce moyen, 
d'vn intrevaleB C,egalàl’intcrualc BC,delafigure/«*^<*«r J & 
rencontrera la ligne B D,par exemple au point C. 

iJe/o«r»e«,aulifudu Cadran.figure d'enhaut, frenc^j demef- 
me au compas, V interuale depuis la pointe de broche B , jufques 
au point d’ombre D , &aucc cét intervale reuenez,* la figure, 
d'embas,U mette\vnc des pointes du compas encore au point B, 
& tenant cette pointe fur Ce point h,tracez,auec fon autre pointe, 
rn deuxiefiner>v*«? courbe d’arc DH , quiferadel’intermle BD 
de la figure d'enhaut, & qui rencontre la ligne B C , par exemple 
au point D. 

Retournez, encore aulieu du Cadran, figure dîenhaut , preneï^y 
de mefme au compas, l' interuale depuis la pointe de broene B,ju£ 
quesau point d’ombre F, &auec cét interuale rcuenez,àh fi- 
gure d'embas, mettez, y l’vne des pointes du compas encore au 
point B,& de là trace'^yuec fon autre pointe vn troifiefme trat/i 
courbe d’arc FE,àfçauoir del’interuale B F de la figure d'enhaut, 

& qui rencontre la ligne B D,par exemple au point F. 

Par ce moyen vous aués mis & tranfpotté,les trois internai es B 
C,B D,B F, du relief qu’ils auoient dans le lieu du Cadran figure 
d'enhaut, en vn lieu tout plat en la figure d tmb*s,6c tous trois vni s 
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enfembleen vne feule ligne droite B D F C , en laquelle vont 
Voyésfi ces interuales font égaux entr’eux,commeilsle peuuem 
eftte en quelques occafions, ce qui eft indiffèrent , ou bien s'ils 
font inégaux entr’eux, en voyant fi les points C D F, font vnis 
deux ou trois enfemblc en Vn feul point, ou bien s’ils font def-vms 
êcfeparezl’vn de l’autre 5 & quand ces trois pointsCDF, font 
defivnis & feparésl’vn de l’autre, ce quieftle plus ordinaire, & 
que ces trois înterrales B C,B D, B F, (ont inégaux entr’eux, ainfi 
qu’il aüient en cét exemple, vous voyés lefquels de ces interua- 
les font les plus grands, & lequel eft le plus petit,en voyant lequel 
des trois points C D F, eft le plus proche, & lequel eft le plus eloi- 
gnédupoint B}C'eftàdireauflî,quepar ccmoyen vousvoyez le- 
quel des trois arcs CG, EF,DH,fetrouueplus proche du point 

B, & lefquels deux s’en trouuent plus éloignez , comme en cét 
exemple vous voyés quedestrois interuales BC, BD, BF, les 
deuxBC,&B F,lbntlespIusgrands,&queBD, eft le plus petit, 
& des trois Arcs CG, F E,DH,vous voyez que celuy DH, eftle 
plus proche du point B, & quel’axc FB, en eft plus proche que 
l’arc C G, 

Quand vous aués ainfi recogneu lequel des trois interuales B 

C, B D,B F,eftlephis petit, & lequel des trois Arcs C G, F E, D 
H,eft leplus proche du point B. 

Retournez, au lieu du Cadran,figure £ enhautjMT points d’om- 
bre C D frenezsy au compas ,1 ' inter valt d’entre les pointa 
d’ombre C-& F,qui font aux bouts des deux plus grâds interualea 
B C & B F,&auec cét interuale CF delà fïgur ttd'enhaùt, allez ,àla 
figure d'embns, aux femblables pointsC & F, & mettes^ vne des 
pointes du compas,fiir celuy de ces deux points C& F, quife 
tronue le plus efloigné du point B, comme eft C, & tenant cette 
pointe du compas 4 ce point C , allez , auec fonautre pointe mar- 

Î uerrnp»/«,parexéple E, en l'arc del’autrcde ces deux points 
1 & F, à fçauoir en l’arc du pointF,qui eft l’arc F E,car cette autre 
pointe du compas doit atteindre à cét arc du point F, comme 
par exempleau point EiCela Élit, par ce point E,ft«*,au point B, 
Vneligne droite EB, laquelle aille rencontrer en vn point comme 
H,rarcdupointD,quieftlc plus proche du poiwB, & y mar- 
que\ ce point H. 

s Pu» 
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jpuîs ritourne'^jiVL Heu du Cadran, figure d'enhaut, prenez, y au 
Compas / internait d’entre les deux points d’ombre C & D , & 
auec cét interuale G D ,de la figure d'enhaut, aliénai* figure d'em- 
htt, aux femblables points C & Dj metter vne pointe du compas à 
celuy de ces deux points C &D,quieftleplus efloignédu point 
B, comme eft C, & tenant cette pointe du compas a ce point C, 
*Ue\3M<tc fon autre pointe marquer vn point par exemple N, en 
l’arc de l’autre des deux pointsC,&D,fçaiioir en l'arc du point D, 
qui eft l’arc D H; car cette autre pointe du compas doit atteindre 
à cet arc du point D , par exemple au point N. 

Retoumezxncoie. au lieu du Cadran, figure d'cnhaut,frenez,y au 
compas/' interuale d’entre les deux points d’ombre F & D,& auec 
cét interuale F D, de la figure d’enhaut, reuene^ila figure d'emb*s y 
aux femblables points F & D,»»ew^_yne pointe du compas à ce- 
luy de ces deux points F & D , qui fe trouue le plus efloigné dtf 
point B, comme eftF,& tenant cette pointe du compas à ce point 
Fy*//e\auec l’autre pointe marquer vn point, par exemple R , en 
l’arc de l’autre de ces deux points F&D, fçauoireften l'arc du 
point D, qui eft l’arc DHjcar cette autre pointe du compas doit 
atteindre a cét arc du point Djpar exemple au point R. 

Cela fait vous n’auez plus araire au lieu du Cadran, jufques à ce 
que vousy alliezpoferrefiîeu,comme il doit eftre:&dans cettefi- 
gureif enl'arcdupointD,quieftleplus proche du point 
B,vousauczpar ce moyen trouuéquatre points DN RH,tfiuer» 
& feparezl’vn de l’autrc ; & quand les deux points N & R,fe trou- 
ueroient vnis enfemble il n’importeroit pas . 

Or au moyen de ces quatre points là, vous anez trois interuale* 
entr’autres depuis le point D, jufques à chacun des trois points H 
R & N ; àfcauoir l’interuale de D à H ; l’intcruale de D,à R , & 
l’interuale de D àNî defquels interuales vous voyez lequel eft 1er 
plus grand,& lequel eft le pluspetit quand ils font tous trois in- 
cgaux,comme en cét exemple, car il peut arriuer qu’il y en aura 
deux égaux entr'eux. 

Etdeces interuales DH,DR,D N, vous vous en allez feruiri 
trouuer les quatre qui vous manquent pour auoir moyen de po- 
fer l’dficu de voftre Cadran, comme il doit eftre. 

ri 
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P Rene^iu compas en la figure <T enbaut , ceîuy de ces troiïirl- 
teruales DH,D R,D N,quieiMc plus grand de tous , comme 
en cét exemple cy,l’interualeD Hj & auec cét interuale DH, de 
U figure d'enhaut, aliénai quelqu’autre place en coreplate , com- 
me en la figure d’cm'bas, Si y mette\ a meûne temps les deux 
pointes du compas d Jlus, côme aux deux points D & V, & mar- 
juezees deux points comme D & V,lt’fquels par ce moye n ferot 
dloigncsl’vn de l’autre de l'intcruale D H, de la figure dé enbaut. 

Retournés alafigurc d'enbaut ,frene7^j aucompas l infernale de 
D a R , & auec cét inter va le, atie^i la ligure d'embas , mette\y ne 
des pointes du compas au point V, & de la tracés auec Ion autre 
pointe de la part du point D,vn traid courbe d’art G , qui par ce 
moyen fera del'intervale de D R, de la figure d'enbaut. 

Retournés lia figure d’enbaut, frenez.y aucompas t'inter-vale de 
D à N, & auec cét intervale altérai la figure d’embas, mctte\ 
vne des pointes du compas au point D, &delà tracez, auec (bn 
autre pointe delà part du point V, vn autre traid courbe d'arc, 
qui rencontre par exemple en G, l’autre traid courbe d’arc que 
vous avez tracé alentour dupoint Vj carcetteautre pointe da 
.compas doit rencontrer cét autre traid d’arc en Yn ou deux 
points, & comme par exemple au point G,pour vn. 

Cela laid, ouure\ le compas à diferetion; & le plus que l’occa- 
fion le pourra permettre, eft le meilleur: & auec cette oui^rture, 
jnettezyne des pointes du-compas au point G , de la figure d'em- 
éaa,puis en tournant cette pointe de compas fur ce point G procès 
auec Ton autre pointe, quatre traités courbes d’arcs H,L, M,S# 
aux environs du point G; àfcauoir deux H,& L,de la part du point 
D-j&cdeuxîASc S, delà part du point Vipuisc/ww/f^le compas de 
place auec la mefmeouuerture ,kmette^y ne de ces pointes au 
point D,& de là trac el^aacc Ion autre pointe, & delà part da 
point G, Acux traités courbes d'arcs qui aillent rencontrer en deux 
points,commeL,& H, cesdeuxarcs que vous aucz tracé autour 
dupoint G, delapan du point D; que fi cetteautre pointe de 
compas ne pouuoit pas aller rencontrer les deuxtraids courbes 
d'arcs H,L,quc vous aucz tracé alétour du pointG,& de la pan de 
l>,c’eftque vous n’auiez pas allez ouuen le compas auant que le 
(aire jouer fur le point G, de en ce cas vous l’ouurircs d'auatage,5c 
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«ecommencerés à le faire joüer fiir ce pointG; Sc quand cette au- 
txepdinte rencontre ces deux premiers trai&s courbes d’arcs, 
par exemple en H & en L, marquez ces deux points L & H. 

En apres changes encore le compas de place , & auec la mefrne 
©uuerture encore, mettez ^ ne de (es pointes au point V , & tour- 
nant cette pointe de compas fur le point V, tracez, auec Ion autre 
pointe de la part du point G , deux traicfs courbes d’arcs qui ren -, 
contrentde mefrne en deux points comme S & M, les deux arcs 
que vous aucs tracé autour du point G,de la pan du point V» & 
martjue\ces deux points S & M,au'quels ces deux arcs rencon- 
trent les deux autres; & pour cela NOTEZauantquefaire joiierle 
copas furie point G, il faut que vous Tourniez iî bien que quand 
vous le ferez apres joiier ûir les points D8c V , l’autre pointe 
aille rencontrer les arcs que vous auez tracé au tour du point G. 

Puis tirex par les deux points H & L,vne longue Isgne droite H 
L 0,& par les deux points S & M , vnç autre longue ligne aufli 
droite M S O ; & ces deux lignes H L, & M S, citant (ufiï Crm- 
in entaIongées,fe rencontreront en vn point comme O. 

Par les deux points D & O; //re^vne ligne droite D O, & alonl 
/e<rlà comme vous voyez de la part du point O: puis metteTvnc 
des pointes du compas au p^yit O, & fon autre pointe au point 
D,&««ewe^cette pointe de compas qui cft fur le point O; fort 
autre pointe qui eu au point D , doit aller pafTer a chacun des 
points G & V : & quand cette autre pointe aura pafsé par les trois 
points D G V , allez, tout d’vn temps marquer auec elle yn point 
comme E, en la ligne P O E ; & comme cela vous aurez fait la 
portion OE, (Jelaligne O D,égale à la portion O D. 

Puis apres ouurerïe compas a diferetioa, plus que de l’interna - 
le PD,& le plus que l’occalîon le permettra fera le meilleur le 

compas eftant ainfi ouvert i difcretion,«»f//eitvnede fes pointe» 
en la figure i'embas au point D,& tournant cette pointe de com- 
pas (ûr ce point D, tracez, avec Ton autre pointe de la part du 
point O, deux traiih courbes d’arcs , comme P & Q ; par apres 
changex}c compas de place & auec la mefrne ouuetture encore, 
mettre^ vne de (es pointes au point E, & tournant cette pointe de 
compas (ûr le point E , tracez, auec (on autre pointe de la part 
du point 0,dcuxautrct/r4A?r courbes d’arcs qui rencontrent en 

H ij 
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deux points les deux traiéte courbes d’ares que vous avez tracé’ 
alentour du point D,& comme par exemple aux deux points Q, 
& P ; & la règle par ces deux points-là commeQ&P,vne 
longue //p«r droite Q P, laquelle doit palier au point O, lî vous 
avez efté bien exadaux operationsique fielle n’y pa(Tepas,vous 
n’avés pas efté bien exad, & je vous confeille de recommencer; 
que fi elle y pâlie 

Retourne\k la figure d' enhuut-firenex^j au compas t intervalc de 
Bà D, puisauec cet intervale^/le^à la figure d'embas, mettes vne 
des pointes du compas au point D , & tournant cette pointe de 
compas fur ce point D ,truce\ avec fon autre pointe de la part 
du point 0,vn trait 7 courbe d’arc qui rencontre la ligne droite Q 
O P, comme par exemple au point B; car cette autre pointe du 
compasdoitrencontrercettehgnedroite PO Q^, ou bien en f», 
ou bienen deux points^! caufe que l’intervale de B à D,dela figu- 
re iV»li<««/',ne doit jamais eftre plus petit quel'intervale D O , de 
la figure d'embus. 

Il eft vray que deux fois en l’année, en Automne & au Printemps, 
lors que lejo«reft égal à la nutél , cét intervale BD, de la figure 
d'enhaut,Ce rencontre égal à l’intervale D O, de la figure d'embus ; 
& en ces temps-là cette autre pointe du compas qui tourne 
alentour du pointD,de la figure d’embus ,rcncontrela ligne Q O 
P,juftement au point O: mais en toute autre üifon l’intervale B 
D,dela figure d'enhuut, eft plus grand de quelque chofe pour peu 
quecefoitquen’eftrintervaleDO,de la figure d'embu* -, & lors 
cette autre pointe du compas qui tourne alentour du point D, 
rencontre la ligne Q O P , en deux points, vn de chaque part du 
point O, comme par exemple en fl, pour vn. 

Et pour eftre davantage précis, change^Je compas d’vne parti 
l’autre delà droite B Oj & auec lamcfme ouuerture dcl’iuterva T 
le B D,de la figure d'enhuut, mettet^zn vne pointe au point E', de 
la figure d'c»ibas,&t tournant cette pointe fur ce point E, tracés 
avec fon autre pointe , &de la part du point D , vn autre truiÆ 
d’arc qui rencontrera ( fi vous avés efté précis aux operations ) 
la ligne droite Q OP,&aufîile traiil d’arc que vous avés tracé 
alentour du point D j & tous les deux enfemble en vn mefme 
point, çopme par exemple au point B; ce qui vous donner* 
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moyen de bit difeerner le point B,cn la droite POQ.w.wywe\ce 
point B, en la ligne P O Q, foit qu’il fe trouve vnyaupointO, & 
que les deux enfemblc ne foient qu’vn mcfmepomt,comme il 
avient lors que le jour eft égal à la nuiét : foit qu’il fe trouue leparé 
du point O, comme ilarriue en autre temps , & ainli qu’en, cet 
e*emple ; puis//retàla réglé par ces deux points B & D, vne ligne 
droite B D, que vous a llongereZhiSn sim e n t au delà du point D. 

Q uand le jour eft égal à la nui&,eir Automne & au Printemps; 
& quelepoint B/e trouve vny au point O: lahgne BD, fe trouve 
de mefme vnie à la ligne OD , & les deux ne font enfemble qu’v- 
pc mefrne ligne, mais en toute autre faifon comme les deux 
points B &0,font deux points diuers & feparés l’vn de l’autre, 
aufliles deux lignes B D,& O D.fontdeux lignes diyerfes & fc- 
parées l'vne de 1 autre. 

Cela fait, retourne^ à la figure d’enhaut, prenexj-y au compas 
fintervaledc BaC,&auec cetintervale<«//e*,àla figure d'embu, 
tnettc\-y vne pointe du compas for la ligne B D , au point B, & 
fofet, 1 autre pointe a l’endroit auquel die pourra tomber de la 
meûneligneB D, comme parexemple au point C;parainfi vous 
aurez faitla portion B C,de la ligne BD, de la figure d'embu, égale 
à la portion B C,delaligneBD, delà figure d'enhauf. failles de 
mefme auec le compasjla portion B F, delaligne BD, de la figu- 
re d'embas, égale à la portion BF, delà ligne BD, de la figure 
d’enhaut. 

Finalement en la m efme figure d 1 embas, & enla ligne Q_0 P; 
martjuc^ji diferetion vn autre point encore I , d’vne ou d’autre 
part du point B, félon qu’il vous fera plus commode pour le lieu 
du Cadran; & le plus dloigné de ce point B que l’occafion le 
pourra permettre,fera le meilleur: & lors vous avez trouvé les 
quatre intervales qui vous pianquoient pour achever de polcr 
refiïeu de voftre Cadran. 

Carainfifaifant vous avez trouvé dans cette figure d’embu, 
les intervales qu’il y a depuis chacun des quatre points B D F C, 
jufquesàvnmeûnepointlic’eftàdirel’intervalede Bà I; l’in- 
tervalede D,àl;rintcrvalc deF,àI; & l’intervalc de Cil; lef- 
quelles intervales B I,D I,FI,&CI, vous (erviropt àpo- 
1er l’eflicudc voftre Cadran, parlejnoycnquifuit. 
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comme la fcmed’embas vous monftre, trois baguettii 
V_> pointues chacune «es deux bouts-.-vwe CI, de la longueur du 
point C , au point I, autrement de l’mtcrvale C I , delà figure 
d’enb*i*r, l’autre F I,de la longeur de l’intervale F I , de la figure 
eT enhaut j' autre D I,dc la longueur deTintervale D I , delà figure 
d‘enhaut:Sifrene^a.u compas /Wertt«/eBI,dc la figure d'enhaut,&c 
auec cette ouverture mènerai les deux pointes a la fois furvno « 
ligne droite au long de la verge dïieu,figure d'embas , par exem- 
ple en deux points comme B & I,& marque ^ ces deux points $,1, 
en la verge eflieu, 
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C Ela fait <<//ir^au lieu du Cadran, que pour éviter la confuficm 
des lignes j’ay maintenant reprefenté parla figure d’embas: 
mettez, en cette üg.d'embas Vn des bouts de la baguette CI, au point 
d'ombre C;vn des bouts t, delà baguette FI, au point d’ombre Fi 
& vn àt:$boutsD,de la baguetteDl,a.a point d'ombreDj& l’vn des 
points B, de la verge esfteu ,mettc%- le à la pointeB,de la broche AB. 

Et tenant comme cela lestrois bouts C D F, des trois baguettes 
aux points d’ombre CDF, chacun au fien,& le point B delà verge 
elfieu.àla pointe de broche B • djftmblés les trois autres bouts I , des 
trois baguettes CI, DI, FI, en vn mefme point en l’air I, car ils s’y 
doiuent affcmbler ; puis<«wrwe.^je point I,de la verge effieu, encor 
àce point enl’air I,auecles trois boutsl des baguettes, car il s’y 
doit ajufter,fi vous auez efté précis aux operations ou que la fujec- 
tion delà place ne rcrnpefche. 

Que fi la fujeétion de la place dü Cadrait empefehe que les 
trois boutsl, des baguettes s’aflemblent en vn point en l’air I : fre- 
ttcZlcpoint I, dans la figure d'embas, de la neufiefme,ou tfenhaut 
delà dixiefttie planche, en vn autre endroit que vous ne l’auiez 
pris,& fuiuant l’occafion, puis y ajuflés les baguettes comme aupa- 
rauant: (car Yousle potiuez prendre où que ce foit de la ligne P O 
Q^d’vneSc d'autre part du point B) mais le plus loing que vous 
le pourrez prendre du pointB,ferale meilleurj&yrewe^Ty entant 
d’endroits qu’ayantajufté les baguetjps des points G, D, F, àce 
point I,& marqué l'iiltcrvalc B I , fur la vergeeffieû , enfin les 
quatre points I,s'aillênt alTembler en vn point en l’air I. 

Et quand le point B, de la verge effieu, eft à lapointeB, de la 
broche AB; & que les trois bouts I, des baguettes,* le point I, 
de la verge effieu, font alTemblez comme vous voyez enla figure 
d’embas, tous quatre en vn feul & mefme point en l’air I; alors la 
Verge ellieu fe trouue poférf comme elle doit eftrc au Cadran. 

Quefi vousnevousfoucicz-pasd’eftre affeuré que voftreCa- 
drandoiteftre aufli iufte qu’il eft poffible à l’Art de le faire; vous 

f ouvez en ce cas, vous palier d’vne des quatre longueurs CI;DÏ, 
I, B I;& vous contenter de trois feulement , commecllespeu- 
Ucnt fumre pour la Théorie: mais la quatrième vous fert de preu- 
ve à voir fi vous auez efté bien exact ou non aux operations,* p*. 
flifie les trois autres. 
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L A figure d'enhaut, vous mon ftre comme ce que vousauez 
fait auec trois baguettes, fe peut faire, ou bien auec plufieur* 
compas, quand on en aidé par quclqu’vn, ou bien auec d'autres 
fortes de branches attachées & arreftées l’vne auec l’autre. 

La mefine figure d’enhaut , &aufli les figures d'emtas , vous 
monftrent comme chacunede ces branches-là , peuuent eftre de 
deuxpieces mobiJes,qui s’emboiftentpar couples dans vnemef- 
mecnappe,& fe coulent vne au long del'autre,&s’arreftent auea 
■vne vis, a la mefure otl l'on veut qu'elles demeurent:& ces pieces- 
là peuuent eftre de l’athon , ou de fer, fi Ion craint que leurs 
pointes s’emourtént trop en les fâilànt trauailler fouvenc . 

Ou bien autrement, elles vous monftrent qu’au lieu d’vne ba- 

Î ;uctte, vous en pouuezauoir deux, pointues chacune d’vn bout, 
efquelles vous attacherez &lierez cnfemblc par leur autre bout ( 
de la mefure qu’il vous plaira. 

Les mcfmcs figures encore vous monftrent, qu'on peut arrêt 
ter deux branches diuerfes C I,& FI, enlapofïtion où l'on veur 
quelles demeurent entr’elles , auec vne prefle qui les ferre à vis. 

La figure d’enhaut, vous monltre encor, que vous pouvez atta- 
cher & lier auec des filets, la verge eflîcu, à la pointe B, de la bro- 
che AB; & deux branches C I, FI, à la verge elfieu, pour les faire 
demeurer & tenir d’elles mefmcs en leurpofition, 

Quand vous auez ainfi trouvé lapofition de la verge efiieu, il 
eftenvoftre choix, ou dela/^eller & arrefter en; cette place, ou 
bien d’en pofer vne autre au lieu d’elle, qui aillcde mefrne fens 
que celle-la, & quifoit de par tout également efioignée d’elle: 
mais pour eftreplus exad , il vautautant fçeller celle-là dans la 
place où la pratique dutraid la fait rencontrer, que d’en pofer 
vne autre^Lnon que d'ailleurs il y en euft quelque neceflité. 


Î.PLANCHE. 
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'A ceux qui ont entendu ce qui efl cy-deuantï, 

Q Vand vous auez entendu ce que fay dit cy-deuant , de pltf» 
fleurs maniérés de trouuer la pofition de l'eflieu du Cadran j 
vous en pouuez compofèr encore d’autres manières, en vous fer» 
uant partie de celle d’vne planchc,& partie de celle d’vne autre, J 

En vticj far exempte vue maniéré, compofie de deux de celtes 
tjiti precedent. 

P Ar la ? ou bien par la y planche , vous prendre \ aux rayons oa 
verges BC, BD,BF, trois internâtes BH, BD, BE, égaux en* 
tre eux. 

Et par les y & (• planches, vous ferez vn triangle des trois ligne* 
égales aux trois interuales HE, DE, DH, de la 5 planche ; & vous 
trouuere^ le centre O, du cercle citconfcrit à cetriangle. 

Vous trouucrcz auffi dans le plan des points HDE,les point* 
femblables à A, & O, delai, planche, lelîjuels en ce cas viennent 
vais enfemble en vn feul & mefine point O; c'eft à dire qu’ayant 
trouué l’vn de ces deux points A & O, vous auez aufll trouué /'au* 
tre, d’autant qu’ils font aflcmblez en vn. 

Ainfi vous aurez, s,. planche figure a, les grandeurs DO.&DÎ, 

J our deux codés d’vn triangle redanglc ODI i dont le coftéD 
, foudient l'angle droit, & les codes DO, & DI, le contiennent. 
Faites cetriangle ODI, de trois baguettes, ou de telle autre cho- 
fe ferme & déliée qu’il vous plaira j moyennant qu’au befoin, 
vous en puifGez alonger le codé IO,de la pare de l’angle droit O. 

M«/e*,dece triangle DIO, le point D, au point d’ombre D; SC 
tenant cepoint de triangle à ce point d’ombre D, faites que le 
ctfté IO, de ce triangle, alongé fi befoin ed, touche a la pointe B, 
de la broche A B: car fi vous auez edé bien exad aux opéra» 
rions, il doit y aller toucher. 

Vrene^vne haguetteHî,âela. longueur de T)î, mettez en Vit 
bout au point H,& faites quefon autre bout/*;«/eau point I, du 
triangle ODI, làns que le codé IO, quitte le bout B, de la bro- 
che AB: car cela doit cdre,fi vous auez opéré comme ilfàut exac* 
temenr. 

Vous pouuez auoir encore vne autre baguette É t,de la lon- 
gueur de D I:en mettre vn bout au point E; & enajüder de mef- 
me l'autre bout au point I, du triangle Ç I Q, ûns que le codé O 
I, quitte le bout B, de la broche A ‘ 



jt $. PtAMcHE^ A ceux qui ont entendit ce <f»t eftij-detufiti 

Celafoit,k verge B I, fe trouuc eftrel'effieu du Cadran, posé 
comme il doiteftre: & ainfi des autres maniérés que vous pour- 
fez encor trou uer. 

Vous fourfrxji vousle voulez, vous lèruir d'vn triangle reCtan- 
glc E O I , & delà baguette HI : mais de vous contenter feule- 
ment des trois longueurs égales E I, D I, H I, pour auoir par leur 
moyen le point I, pour de là mener vne ligne au point B; fans 
«tuoir aucune autre chofe qui vous férue de preuue,fi vous auez 
opéré bien exactement ou non; vous ne fçauriez auoir aucune 
anèurance que Vous ayez ou bien ou mal fait. 

Mais quand atfec cela vous auez , ou bien vne quatriefmelon- 
gueurB I , ou bien l’angledroitD O I;cela vous fert a preuuer fi 
tous auez efté bien exaét ou non aux operations. 

Carenmatiete d’execution efteétiue: à moins d’auoir ainfi da 
temps en temps vne efpece de preuue, qui juftitie (î vous auez 
Opéré comme il faut exactement; vous ne fçauriez vous aflurcr 
que voftre ouurage foie au mieux qu’il eft pomble de le faire. 

Il refte à vous" avertir , qu'en certaines occafions, fuitiant les 
temps & la pofition,oul’efpece delà furface de voltre Cadran; 
l’ombre de la broche fe trouuc fi alongée,& fon extrémité fi atfoi- 
blieou diminuée de force, & fi confufe en lafurface du Cadran, 
qu’il eft bien difficile d’en pouuoir connoiftre l’extrémité, pour 
y foire vn point. 

Celaeftant,je n’aypas entre -pris de vous donner moyen de 
foire l'impoffible: mais fi vous auez bien entendu ce quej’ay dit 
cy deùant, pour peu d’induftric & d'adrefle que vous ayez de vous 
fnefme, vous pouuez apliquer à la furfoce de voftre Cadran,quel - 
que chofe que vous en puifliez ofter apres facilement; &qur 
vienc à receuoir l’ombre du bouc B, de la broche A B, fi à plain, 
nettement & fi commodément, que vousy puifficz marquer les 
points d’ombre C,D ,F ; & vous (eruir de ces points-là , tout de 
mefm# que s’ils eftoyent en la furfoce du Cadran, jufques à ce que 
■Vous en ayez posé l’eilieu: puis ofter ce que vous aurez mis pour 
bien receuoir l’ombre de la pointe de la broche A B. 

Cela eft vne chofe fi aisée a conceuoir & à foire >quc je'ne d’aig- 
ticrois vous en prefentef vne figure, n’y en dire d’auantage : & j e 

5 < nfe auoir afsez dit fur la façon depofer l’effieu , pour déformais 
ire le moyen de trouuerles endroits,# de tracer les lignes dey 
Relaies en 1* finfeee du Cadran, 
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'JE r/ENS MAINTENANT A 
la deuxiefme chofe que vous auez^ à faire , 
qui efi de tracer les lignes des heures. 

E N cet exemple c y, je fopofe que la verge eflïeu ne rencontre 
pas la furface du Cadran a l'endroit auquel vous trauaillcz; 8c 
peur cela je la reprefcnte (ulpenduc en l’air, aoec deux ou trois 
lHpports, comme vous voyez;& de plus, je fupofe que la face du 
Cadran ne Ipit pas aplanie , & quelle fbit inégale ou rabottcufe, 
ainfi quej’aydit. 

Quand vous auez posé la verge B I, qui eft l’eflîeu du Cadran,’ 
figures d’enbtut & d'embai j alors vous auez acheué la pre- 
mière des deux choies qu'il vous falloir faire , pour conftruire 
ce Cadran : & ne vous relie plus à faire que la deuxiefine, qui efo 
de trouuer la place & tracerles lignes des heures qui le rencon- 
trent au Cadran. Et pour cela: 

Confiderrt^ figure que la fûrfâcefic l’elfieu de voftre 

Cadran, font deux chofcs diuerfes & diftinftes l’vne de l’autrej 
lefquelles n’ont pas vne telle communication de l’vne à l’autre, 

3 ueauec elles foules, vous puilfiez trouuer allëurément la place 
es lignes des heures, (ans y employer encore vne autre troiuéme 
fhole, qui foit mitoyenne entre ces deux là. 

Toute la plus (impie & la moindre chpfo que vpus (^auriez 
auoir pour cftre mitoyenne entre la furface Sc l'clfieu du Cadrant 
c’eft vne réglé. 

Ilfaut donc q u’oucre la furface & l’efsieu du Cadran,vous ayez 
encore en quelqu’autre endroit.au moins vne règle, comme vois; 
voyez figure d’emtas, la réglé PQ: laquelle réglé foit mitoyenne 
entre cette furface &l’efsieu du Cadran: & au moyen de laquelle 
règle mitoyenne , vous puifiiez faire qu'il y ait vne telle commu- 
nication qu’il vous plaira, de la furface à l’efsieu du Cadran. 

Afin que cette réglé mitoyenne vous puifle également bien 
feruir en toutes occalions, il y faut toutes les conditions que vous 
jroyez reptefcntccs dans U figure ferai as. 


^ toutes fortes de fer formes. 

Premièrement: il faat que cette regle-là feu la plus longue que 
la place le pourra permettre; & quelle tmuerfe au befoin toutre 
lafurface du Cadran; & qu’elle aille au delà de part & d’autre s’il 
eft pofsible. 

Secondement: il faut qu’elle/wren ïùrfufeeriduèeimc la furfa- 
ce & l’efsieu du Cadran. 

Troifiémement : il faut q u’elle/S h posée le plus loin r qu'il fê- 
ta pofsible.de la verge efsieu. 

Quatriépiementul faut qu’elleySi/poséc comme en croix fe lé- 
gard ae la meûne verge efsieu; 
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P Our bien pofer comme il faut, cette règle mitoyenne, entre la 
furface & l’dfieudu Cadran. 

Ckoiffse*. au long de la verge eflîeu B I, figure d'enhaut, quel- 
que endroit à propos , comme au point O, 8c fastes vn amfltn. 
rond & fixe en cét endroit, en y entortillant & liant quelque cho- 
ie de ferme a i’entour de cette verge cilieu, comme la figure re- 
prelènte. 

Attache*, vn filet à la verge eflîeu B ï,p*r vn anneau fi lafehe, 
que vous puifliez faire tourner facillement ce filet alentour de 
J eflîeu, commela figure ttembas reprefente. 

Puis auec le coin dvn équierre ED, figure tfembasfoujfexj'w- 
neau de ce filet, & le Élites joindre à cét arreftO.&tenant le filet en- 
gagé entre l'arreft O, & l’efquierre E D, joigne*. le dos de l’vn des 
coftés O E, de cét équierre, de fon long au long de la verge eflîeu 
B Ij & par ce moyen l’autre cofté D O de cét equierre, yra com- 
me vne aille en l'air, ens'efloignantdela verge eflîeu B 1: faites 
à mefme temps , eftendre le filet en ligne droite depuis l'arreft O, 
de 1 eflîeu, le long du dos de l’autre cofté O D,de réquierre. 

Et tenant ainlt toujours l’anneau du filet joint à l’arreft de l’ef- 
fieu, parle moyen de l'elquierre } & le doz d’vn des codez de l’é- 
quierre joint de fon long au long de la verge eflieu.&l’autreicofté 
a'équierre en aille, & le filet tendu en ligne droite le long de cet- 
te aille: faites aller ou tourner à mefme temps l’équierre 8c le filet 
tous deux enfèmble, & toujours en cette mefme pofition l’vn 8c 
l’autre, a l’entour de la verge eflîeu, comme la figure d'embas re- 
prefènte. 

Et en les tournant de la façon, allés auec le filet en l’alongeant 
& accourcillant au befoin, chercher &reconnoiftre en la furface 
du Cadran, les deux endroits les plus éloignez qu’il y a Vvn de 
l’autre, aufquels ce filet ainfi tendu peut aller rencontrer la fur- 
fâce d u Cadran, & comme icy les endroits G & H. 

Quand vous aurez reconneu deux endroits les plus éloignez 
qu’il y a l’vn de l’autre, aufquels ce filet tournant delà forte auec 
l’équierre au long du code qui eft en aille , peut aller rencontrer 
lalurfâcedu Cadran, 8c commeles endroits G & H. 

faites auec du maftic,ou du plaftre, ou du cyment, ou ftmbla- 
hle choie, vnepetitte é#//rplate parle fommet àchacun de ces 



A toutes fortes de fer formes. 

endroits : ilcauoirvne hutte comme en G, & vue autre comme 
en H desquelles deux huttes auancenc chacune en faillie hors de la 
furface du Cadran, en façon que vous y pui liiez polèr vnc règle 
par leur lômmet,allant de l’vne de ces buttes G,à l’autre H, conv- 
oie vous y oyez eu la figure d'embu s . 
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Quand vous aurez ainfi fait ces deux buttes G, H, figure d'ett- 
baut,refrentz\'éc\mtucSc le filet, & les remettes encore joignant 
l’arreftO,dc la verge eflieu, comme voüsfçauez qu’ils eftoieïit. 

Et fûtes - les encore tourner comme auparauant, l’rn & l’autre 
enfemble alentour de l’eflieuB I ; & àmefurequ’en tournant 
ainfi , le filetfera au droit de chacune des (jeux buttes, alongez-le 
ou l’accourcifiez, qu’il aille toucher vn point au fommet de cha- 
cune de ces deux buttes, l’vne apres l'autre-, àfçauoir vn point 
comme P, au fommet de la butte G; êc vn point comme Q , au 
fbmniet de la butte H:& marquez ces deux points Q, & P,en ces 
deux buttes. 

Quand vous aurez ainfi marqué deux points Q^P, au fommet 
dcccs deux buttes G,& H; appliquez, figure £ embase ne règle à 
ces deux buttes, & l’y ajuftes qu’elle parte de l’vne à l'autre par ces 
deux points-la Q& P; & affenniflez bien cette réglé en cette po- 
fttion,auec ciment, plaftre, ou lêmblable chofe, en façon qu'elle 
nepuifTeplns varier. 

Et cette regleainfiposée,eft!atroifiéme piece mitoyenne, en- 
tre la furfàce & l’eflieu du Cadran : auec laquelle vous ferez,com - 
me je diray cyapres,que cette furfàce, & cét cffieu } pourront auoir 
vue telle communication qu’il vous plaira del’vne à l'autre,’ 
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A Pres que vous aurez ainfi posé, cette réglé mitoyenne, entre 
la furfàce & l’effieu du Cadran. 

C onJidere\, qu'en France aujourd’Kuy, l’on conte 14. heure* 
en vn jour & en vne nuidV; & que ces i4.heurel-là (ont partagées 
en deux fois 11. heures; Se que chacune de ces deux douzaines 
d’heures, eft encore partagée en deux fois «.heures. 

Par ainfi dans les i4.heures d’ vn jour & d* vne nuiét, comme on 
les conte aprefent en France,il y a deux heures qui font chacune 
de ix;ccft a dire vne heure de 11.au milieu delà nuid,& vne autre 
heure encore de 11.au milieu du jour; ces deux heures là de 11. 
font nommées la minuiéi & le midy : puis il y a deux autres heu- 
res.chacune de «.àfçauoir vne heure de «.au foir,& vne heure en- 
core de «.au matin. 

Surquoy vous n o t s r e z.que tant les deux heures de u.que 
les deux heures de 6. viennent toujours àfe rencontrer en vne 
mefme ligne, quoy que foit alongeeau befoin; àfçauoir les deux 
de 11. en vne ligne, Scies deux de «.en vne autre. 

Et vous ffMtrcs que c’eft vne chofe infaillible, que dans Teften- 
duc ou vous trauaillez de la furfàce du Cadran ,fi vous en auez po- 
sé Teflîeupallàblement proche, il y a necelTairement ou bien vne 
des heuresde 11. ou bien vne des heures de 6,Sc que il y à quelque- 
fois tout enfemble,& vne des heures de u. & vne des heures de «. 

11 y a bien politions defurfàce des Cadrans, aufquelles dans TeC- 
tendue ou l’on peut tracer des heures, il y a feulement la ligne des 
heures de 11. & il ne s'y trouue aucune des heures de «.& d’au- 
tres aulquels il Ce trouue feulement la ligne des heures de «,& il 
ne s’y trouue aucune des heures de 11. 

Mais il n’yapointde Cadran, auquel dans i’eftenduê'ou l’on le 
trace, il ne le trouue n’y les heures de 11. 11’y aucune des heures de 
«je veux dire qu’on n’y puilfe trouuer ou l’vne , ou l’autre des 
heuresde 11.& des heures de «. en aprochant iuffifamment l’ef- 
fieu delà furfàce du Cadran. 

Et puis que vous eftes alTeuré qu'en voftre Cadran il y a (ans 
doute, ou bien vne des heures de 11. ou bien vne des heures de «. 

Vous commenccrtT^jL y chercher tout premièrement la place de 
celle des fortes (Thèmes de douze, ou de «.qui pourra s’y rencon- 
trer, 

a mtQ 
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Et quand vous y aurez trouué le point, ou bien d’vne des heu- 
rts de 6. ou bien d'vne des heures de ti. vous trouuereZe n fiiitte 
les points des autres heures, qui fe rencontrent auec eue au Ca- 
dran. 

Il eft en voftre choix, de commencer à chercher le point de 
celle des deux fortes d'heures qu’il vous plaira, de 6. ou de n. Et 
je vous diray les deux maniérés de les chercher toutes deux l’vne 
apresl’autre; afin qu’alors qu’elles fc rencontrent toutes deux au 
Cadran, vous les y puiflicz chercher toutes deux fi bon vous fem- 
ble : car elles feruent de preuue l’vne à l'autre fi l’on a bien opéré: 
& qu’à deffout que l’vnefe trouue au Cadran , vous y fçachiez 
trouuerl'autre. 

Afin que vous puiHîez acheuer comme il faut voftre Cadran, 
cberche\cn la réglé mitoyéne le point qdi s’y trouue,ou des heures 
de u.ou des heures de 6. car elle y eft apliquée pour feruir princi- 
palement à cela. 

Par exemple,cherchez y premièrement le point de l’vnc des 
heures de 6. comme je vay dire ; &: puis je vous diray le moyen de 
chercher le point d’vne des heures de n ; 8c en fùitte je vous diray 
le moyen de trouucr les points de toutes les autres heures du jour. 
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- T) Our chercher en la règle mitoyenne, s'il y a le point de l’vne 
_L des heures de 6. 

Prene^ls filer qui eft pafsé àreffieu,rf;Mf»«s-Ie bien au point 
d’arreftO,commeileftoir quand vousle faifiez tourner a l'entour 
de l’ eflieu; puis faites- le tendre en ligne droite depuis le point O, 
del’arrcft dcreffieu,jufquesàlâ réglé mitoyenne P & tenant 

ce filet toujours ainli tendu, faites At tourner al’entour du point 
O, en le menant de l’vn à l’autre des points Q, 5c P, le long de la 
règle Q P, en l’accourciflànt & allongeant au befoin ; & lu y frefen- 
/c-^vn niueau par deflus, afin de voir fi durant qu’il tourne ainfi 
tendu en ligne droite' a l’entour de ce point 0,(uiuant le long de 
la règle mitoyenne, il y a quelque endroit auquel il vienne à iê 
trouuer de niueau ; comme vous le voyez par exemple en la figure 
d'enhaut : Sc quand vous aueztrouué qu’ri eltde niueau ,arref- 
fetr le là. 

Et pour ajuftervoftre niueau plus 3iTeurenaent, vous lepou- 
uez pofer par le milieu fur la verge ellieu joignant lurreft ; ou 
bien accomoder joignant l’arreft O, vneregle cochée d’vn bout, 
comme vous voyez que la réglé N, y eft cocneé;püis la conduire 
auec le filct:clle vous feruira pourafleurer le niueau fur elle. 

OupourJedire encore autrement:ySr<>« comme vous fipueZ, 
tourner autour delà verge effiea, l’équierre 5c le filet tendu com- 
me j'ay dit en ligne droite,5c alongé au befoin: ce filet yra p allant 
tout an long de la règle P Q. 

Et s’il arriue que ce hlet ainfi côduit au long de la réglé mitoyéne 
P Q^vienneàfc rencontrer de niueau, commela figure d’enhaut 
le reprefente: maraueâ^ en cette réglé mitoyenne le point 6. au- 
quel ce filet la touche, lors qu’il eft ainfi de niueau; 6c vous fiuue - 
que ce point la é. eft le point de l’vne des heures de 6. ou du 
loir, ou du matin. Voyla pour ce qui eft d’vn pointd’vne desheu- 
• res de «.que fi le filet en tournât ainfi vient à palier d’vn boutàati- 

tre delà réglé mitoyéne, fans arriuer a eftrt a niueaujc’eftà dire, 
quepas-vne des heures de fix, ne fe rencontre en ce Cadran, aie 
conftruirc du point que vous auez pris pour arreft. 

Maintenant figure d’emhai , pour chercher le point des heures 
de ir. 

le centre d'vn plonlb pendant, par vn filet S, au milieu 
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delà groflëur de la verge efsieujparle defTus, ou par ledefTous, 
comme la figure d'embàs reprcfente,il n’importe & ainfi quel’oc- 
cafionle pourra permettre ou requérir; Scpo/èe. ce plomb, qu’il 
aille rcfpondre tout le plus près que vous pourrez, de la réglé mi- 
toyenne. 

En apres, attachexi l’clsieu le plus loing que vous pourrez delà 
fûrfàce du Cadran, vn deuxiefme filet I, de mefme parvn bout 
auec vn anneau lafehe; & quand le plomb du premier filet S, le 
trouuc en fon reposyow^et. l’y bieninuariablement ;& faites alors 
tendre ce deuxielme filet I, en ligne droite, en façon que venant 
de la verge efsieu, il aille toucher le filet du plomb pendant S, (ans 
luy faire rompre fa ligne & fon plomb;& tenant ce deuxième filet 
I, tendu comme cela joignant le filet à plomb S; vojet, fi ce 
deuxiefme filet tendu comme cela peut en l'allongeant ou ac- 
courtiflant au belbin, aller rencontrer la réglé mitoyenne en vn 
point, ou non. 

Et quand ce deuxiefme filetl, ainfi tendu , vient à rencontrer la 
réglé mitoyenne en vn point,comme 11. marquc\en la réglé mi- 
toyenne ce point il. auquel ce deuxiefme filet ainfi tendu laren- 
contre: & N o te z, que ce point là n.eft le point d’vne des heu- 
res de il. 

Quand vous auez trouué & marqué, en la réglé mitoyenne, le 
point de l'vne ou de l'autre des heures, ou de 6. comme vous le 
voyez en la figure d'enhaar, ou de n. comme vous le voyez en la 
figure d'embas-, fi vous les auez tous deux, ilsfcruiront de vérifi- 
cation l’vn à l'autre; fi vous n'en auez qu’vn , vous pourrez vous 
feruirde ccluy-là feul. 

Pofons premièrement, que ce fbit le point de l’vne des heures 
de S.commelc point 6. lors vous achetteret, de trouuer les points 
des autres heures, qui fe rencontrent en voftrc Cadran , en la fa- 
çon qui fuit. 
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Tl M Arquexji difcretion en la réglé P Q, deux diuers points M, 
JVJ N; & confiderez le point du milieu de la groffeur de l’efsieu 
joignant l’arreft O, qui eu le point al'entour duquel tous auez 
fait tourner le filet auec le coin de l'équierre: vous voyez qu’il y a 
la trois points diuers, immobiles, & fixes; alçauoir le point M, & 
le point N, en la réglé mitoyenne ; & le point O, au milieu de 
la groffeur de la verge efsieu joignant l'arreu. 

Et puis que vousauez ces trois points là fixes M,N,0; vou» 
auez par leur moyen les trois interuales diuers, àfçauoir les mefit- 
res deslongueurs qu’il y a de l’vn de ces trois points, à chacun de* 
deux autres; àfçauoir l’interuale du point M, au point N; l’inter- 
ualc du point M ,au point 0;& l’interuale du point N,aupointO. 

Souuenez.. vous de deux chofes: l’vne que le point O, eu au mi- 
lieu du corps, c’eft à dire delà groffeur, & non pas au d ehors de la 
verge elfieU; l’autre que ces deux points M,N, que vous auez pris 
à difcretion en la réglé mitoyenne, ne font pour cela pas alleu re- 
nient des points d’heure;& qu’ils font pour vous feruir à trouuer 
les poinsd'heurc:& peut-cltre euxmcfme en pourront-ils t lire 
aufli, maiscen’cft pas vnechofe affetirée qu’ils en (oient, car ils 
pourront au (fi n’eneftte pas, & pofftble qu’il faudra les effacer 
apres que vous aurez trouué les points d’heure. 

Celaeftant,fra*eî,au compas fur laregle mitoyen ne, l’ internais 
du point M, au point N; & auec cèt interuale, aJieZen quelque 
lieu plat, & mettez-y les deux pointes du compas à la fois, com- 
me à la figure d'embas, aux deux points M , & N; & par ces deux 
points-là, /»«***, vne ligne droite M N,aulfilongue d’vne & d'au- 
tre part.que la réglé P 

Puis Retourne ^ au Caaian figure d'enhaut, frene/(-v au compas 
r interuale qu’il y a depuis le point M , jufqu'au miueu de la grof- 
feur de l’effieu, joignant l’arreft O:ou bien autrement, frewxj’in- 
tcruale qu’ilya depuis le point M.jufques à l’ellieu, vers l’ar- 
reft O; & ad)oufles-\wj la moitié de la groffeur de l’effieu : & 
auec cét interuale MO, reuene\À la figure d'émirat, «rw^vne 
des pointes du compas au point M,& tournant cette pointe de 
compas fur ce point M, trace^jiuec fon autre pointe vn trai<$ 
courbe d'arc O, 
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Retourne ^ au Cadran figure icnhaut , frcnés-y de mefmé au 
compas, l interuale quil y a depuis le point N, julqu’au milieu d« 
la grofleur de l’eflieu, | oignant l’arreft 0;& aueccét interuale, 
remcnt s a la figure d'embas-, mettes vnc des pointes du compas ai) 
point N;& tournant cette pointe du compas liir ce point N/racér 
aueefon autre pointe encore vntraiftiW qui rencontre l’autre 
en vn point, comme O; car il le doit rencontrer. 

Pun (mures le compas à diferetion, plulloll plus que moins; & 
mettes vne des pointes du compas, ainfi ouuert à diferetion, au 
point O; & tournant cette pointe de compas fur ce point O, tracés 
auec fon autre pointe vn rond R G S H. 

Retoume2 au Cadran figure d'enhaut ; prenez, au compas fiir la 
règle Q P, f interuale qu’il y a de l’vn des points M , ou N,julques 
au point de 6. heures; & auec cet interuale par exemple de M, «. 
reuene\à la figure d’embas , mettes vne des pointes du compas 
au point M; & tenant cette pointe de compas lur ce point M, 
««Zfe^auec fon autre pointe, marquer en la ligne M , vn point 
comme 6. du me£mc collé fur la réglé. 

Et comme cela vous auez en la ligne M N, toute la meline 
choie que vous auez au Cadran , en la règle mitoyenne ; afçauoir 
les trois points M,N, & 6. à meline dillancc en chacune de ces 
deux lignes droites. 

Cela fait,//r?x en la figure dCembas, par les deux points O, & 6. 
vnc ligne droite 0,6. laquelle mipartijfe le rond R G S H, en deux 
moitiez R G S, & RH S. 

Ouurex. le compas à dilcretion, & le plus que l’cfpace le pourra 
permettre: & tenant le compas en cette ouuerture à diferetion, 
mettes vne de fes pointes au point S, & tournant cette pointe liir 
ce point S, tracés auec fon autre pointe deux traiéls courbes d'arcs 
L,& D;puis auec la melme ouuerture.té*»//* le compas de place, 
& »»rr/e\vnedefes pointes au point R, & tournant cette pointe 
de compas fur ce point R, trace\zuec fon autre pointe deux au- 
tres traiéls courbes d'à w, qui rencontrent en deux points L & D, 
les deux arcs que vous auez tracé autour du point Si & marque 
ces deux points L & D, & tire\ par ces deux points-là , vne ligne 
droite L D: laqueilepafle au point 0,û vous auez clic bien exa& 
aux operations. 
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Par ainfi vous auez dioifé ce rond en quatre quarts de rond,, 
par les deux droites SOR,LOD: &fua ligne droite L OD, 
alongée vient à rencontrer la ligne M N, en va point comme u. 
c'eftadire qu’il y a le point auiïi des heures de u. en voftre Ca- 
dran, à fçauoirenla réglé mitoyenne entre lafurfacc & l'cflteu. 

Maintenant ituifet, auec le compas, chacun de ces quarts de 
tond en fut parties égalés, comme vous voyez aux points qui font 
au bord du rond R G S H; & par le centre ou point milieu de ce 
rondO, & pat chacun des points de ces diuifionsdu borddurod, 
«rendes lignes ou rayons comme vous en voyez de reprelcntées, 
& quiaillentrencontrer la ligne droite M N,comme aux points 
1,4, 3,z, 1, 11: & ces points-là lont les points des autres heures qui 
(è rencontrent en voftre Cadran. 
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Tl A Àintenant prenez, au compas en 1 a figure d' enhaut , Cmterua- 
-IV A /c de 6,2 y. & auec cet interuale <*//etau Cadran figure d’em~ 
bas i mettez,vne despointes du compas au point 6 , & tenant cette 
pointe du compas a ce pointfi .allez,iuec l on autre pointe marquer 
en la réglé mitoyenne, vn autre point f.Sc par ce moyen vous au- 
rez tranlporté auec le compas, fmteruale 6,f,de la ligne de la figu- 
re et enhaut, qui reprefente voftre table ou lieu plat, en voftrc Ca- 
dran figure aembas, lut la réglé mitoyenne M N: prene^jànü de 
fuite au compas chacun des autres interualcs (-,4; 4,55 i,j ; 1, 
ii; n,ii;de la figure tf enhaut, St les fortes de la lone au Cadra fur la 
réglé mitoyenne figure d'(/nbas\St comme cela vous aurez (ait en 
cette réglé mitoyenne, au Cadran figure d'embas, tous les mefines 
interuaies que ceur-là, de dcll'us la table figure d' enhaut ; & ces 
points de la réglé mitoyenne figure d'embas, l’ont autant de points 
d’heures qu'il v aura au Cadran tenue lelquelles vous y/<««e^que 
le point 6, eft le point de l’vne des heures de fut, ou du (oir, ou du 
matin ; ce qui vous fait connoiftre, qu’elles font les autres heures 
dont vous auez ainfi les points marquez en la règle de voftre 
Cadran. 

Quand à ce qui eft de connoiftre fi ce point des fix heures , eft 
ou bien de celles du matin,ou bien de celles duloirjjene daigne- 
rois en alonger cét efcritjàcaufe que cela vous eft allez manifefte 
de Iby me line :& vous voyez-bienfi l’ombre de la verge elfieu, 
tombera fur ce point, ou bien au matin vers le commencement 
du jour, ou bien aulbirvers l’acheucment du jour ; par ce moyen 
vous voyez!! les heures de voftre Cadran font decellesou d’auant 
ou d’apres midy, a fin de les marquer à propos, fins queie m’ef- 
tendc encore la deflus. 

Quefivous auez trouué fur la règle mitoyenne M N, le point 
d’vnc des deux heures de n,& non pas le point d’vne des heures de 
6 , vous n’auez qu’a faire auec ce point o'heure-là de jx, toutte la 
niefme chofe que je viens de vous dire que vous fiifiez auec le 
point d’vne des heures de 6. 

Qjand vous auez ainfi tranlporté les points des heures de la ta- 
ble hgurc d'enhaut,2\\ Cadran figure d'embas , fur la règle mi- 
toyenne : ce qui vousrcfteà faire, eft que vous tranlportiez ces 
points d'heures dclaütgleniitoyenne/rn la fur&cedu Cadran, 
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ET POVR TRACER EN SV1TE 
les lignes des heures , en la me [me furface 
du Cadran. 

D Es deux filets, figure £ enhaut, nui tiennent fcparement à la 
verge eflieu ^ faites en tendre l’vn en ligne droite depuis la 
verge eflieu comme du point R ,jufquesàvn point d'heure de la 
réglé mitoyenne, comme au point d’heure I ; & tenant ce filet 
■ ninfi tendu, yrewe^l’autrc deuxiefme filet venant du point S; & le 
fcifant aufli tendre en ligne droite , faites qu’il aille crotfer le pre- 
mier filet R I , & qu’il le touche 6ns luy foire rompre là ligne 
droite, & qu’il aille de là tout d’vne fuite en ligne droite jufqua- 
lafurfoce duCadran,comme au point Dî& tnarquezAe point D,en 
la furface du Cadran^iuquel ce deuxielme filet ainfi conduit vient 
a la toucher: en apres faites que ce deuxielme filet, aille toucher le 
premier .encore en vn autre endroit;& de ce deuxiefme filet, alie^ 
toucher tout de mcfme vn autre point E, en la furface du Cadran 
E : ic comme cela changeK.ee deuxielme filet déplacé, au long du 
premier filet, autant de fois qu’il fora neceflaire de marquer de 
points diuers, comme D, E, L, en la furface du Cadran , pour/ 
tracer la ligne de cette heure -là;puis mene\ par tous ces points D, 
E, L, en la furface du Cadran, vne ligne D t.LI,Ia mieux adoucit 
que vous pourrez: cette ligne-là fera la ligne de cetteheure I. 

Et de cette façon , vous tracerez# n la furface du Cadran, les lig- 
nes de toutes les autres heures qui font en la réglé mitoyenne} 
voftre Cadran fera paracheué. 

La figure d'emhat vousmonftre à l’œil, qu’apres que vous auez 
tranfporté comme cy-deuant,tou$ les points d’heure de la réglé 
mitoyenne, en lafurfoce du Cadran: vous pouueî ofter cette réglé 
mitoyenne & les deux buttes qui la portoient}& achêucr les lig- 
nes des heures en la furfocedu Cadran , comme j’ay dit auec les 
deux filets venants de R , & I , & au moyen des points d’heures 
XI, XII, 1,11,111, IIH,V,VI, 
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A Prcs que vous aucz posé l’effieu du Cadran, comme il doit 
eftre: fi vous auezenuie de trouuer les points des heures eh 
fa furface, auec quelques inftruments extraordinaires; celuy qui 
eft le plus fimple de tous afçauoir vn fimplc rond tout plat, ferme 
comme du laton ou femblable , 6c diuisé cia 14. parties égales en- 
tre elles,puis monté comme vne rotonde oupiroüetteàl’équier- 
zc ou à droits angles à l’elfieu du Cadran, ainfi que la figure d' em- 
bue reprefente; eft le plus familier & le plus abrégé de tous. 

La figure H , vous reprefente ce rond toutfèul , & comment 
•ce rond eft vuidé par vn cofté, afin qu’on en puilfe ajufter le cen- 
tre auée le centre de i’efiieu. 

La figure 1. reprefente le collet qu’on peut appliquer à ce rond 
auxenuirons du centre, afin qu’auec ce collet on puifte monter 
le rond auec l’eflieu du Cadran, à léquierre ou à droits angles en- 
tr 'eux, ainfi que vous voyez en la figure i. 

Quand vous auez ainfi monté ce rondanecl’elîieu du Cadran; 
la figure d'embus vous monftre comment il faut que vous ajùftiez 
le filet du plomb pendant à l’efsieu ,par vn point de l’vne des di- 
uifions du bord de ce rond , afin qu’il vous puilTe donner les 
points des heures en la furface du Cadran. 

Les filets,qui venants de rcfsieu,paflcnt en apres aux points de 
la diuifion de ce rond en fes 14. parties , vous monftrcnt com- 
ment en aptes , il faut que vous meniez des filets ,del'efsieu,par 
les points delà diuifion de ce rond, en 14. parties égales, jufques 
à la furface du Cadran; afin d’auoir les points des hcures.cn cetto 
furface: 

Le filet LS xii, qui paffe au filet à plomb RS donne le point 
des heures de u. 

^ Le filet L , vi, qui paffe à vn des points de cette diuifion en 2,4, 
&fetrouuedeniueau,donnelepointdes heures de 6. 

Les autres filets vousmonftrent que la manière de tracer les- 
points des autres heures, eft la mefine de cy-deuant.- 
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(~\ Vand vous auez tranfporté comme il eft dit.auec la roton- 
V rtc & des filets, tous les points des heures en la fur face du 
Cadran : vous pouuez ofter fi vous voulez cette rotonde- & 
acheuer detraceifos lignes des heures comme cy-deuant aucc 
des filets & au moyen des points d’heures que vous auez mis 
en la furface du Cadran; ainfi que vous voyez en la figure d'en- 
haut ^3. ligne DELKPQSYIZG. 5 

Et pour ce faite au moyen defdits fiiets, menez, vn filet en ligne 
droite de 1 efsieu R , au pointd’heure par exemple I } & le tenant 
la tendu en ligne droite, wew^d'vne part ou d’autre (uiuant l’oc- 
eafipn, vn autre filet venant aufsidel’efsieu, comme de I,ou de B 
qui adle en ligne droite jufques à la furface du Cadran ; faites 
ou il aille toucher & croifor le filet I R ,àplufieursfoisenplu- 
lieurs endroits; & a chaque foi Sy »^,auec ce deuxicfme filet toQ- 
cher & marquer vn point en la furface du Cadran Jufques à ce 
que vous en ayez allez , comme vous voyez les points D, E, L, K, 
P >Q, Y, I, Z, G . & menez.pat ces points, vne ligne adoucie’ ; elle 
fera vne ligne d 'heure : J ‘âites de meûne pour les lignes des autres 
heures, & vous aurez acheué. 

Quand vous auez marqué en la furface du Cadran,vn point de 
chacune des heures qui s ’y trouuent ; fi vous defirez tracer les lig- 
nes des heures , chacune tout d’vn coup , lins vous feruir de filets 
comme en la figure à'enhaut-, vous le pouuez foire à l’obfcurité 
comme de nuid, auec la lumière d’vn flambeau ,par le moyen 
que la figure d'emias reprefente. 

Mettez, vn flambeau derrière l’efsieu du Cadran , & tourne? le- 
dit flambeau à l’entour de cet efsieu, jufques à ce que l’ombre de 
cét efsien paflè à vn des points d’heure I ; & trace\ en la furface du 
Cadran vne ligne D E L K P Q S Y I Z G , tout au long de cét 
ombre d’efsieu: cette ligne -là fora vne ligne d’heure. Faites la 
mefme chofe pour chacun des autrespoints d’heure j & vous au- 
rez acheué le Cadran. 

1 ay mis à U fin de ce volume cnLtv%. Plancherai n'efl pas enrôlée en 
a table, vne maniéré de tirer toujours tes IJ. lignes d’heures en certains 
Cadrans plats, * " * •" 

Lij 
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Z ES PIECES POVR MACHINER 

aux occa fions fuiuantes. 


I Epenfoisdene me charger la mémoire en cette matière, que 
des feules réglés vniuerfelles de Monfieur Defàrgues, pour po- 
forl’efsieu, & tracer en vn Cadran les heures égales à la Françoifej 
fans toucher au refie, qui efl plus de curiofite qued’vlage com- 


mun. 

Mais pour fuiure l’auis de plufieurs perlônnes de conftdera- 
tion, que j’honore: j’y ay joint encore la maniéré d’y marquer ce 
qu’on nomme communementles Signa ; /es heures à t. Italienne , 
ou à la Babilemque ; les heures à l'antique^ les eleuauons du Soleil 
furl’horifon j & Yhorientementà u mcfme Soleil. 

Et d’autant qu'on ne fçauroit foire chacune de ces chofesvni. 
uerfellement/ans machiner peu ou prou : cette planche-cy, re- 
prefenteal'œil toutes les pièces quej’employe en chacune de ce» 
oçcafions. 

Ces machines abouti (sét aeftre, -vn cercle , demy cercle, ou quart 
Je cercle, qui efl tout vn } lequel on foit tourner a l’entour defon 
diamètre, qui demeure immobile en la polîuon conuenable: ou 
à plomb t comme en la 4 . figure ; ou bien à niueau comme aux x.& }. 
figures, ou bien panchante comme en la ptemicre/rf#re. 

Pour venir a bout de foire mouuoir ce cercle en toutes les for- 


tes déportions, il fout quîil ait des anneaux, douille s , ou < viroles , en 
ton diamètre ; dans lesquelles on puiflc palier vne -verge droite 
ronde & vnie, à l’entour de laquelle ce cercle-là vienne a tourner 
ainfi qu'vne girouette à l’entour de fonpiuot , comme en la 6. fi- 
gure: Sc qu’en ces viroles il y ait vne -vis pour affermir ce cercle 
en la po/ition ou l’on veut qu’il demeure. 

Ces verges font reprefontées en la 7 . figure, auec chacune vne 
fourchette, percée aux joues , pour y palier vne broche , comme 
vous voy ezjafin par ce moyé de les pouuoir ajufler l’vne à plomb, 
& l’autre à niueau, tenans enfèmble par vn bout à la verge efsieu, 
comme en la f.fiure,8c par le moyen de ce qu’aufoi la verge efsieu 
eft percée en O. 

La % figure reprefonte feparementla verge efsieu, percée en O, 
ayant |a proche, y, pafsée dans le trouj pour mieux donner à con- 


Digitized by Google 







ii. r i a n c h » ; 


h 

noiftre ce que la ï fîptrt reprefente de cit aflembkge de tou- 
tes ces pièces vers q O. 

Vous voyez que les viroles font proches du bord du cercle, afin 
d’en laiffer le centre 0,& vn efpace à l’enuiron, toutlibre; & qu’il 
feut d’ordinaire vuider à piece emportée , afin que ce cercle pui£ 
fe tourner librement à l’entour de la fourchette, c’eft àfcauolr 
à l'entour de fon centre ^ânj qu’il rencontre aucune choie qui 
|’cn empefehe. 
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Pour marquer les Signes '. 

A Têt, figure t. en tas, vn demy cercle mince & ferme C t s r D; 
ttrcz,y vn rayon O Z s, perpendiculaire au diamètre C P O Q 
D;^«’»et.d , vne& d’autre part de ce rayon Os, 13. degrés & de- 
mj, par exemple tydegre^JSc demy, de s, vers t, & autant de s ,vers 
r' ; tirez, la droite r tjde/cr/ue^Car t r diamètre, vn demy cercle t z £j 
diuifez, le bord de ce demy cercle en fix parties égalés, corame aux 

f oints que vous y voyez j menez, par ces points-là , jufques au 
ord du demy cercle C t s r D, des droites qui foient perpendicu- 
laires à la droite r t j menez, du centre O, par les points que ces 
perpendiculaires ont fait au bord du demy cercle Ct s rD,des 
droites, comme vous voyez que des filets vous reprefentent : & 
auec ces lignes-là fuffifàmmant alongces, vous marquerez^ les Sig- 
lnes au Cadran, ainfi quejediray. 

Vous voyez que le demy cercle eft -vuidé du point P, au point 
Q,tout à l’entour du centre O, fuiuantla circonférence PZQ, 
laquelle eft de plus encore cochée aux points que vous y voyez, 
efquels font entre chaque degré du demy cercle, & le centre O; 
&ces coches-là font pour y acrochervn filet au lieu de le faire 
venir du centre O. 

Les deux figures s 3 xtgez, s 43 rbez, àdroite&i gauche 
du demy cercle C r s r D : reprefentent comme vous pouuez ju- 
ger par leurs lettres ou cottes , chacune vne moitié de la figure ts 
r z, du demy cercle Ct s r D; lefquellesj’ay faite s ainfi plus gran- 
des que chaque moitié de cette figure, afin d’y pouuoir encore 
mettre leslettres g e,cb ,&des chiffres 1,314, f> aux bords des deux 
demy cercles; &auffi les Signes, comme voyez; cequejen’aurois 
peu faire fans confùfion en la figure du milieu. 

Les lignes venants des points 1 1 y s, 543 r,vers le bas de la plan- 
che, en saprochant l’vne de l’autre, vont chercher le centre du 
demy cercle 1 1 5 s 4 3 r. 

Cnacun des trois efpaces d'entre ces droites , eft pour loger 
deux Signes: marquez,- les y dans le mefme ordre que vous les 
voyez, joignant ces droites, l’vne d’ vne part, l’autre ae l’autre. 

Et par ce moyen, la droite du demy cercle t z 3 s 4 3 r, qui du 
centre du demy cercle parte au point s, eft celle des Signes du 
Btltçr 8 c de la Balance : Celle qui parte au point 3. eft celle du Tau- 
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i;. PUSCHt il 

Pour marquer les Sipie s. « 

rèass & de la Vierge: Celle qui paffe au point î.eft celle des GemeaUx 
•& du Lyon: Celle qui paffe au point t, eft celle de lEcreusJfe: CeUe 
qui pail'e au point r , eft celle du Cafricorne : CeUe qui paflé au 
point f. eft celle du Sagstaire 8c du Vcrfe-eau : Celle qui paffe au 
point 4 . eft celle du Sctrfion 8c des Po/JSons. 

Les deux figures sjitgez, S 4 frbcz, vous'monftrenf»en- 
core,qu’auec feulement vn quart de cercle marqué des deux cof- 
tés, fix Signes d’vne part , & les autres fix de l’autte ; vous pouuez 
faire la melrne ckoie qu’auec vn demy cercle, en tournant ce 
quart de cercle ainfi que vous voyez aufdites figures, vne fois 
d’vne part, & puis de l’autre. 

Neantmoins je ne laillêray pas de vous parler toujours com- 
me fi vous auiez le demy cercle en main. 

Quand donques vous voulez marquer les lignes dcsSijfnes,en la 
furface du Cadran : h figure première vous monftre de quelle fa- 
çon il faut monter voure demy cercle auecl’effieu, pour le tour- 
ner à l’entour de luy fans aller ny venir aucunement au long de 
Ï’eflïeu. 

La figure i.d’enhaut , monftre comme il faut que vous fa filez 
tourner voftre demy cercle, àfçauoir à l’entour de l’eflïeu. 

Montc\à. onc le demy cercle, auec l’effieu du Cadran , .comme 
en La figure qui eft au deffous de la première. 

^iujle^y n filet auec vn anneau lafehe à l’eflieu ,juftement au 
centre du cercle. 

Tournez, le demy cercle à l’entour de l'efsieu ; fuites àmefrna 
temps palier le filet venant du centre ,par vne des lignes des Si- 
gnes, eu l’allongeant ou accourcifiànt au befoin ; ««retoucher 
auec ce filet-là, plufieurs diuers feints en la furface du Cadran, 
l’vn apres l’autre. y 

McnezjVne ligne adoucie par tous cespôintsj & ceft la ligne des 
Signes qui font marquez au long de la droite du demy cefcle 
que le filet couure en tournant auec luy à l'entour del’eflieu. 

Faites lame fmechofc pour chaque ligne desSignes: marquez, 
les Signes au Cadran, auprès des lignes àinfi menees,fuiuant leur 
fituation à l’égard du pais & du lieu du Cadran, & confine la figut 
te vous rcpreîente; vous aurez marqué les Signes au Cadran, 


Digitized by Google 


*i. Plahchë 

, ‘Tour marquer les Signes 

Etfi lei filet» ne pouuoient pas venir du centre, àtcrecbezAti 
par va noeud au* rayons venant du centre, par les coches ou fen- 
tes de la circonférence P Z Q. 

» Faitti vn bouton ou autre marque en l’efsieu , à l’endroit oïl a 
elle le centre du demy cercle C t s r D; & l’ombre de ce bouton 
yra monftrant le Signe où le Soleil eft. 

De cette maniéré on peut déduite le moyen démarquer l'arc 
de chaque jour, ou de io. en 10. ou de;, en y. jours, h l’on veut; 
te choies fe mblabl e». 


14. PlAnchj, 
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Povr marquer les Heures 

à l'Italienne^ ou à ta Babilonitnne. 

L À première figure monftre comme il faut que vous ajuftie* 
voitre demy cercle & le faffiez tourner al’en tour de l’ellicu. 
Dauantage, la ligne N O, vous y monftre de quelle forte deli- 

§ ne venant du centre O, de ce demy cercle, il vous faut feruir en 
ifant tourner le demy cercle. 

Quand vous auez tiré les lignes des heuresà la Françoife.de leur 
long en la luttacc du Cadran, ainfi que la figure iemb/u vous 
monftre. 

A)*tjiés comme la mefrtie figure demies monftre auffi, le de- 
my cercle Orra l'eflieU du Cadran, auec vn filet ON à fon centre; 

LrtijJi^jpendtc le demy cercle Aplomb. Et quand ce demy cercle 
eft bien a plomb & bien en repos , Ttreï le filet O N , en ligne 
droite venant du centre O, & joignant le demy cercle, en façon 
qu’il l’aille touchant de km long. 

Tour.iee, ce filet comme vn rayon du demy cerclea l’entour du 
centre O , jufepes à ce qu’il foit bien à mueau , comme la figure 
monftre pat Implication du niucau A. 

Quandlefilet ON, eft tendu bien àniucau joignant le demy 
cercie;/»»rf«f^au bord de ce demy cercle juftement le point au- 
quel le filet O N le touche, ainfi que r. 

Puis fiches tourner le demy cercle al’entour de l’effieu. 
f estes à mefme temps pafler le filet ON, par le point t que 
vous auez marqué dans le bord du demy cercle, & en l'allongeant 
ou accourcillànt au befoin, elle*, toucher auec ce filet plufieurs di- 
uers points l’vn apres l’autre en la furface du Cadran, en diuers 
endroits i, 4, y, 6. 

Merse\vnc ligne adoucie par ces points là comme vous voyez * 
la ligne courbe 15, 14, x, 1, 5, 4, y, 6, & qui paffi encore au delà 
de lertieu vers ‘h. 

Cette ligne trauerfela furface du Cadran hors de la lignëequi- 
noftiale P Q, & rencontre en paflànt toutes les lignes des heu- 
res a la Françoüé, comme vous voyez qu'elle faiten 15,14,1 ^ 

4 ,y,<î. 

H refte à tracer les lignes de ces heures à l’Italienne ou Babfc 

M 





tfr i+T F t A N C H Et 

Peur marquer Us heures à ï Italienne, tu à U Èalilonientse. 

Ionienne en la furface du Cadran ; 8e quand Tous en fçaurrt 
tracer vne , vous fçaurcz tracer aufli les autres. 

‘ Pour donques tracer vne ligne de ces fortes d’heures: il n'im- 
porte laquelle cefoit: 

Coûte*, fur la ligne eqüin*éliale P Q, fix interuales d'heure* 
égales à la Françorfe, en fuite l’vn de l’autre , comme depuis xn. 
julques à Tl, 

EnapresyÜuwe*, les lignes des heures à la Françôife, qui paflent 
aux points xii.Sc vi.extrehies de ces fix interuales, chacune jufqu’a 
lafufdite ligne dont vousaueztrouué la place, en tournant le filet 
auec le demy cercle à l’entour de l’eflieu par le point / , com- 
me vous voyez jufques aux points 14.8c 6 . 

freweeconuenablement en ces deux lignes d'heures à la Frart- 
çoife,en chacune vn des points dont elle rencontre Tequinodiale 
PQ, ou bien ladite ligne trouuée auec le filet 1,1,3, 4, f>*- c c ^ 
àfçauoir, en l'une le point qu'y fait la ligne placée auec le filet, & 
en /’ autre le point qu’y fiait l’equinoûiale. 

Par exemple en la lignexn, 14 , prenez-J le point 14, auquel 
elle rencontrcla ligne trouuée auec le filet :8c eh l’autre 6 , vr* 
frenezrf le point vi, auquel elle rencontre la ligne equihoôiale. 

Tende\ ou bien vn filet ou bien vne réglé, par ces deux points 
ainfi pris 14. 8c vi.commevousvoyezlafignei4. vi. 

Puis auec le filet venant du centre du demy cercle O , alle^ra- 
2ant ou bonicyant le filet 14, vi, 8c en l’allongeant ouaccourcil- 
fànt au befoin t comme vous voyez en O g; marquez, plufieurs di- 
uers points en la furface du Cadran, l’vn apres l’autre comme 
par exemple i4,/,vi. plus ou moins fuiuant que la furface du Ca- 1 
dran eft plus oumoins inégale. 

Tirez.y ne ligne adoucie par les points 14,^, vi, elle eft vne li- 
gne d'heures à l’Italienne ouàla Babilonieime :8c ainfi de cha- 
cune des autres. 

Le filet h OH,vous monftre que vous en pouuez aubefoin fai- 
re la mefme chof’e d'vn collé que d'autre, do centre O, pour aller 
placer d’vne ou d'autre part fuiuant l’occafion la ligne comme 

ï» ï» 4 > f* . . ■ 

■ Et fi vous auez vne ligne droite comme feroit O q laquelle tour- 
ne a l’entour du cfucÜ, perpendiculairement à l’dsicu BI,8c que 
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Peur marquer Us heures à t Italienne, ouAlaBaiilonienne, 

vous teniez le demy cercle, te cette droite efloignez conuenable- 
mentl’vn de l'autre^ precifcment toujours de l’interuale de fi* 
heures àla Francoife : premièrement ce filet va décriuant l’équi- 
no&iale en la lurfàce du Cadran ; fecondcment lors qu’vn des 
deux , ou le demy cercle ou la droite O y, fe trouue en l’vn des 
points detheures de l’cquateur, l’autrey eftde mefmeen vn au- 
tre point d’heure ; & lors en bomeyatauec vn filet venant du cen- 
tre O, vne droite qui aille du point comme/, au bout de la droite 
O que vous irez aucc ce' filet borneyant alongéou accourcy 
au befoin, faire des points de ligne d'heure à l’Italieniie , oui la 
Babilonienne en la lurfàce du Cadran. 

Et pour cét effëd il n’v à rien de fi facile que d’auoir vn arc d’e- 
quateur qui s’ajufte au demy cerdc,& auquel vous ayez toujours 
y n interualc tout fait de fes heures. 
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fi If. UANCHÎ 

'fovr marquer les hevres 

à t Antique ju à la luifue. 

'XT Ous ffdure\ premièrement qu’il y aur oit bien de la façon* 
V tracer en la lurface du Cadran, les lignes de cette efpcce 
d’heures,en fortes qu'elles fuflent continuellement juftes par 1* 
Spécula tiue,durant le long de l'année, 

C’efl pourquoy l’on £e contente de les tracer demonftratiue- 
(nent juiVs/eulcment en trois points : fçauoir ejfl en leurs points 
des extremitez & du milicu.qui font les points des cercles plus 
grands aparants lurl'honfon.parallelzàl’equateur & de l’cqua- 
tcur melme. 

Lefurplusvacommeil^>eutj& partant onpeutdire que les li- 
gnes de telles heures tracées en cette forte, font fâufles au relie de 
leur longueur! neantmoins elles ne biffent pas de palier pour 1* 
çuriofitc. 

Four doneques marquer au Cadran cette forte de 
lignes d'heures* 

L A figure d'enhaut 4, monflrc comme il faut que vous fà fiiez 
tourner le demy cercle, c’cfl àfçauoir à l’entour d’vne droite 
efsieu,ajuftce 4 e niueau dans l'aplornb de l’cfsieu du Cadran. 

Et pour abréger. 

Montez, & afferrrùffez bien vne verge N O L, en ligne droite 
paffant au centre O; laquelle foit premièrement dans l’aplomb 
de la verge efiieu, & fccondemenc foit bien à niueau ; comme 
yous monflrent les figures d’vn plomb P,& d’vn niueau A. 

Cela fait^*/?ee,des filets auec vn anneau lafehe, à cette verge 
niuelée N L, comme vous voyez N R,& LT. 

Prener^ le filet d'autour du centre O j faites le tendre en ligne 
droite du centre 0,àl'vn des points d’heure à la Françoilc de l’e- 
quinodtiale du Cadran , par exemple j.u point de 1. heure, ainfi 
que vous voyez le filet Or . 

Çc filet eftant ainfi tendu, frenez,\es autres filetz de part ou 
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i’autre N L ; bomeyh-tn lefilet O I, & allez, cimmt cela feifant 
plufieurs points en la fur face du Cadran, comme T,I,R. 

Menezvne ligne adoucie par ces points comme T I R:Elle cft' 
vne ligne d’heures à l'énuqué ou ala/.W/S»e: &ainfi des autres 
Jieures & demie heures de la ligne equino&iale. , 

Si vous 1 aillez au Cadran vne verge comme N O L, fbn ombse 
ira montrant ces heures continuellement de fon long. 

Si non, l'ombrcfculedu bouton qu centre Q,de l’elsieu du Ça. 
4ran, Ips ira raon|jtrant. 



FOFR MARQUER L'ESLEVATIOW 
du Soleil furl'horifon. 

T A figure d’enhaut j, monftre de quelle façon il faut que vous 
faisiez tourner le demy cercle, àfçauoir à l’entour d'vne droi- 
te efsieu aplomb. 

Monrez.voft.TC dcmy cercle pour tourner comme vne girouette 
à l’entour d’vne verge pendante à plomb: en deflixs ou en defious 
dcl’elsieu du Cadran, il n’importe. 

Et enletournantcommedeilüs, fartes à mefme temps paffer 
le filet venant du centre O, par vn des degrez du bord du cercle; 
étalon géant ou accourcillànt au bcfoin le filet, març/uezAaec luy 
plufieurs diuers points en lafurfacedu Cadran , comme vous en 
voyez en quatre endroits d’art engés l’vn apres l’autre. 

Mene\ vne ligne adoucie par tous ces points:elleeft vne des li- 
gnes del’cfleuation du Soleil. 

Contc\ les degrez au bord du cercle, à commencerle premier 
du rayon qui en eft à niueau,& à finir le 90. au rayon qui en eft à 
plomb. 

Mar<jiée\cnh\ignc du Cadran le nombre de degrez dubord 
ducercle,oulefilctpaffe qui à donné les points de cette ligne, & 
ainfi de toutes les autres ; fit l’ombre du bouton d’eflieu qui eft au 
centredu cercle, yramonftrant l’efieuaaon du Soleil fur l’hori- 
fon. 
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17. P t A M C H ï 


*r 

2 0V R MARqveR L'ORIÈXT- 
temcnt du Soleil. 

L A figute d'cnhaut z. mohftre comment c’eft qu’il faut ac- 
commoder le demy cercle, àfçauoirparallelàl'horifonj& je 
hy ay point voulu figurer de niueau de peur de confùfion. 

Elle monftre encore qu’il faut que l’vn des diametresdu cer- 
cle foit dans l'aplomb de l’elfieu du Cadranjc’eft a dire qu'il aille 
direélement du Midy au Septentrion ; & confequemment le 
diamètre qui luy eft perpendiculaire ira du leùant au couchant. 

Quand voftre cercle en bien aflêrmy en cette jpoCmon/aitesE- 
guicd’emtM, du centre O, pendre vn à plomb OP. 

Cela fait de chaque point de degré du bord du cercle,ainfi que 
de X, & de Z, bomcjcK. aüec vit fiîet XT, ou ZR, plufieurs point* 
en lafurface du Cadran. 

Menez,\ ne ligne adoucie par ces points commeT Y, ou S R; 
elle eft vne ligne d’Orientement du Soleil. 

Marquez-y le nombre de degrez du point du cercle d’od vient 
le filet, fuiuant que +ous les voudrez conter à commencer ou du 
Leuant,ou du Midy. 

Et ainfi de tous les degrez en fuitte. 

Et l'ombre du bouton O, ira monftraiit l’Orieritement du 
Soleil. 


I E frens ity roceafon ne l'ajantfait ailleurs, de «i vous dire , que ft four 
quelque ratfin vous ne fouuiex^ob/èruer en vnmefme j 6ur finon 
deux ombres du Soleil, au Iseu des trois cy deflui en lafoftton del'epeu 
du Cadran, la dcclinas/on du Soleil en ce jour là vous Jerutra d'vne troi - 
fejmeynbre,ou bien encore deux autres ombres ob/cruécs en Un autre 
jour. reveux dire que vous fouue^trouuer egalement lafoftton de l' ef- 
fets, far l' vne ou l'autre des pratiques cy deuant-,^ auec trois ombres, 
auec deux ombres & la declsnas/on du Soleil en ce Jour,Çf auec 
quatre ombres , deux d'vn jour, & deux d'vu autre ; qui /ont trots 
moyens quireuicrtncntàvncmefmtchoje , 
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îï. Planchi. 


1 E ne fpecifie point en ce volume.les fortes de Cadrans plat* 
aufquels vous pourrez vous pafl'erde buttes & de réglé mi- 
toyenne; y tirer la ligne equinoétiale ; delcrire & diuifer le cercle 
eqtJateur; en vn mot y faire tout en la furface mefme du Cadran: 
vous les pourrez afi'cz aprendre à connoiftre de vous melrne en 
mettant cette manière vniuerfellea execution. 

Voicy tant feulement en paflànt,vnc manière de tracer toutes 
les dan\c lignes des heures egalesàla Fran<^oife,aux Cadransplats 
dontl’eflîeu rencontre la furface de biaiz.cn l’eftenduëou vous 
trauaillcz,fans que vous ayez befoin d’ vne plus grande place. 

Et ce que j’ay déjà dit auec ce que je Vay dire encore, feruira 
pour en déduire les moyens de /aire le mefme en toutes fortes de 
Cadrans vniuerfêllement. 

Quand vous aucz tiré fur voftre Cadran, la ligne equinoéliale 
M u M; décrit 8c diuisé conuenablement le cercle equateurQ 
ir Q: mener, jùfques àl’equinoéfiale 1 crayon des n. heures O Uj 
r/w«,d’vne 8c d'autre. part du cercle equateur, 8c depuis l’equinoc- 
tiale, vne droite M Qjaarallele au rayon des la. heures O, u: me- 
Belles rayons des autres heures jufquesà la première qu'ils trou J 
lieront de l’cquino&iale en ry & de M Q,cn e,d,g,Q:meneZau. 
Cadran la ligne des ia.heutcs B, il; mene\ parle point M de l'c- 
quinoérialc , 8c de la part dùcentre 'du Cadran B, vne droite M L 
parallèle àlaiignede u.hcuresBii; fastes fur cette ligne ML, 8c du 
point M,vn triangle LMN, femblableau triangle d’en l’air O B U; 
8c que de ces triangles les angles aux points L, 8c B, (oient égaux 
entr’eux:^ wtt*,leS internâtes MQ,M /,M d, Mc, de la droite M Q, 
en la droite M N , âfçauoir de M, en N, en »,en /, en o-, mene\ par 
les points N,»,/,«,desdre«er NL,« A, paralleles.au codé NL 

du triangle LMN: mene%d\i centre du Cadran B, par les points 
r > t) K L, des droites B L, B b. B /, û A, B t, B r j ce (but des 
lignes d’heures que vous pouucz continuer au delà dp centre B, 
8c les marquer ïuiuant leurs ordres: 
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